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Le projet d’entente entre 
Sainte-Angèle-de-Prémont 
et la fabrique sera revu

MARTIN LAFRENIÈRE
martin.lafreniere@lenouvelliste.qc.ca

SAINTE-ANGÈLE-DE-PRÉMONT 
—  Les rares fidèles de la paroisse 
de Sainte-Angèle-de-Prémont 
doivent commencer à se prépa-
rer à fréquenter une autre église 
que celle de leur localité. Le projet 
d’entente impliquant la fabrique 
et la Municipalité, qui propose de 
vendre l’église à l’administration 
municipale pour 1 $, sera revu en 
raison du manque de relève au ni-
veau de l’implication pastorale et 
aussi de l’aspect laïc que prendra 
alors la bâtisse, une combinaison 
de raisons qui représentent un 
frein pour la tenue de célébra-
tions religieuses. Sainte-Angè-
le-de-Prémont deviendra ainsi la 

toute première municipalité de la 
Mauricie et du Centre-du-Québec 
à être orpheline de lieu de culte 
catholique, fort probablement 
d’ici la fin de cette année.

Il y a près d’un an, Le Nouvelliste
annonçait que le conseil munici-
pal voulait acheter la bâtisse pour 
y loger les bureaux municipaux. En 
échange, le conseil acceptait d’ac-
cueillir gratuitement la fabrique 
dans sa nouvelle salle multifonc-
tionnelle pour la tenue d’offices 
religieux.

La transaction entre les deux par-
ties ne semble pas en péril, mais 
les modalités l’entourant vont 
subir certaines modifications, foi 
de Jean-Pierre Guillemette. Et l’as-
pect du lieu de culte qu’on voulait 
conserver sera retiré.

«Ça prend l’autorisation du dio-
cèse qui a mis certains points sur 
lesquels il faut réfléchir: quand 
une municipalité achète une 
église, cela devient un centre 

communautaire et on ne peut 
laisser en permanence des arti-
cles religieux. Si une personne 
veut louer la salle, mais ne veut 
pas voir ces articles religieux, 
qu’est-ce qu’on fait? On est mieux 
d’enlever les articles religieux. C’est 
une recommandation du gouver-
nement. Si tu ne veux pas de pro-
blème, il faut tout enlever. C’est la 
laïcité qui nous pend au bout du 
nez.»

Des assemblées religieuses 
se déroulent pourtant dans des 
lieux publics comme des centres 
communautaires. Saint-Mathieu-
du-Parc fonctionne ainsi durant 
l’hiver. Cette possibilité est écar-
tée par la fabrique de Sainte-Angè-
le-de-Prémont, elle qui peine à 
trouver des bénévoles prêts à 

participer à la vie pastorale de la 
paroisse.

«Il faudrait ramasser l’autel, laver 
le plancher. Ça va demander plus 
de travail pour les bénévoles et ils 
ne sont pas intéressés. Les cinq 
marguilliers de Sainte-Angèle sont 
à bout de souffle. Ils n’ont pas de 
relève.»

La fabrique a convoqué une 
assemblée qui s’est  tenue la 
semaine dernière à Sainte-Angèle-
de-Prémont. Selon le curé Guille-
mette, quelque 30 personnes ont 
participé à cette rencontre durant 
laquelle la fatigue des marguilliers 
a été clairement exprimée.

«Il y a entre 13 et 15  person-
nes qui fréquentent l’église. Les 
gens disent être capables d’aller 
dans d’autres églises, comme à 

Saint-Édouard, Sainte-Ursule, 
Saint-Paulin. Donc, on va prendre 
les procédures pour que l’église 
soit vendue à la Municipalité en 
2015 et elle en fera ce qu’elle vou-
dra: on ne demandera pas un lieu 
de culte.»

Questionné à savoir si le mon-
tant de la transaction sera toujours 
d’un dollar, le curé Guillemette 
estime que cela reste à voir.

«On pensait avoir des messes et 
amasser de l’argent. Mais on n’a 
plus d’endroit pour des messes. 
Je ne sais pas du tout si on vendra 
pour un dollar. On va voir.»

La fermeture de l’église n’entraî-
ne pas automatiquement la fin de 
la fabrique. Celle-ci peut continuer 
à exister afin de gérer le cimetière 
paroissial.

Une première
église rurale
appelée à
disparaître

Le dossier de la vente de l’église de Sainte-Angèle-de-Prémont n’est pas encore réglé. — PHOTO: STÉPHANE LESSARD

SAINTE-ANGÈLE-DE-PRÉMONT 
(ML) — Barbara Paillé convient 
que la question de la laïcité est un 
sujet délicat, mais la mairesse de 
Sainte-Angèle-de-Prémont sem-
ble très à l’aise à accueillir des 
activités de culte à l’intérieur de 
ce qui devrait devenir un édifice 
municipal.

Le conseil a déposé un projet 
d’entente à la fabrique paroissiale 
pour acquérir l’église, projet qui 
n’a pas encore été entériné par le 
diocèse. Mme Paillé mentionne 
que le conseil a toujours le même 
intérêt à acheter l’église paroissia-
le malgré les derniers soubresauts 
dans le dossier, soubresauts cau-
sés notamment par la prudence 
affichée par la fabrique en ce qui a 

trait à la laïcité des édifices publics.
«Il faut que ce soit une salle mul-

tifonctionnelle, mais de là à sortir 
les accessoires religieux... Ce que 
j’entends par accessoires religieux, 
c’est un calice, un ciboire. La photo 
de la Sainte Vierge sur un mur, c’est 
un cadre. Un autel sur des roulet-
tes, ça ne me dérangerait pas du 
tout. Ça se peut que ça ne rentre 
pas dans les principes religieux, 
mais je n’ai pas de contrôle là-des-
sus. Avec la laïcité, tout le monde 
marche sur des œufs», convient 
la mairesse qui rappelle qu’en 
1992, alors que la paroisse était à 
construire l’actuelle église, les céré-
monies religieuses se déroulaient 
sans problème dans une salle 
municipale.

Mme Paillé a assisté à la rencon-
tre organisée par la fabrique. Elle 
est pleinement au courant de la 
baisse de fréquentation de l’église 
et de l’engagement bénévole pour 
la vie pastorale. «Parmi les mar-
guilliers, il y en a  deux qui sont là 
depuis 30 ans. Il n’y a pas de jeune 
relève qui s’y intéresse. La vie est 
rendue là.»

La mairesse rappelle que, malgré 
que le dossier stagne, le conseil 
veut toujours acheter l’église par 
le biais de l’entente proposée. Les 
élus doivent maintenant atten-
dre un signe de la fabrique et voir 
quelles seront les possibles modi-
fications à apporter à l’entente, 
incluant le montant de la transac-
tion, avant de s’avancer sur la suite 

des choses.

PAS DE CONSIGNE
DU DIOCÈSE

Le diocèse de Trois-Rivières 
affirme pour sa part qu’aucune 
consigne a été émise à l’égard des 
fabriques concernant le transfert 
d’activités religieuses dans des édi-
fices publics. «Le diocèse ne dit pas 
aux gens de le faire ou de ne pas le 
faire. Le diocèse explore pour voir 
quels sont les moyens pour que 
les communautés puissent conti-
nuer à offrir des célébrations dans 
le contexte de la laïcité. Actuel-
lement, on reçoit des données 
contradictoires: des gens disent 
que c’est légal, d’autres disent que 
non. C’est tout ça qu’il faut vérifier 

pour être sûr qu’on n’émette pas de 
fausses informations auprès des 
communautés», raconte Jasmine 
Johnson, directrice du service des 
communications du diocèse de 
Trois-Rivières.

«Un autel sur des roulettes, ça
ne me dérangerait pas du tout»

Barbara Paillé 
— PHOTO: STÉPHANE LESSARD
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La jeune femme 
a enlevé 
un poupon 
en mai dernier 
au CHRTR

NANCY MASSICOTTE
nancy.massicotte@lenouvelliste.qc.ca

TROIS-RIVIÈRES — La Commis-
sion québécoise des libérations 
conditionnelles a refusé, hier, 
d’accorder une sortie prépara-
toire à Valérie Poulin Collins qui a 
enlevé un poupon le 26 mai dernier 
au CHRTR. 

La jeune femme avait écopé en 
octobre dernier d’une peine de 
31 mois de prison pour l’enlève-
ment de bébé Victoria, pour quatre 
vols à l’étalage et une possession de 
méthamphétamine. Or, en tenant 
compte de la détention préventive 
effectuée depuis son arrestation, 
calculée à temps et demi, elle devait 
purger deux ans moins un jour à la 
prison Tanguay. 

Ayant purgé le sixième de sa pei-
ne, elle pouvait donc demander à 
la Commission de bénéficier d’une 
sortie préparatoire à la libération 
conditionnelle.

Par le biais de son avocate, 
Me Karine Bussière, elle a donc 
présenté un plan de sortie qui 
prévoyait notamment une théra-
pie fermée à la Maison Carignan 
de Trois-Rivières. Cette thérapie 
avait d’ailleurs été adaptée à ses 
propres besoins. Qui plus est, elle 
aurait bénéficié d’un suivi par un 

psychiatre et un psychothérapeu-
te. Il faut se rappeler qu’elle souffre 
entre autres d’une tumeur bénigne 

au cerveau, d’un trouble de per-
sonnalité limite et de problèmes 
de consommation.

La Commission a certes tenu 
compte également de sa motiva-
tion à se reprendre en main, de ses 
remords, de sa conscientisation, de 
sa participation aux programmes 
offerts en détention, des recom-
mandations positives de ses inter-
venants et de son projet de sortie.

Or, la permission lui a été refusée. 
Dans la décision de la Commission, 
on lui reproche notamment son 
comportement carcéral inadéquat. 
Valérie Poulin Collins a notamment 
eu un rapport disciplinaire en jan-
vier 2015 pour refus d’obtempérer. 
Elle peut quelquefois se montrer 
arrogante avec les agents et refu-
serait de prendre à l’occasion sa 
médication ou ses repas. On a aus-
si saisi dans sa cellule des rasoirs, 
des ensembles de couture et des 
gants en dépit d’une interdiction 

en ce sens. Elle a aussi été congé-
diée de son travail en détention (le 
poste de lavage) pour y avoir volé 
des vêtements. Elle a toutefois pu 
réintégrer ce poste plus tard. Enfin, 
on lui reproche d’avoir nié des idées 
suicidaires en prison.

On peut lire en guise de conclu-
sion: «La Commission est d’avis 
que ce genre de comportement 
n’est pas celui requis pour pouvoir 
bien fonctionner dans un contex-
te de ressource thérapeutique. La 
Commission considère que vous 
devez démontrer plus de stabilité à 
ce niveau de façon durable avant de 
considérer un séjour dans un envi-
ronnement moins restrictif qu’un 
centre de détention. Pour tous ces 
motifs, la Commission conclut qu’à 
ce stade-ci de la sentence, vous pré-
sentez un risque inacceptable pour 
la collectivité dans le cadre d’une 
sortie préparatoire.»

L’avocate de la jeune femme n’a 

pas caché sa déception devant 
cette décision. «Son plan de sortie 
était approprié et très structuré. À la 
limite, il aurait été pire que la déten-
tion compte tenu du travail qu’elle 
aurait dû faire sur elle-même dans 
la maison de thérapie. Je crois en la 
réinsertion sociale. C’est un prin-
cipe de notre système. Cette déci-
sion envoie selon moi un drôle de 
message. Je crois sincèrement qu’il 
est davantage dans l’intérêt de ma 
cliente de bénéficier de traitements 
appropriés et de suivis serrés plu-
tôt que de rester en prison», a-t-elle 
indiqué. 

Elle entend d’ailleurs évaluer la 
possibilité de porter cette déci-
sion en appel. Sinon, Valérie Pou-
lin Collins devra attendre en juin, 
lorsqu’elle aura purgé le tiers de 
sa sentence, avant de retourner 
devant la Commission pour tenter 
à nouveau d’obtenir sa libération 
conditionnelle. 

On sait que les parents de la 
petite Victoria, Simon et Melissa 
McMahon, avaient notamment 
fait parvenir à la Commission des 
représentations écrites pour expli-
quer les répercussions que cet enlè-
vement avait eu dans leur vie. Il a 
été impossible hier de les rejoindre. 

La petite Victoria avait été retrou-
vée saine et sauve quelques heures 
après son enlèvement.

VALÉRIE POULIN COLLINS

Libération conditionnelle refusée

L’avocate de Valérie Poulin Collins, 
Me Karine Bussière. 
— PHOTO: FRANÇOIS GERVAIS

Valérie Poulin Collins s’est fait refuser une sortie préparatoire, hier, et devra donc rester derrière les barreaux. 
— PHOTO: SYLVAIN MAYER

«Son plan de sortie 
était approprié et très 
structuré. À la limite, il 
aurait été pire que la 
détention compte 
tenu du travail qu’elle 
aurait dû faire sur 
elle-même dans la 
maison de thérapie.»
– Me Karine Bussière
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BERLIN (AFP) — Une association 
allemande de piétons a proposé 
d’instaurer un système d’amen-
des pour pénaliser les personnes 
utilisant leur smartphone tout en 
marchant dans la rue, arguant que 
l’usage de ces appareils augmente 
les risques d’accidents.

À l’image des amendes sanction-
nant les automobilistes téléphonant 
au volant, l’Association nationale 
des piétons FUSS («pied» en alle-
mand) propose de verbaliser les 
piétons qui, dans des lieux où la cir-
culation est particulièrement dense, 
continuent à déambuler les yeux ou 
l’oreille rivés à leur smartphone.

L’utilisation de ces appareils altère 
la perception de la circulation: c’est 
un «truisme», affirme l’association 
basée à Berlin. Fuss invoque éga-
lement des études mettant en évi-
dence une hausse des accidents 
impliquant des piétons qui utili-
saient leur smartphone.

Allemagne: une 
association veut 
verbaliser les 
piétons scotchés 
à leur smartphone

GABRIEL DELISLE
gabriel.delisle@lenouvelliste.qc.ca 

TROIS-RIVIÈRES — Les propos 
controversés du maire de Sague-
nay Jean Tremblay sur les écolo-
gistes de Greenpeace trouvent 
écho, en partie du moins, chez son 
homologue de Trois-Rivières, Yves 
Lévesque. Le maire a dénoncé hier 
ceux qu’il qualifie «d’extrémistes» 
de l’environnement qui s’opposent 
à «tous les projets de développe-
ment économique». 

«À Trois-Rivières, nous sommes 
cités en exemple pour le dévelop-
pement durable. C’est un mélange 
d’économie, d’environnement et de 
développement social. Et lorsqu’on 
écoute ces groupes, c’est comme si 
au Québec, l’environnement c’était 
secondaire», affirme le maire de 
Trois-Rivières qui s’est bien gardé 
de faire une fronde contre les intel-
lectuels, comme l’a fait Jean Trem-
blay plus tôt cette semaine.

Yves Lévesque estime de plus 
que les opposants à la fluoration 
de l’eau, une mesure qui sera mise 
en place à Trois-Rivières, sont des 
«extrémistes», car ils n’acceptent 
pas les recommandations de la 

Santé publique ainsi que la décision 
des élus qui sont, précise le maire, 
imputables devant la population.

«Tu ne peux pas être tout le temps 
contre. Le plus bel exemple, c’est la 
fluoration. Les porteurs de l’infor-
mation des opposants influencent 
des gens. Et c’est correct. Mais ils 
désinforment les gens, parce que 
souvent leur position est extrême. 
Ils disent que le fluor est illégal et 
que c’est un poison. Ça, c’est un dis-
cours extrémiste», ajoute le maire.

«Si c’est poison, allez arrêter l’or-
dre des dentistes, les pédiatres et 
le ministère de la Santé. Mettez les 
tous en prison. Lorsqu’on amène 

d’autres arguments, ils ne veulent 
rien savoir de l’autre argumentaire. 
Ils sont campés dans leur position. 
C’est ça des extrémistes pour moi.» 

Ces «extrémistes» de l’environne-
ment défendraient plusieurs cau-
ses, au grand dam du maire. Yves 
Lévesque affirme qu’ils se retrou-
vent, ou se retrouvaient, dans les 
mouvements opposés au nucléaire, 
au gaz de schiste ou à la fluoration. 
«Ils sont contre tous les autres pro-
jets», prétend le maire.

Selon le premier magistrat de 
Trois-Rivières, la vigueur des grou-
pes écologistes donne une mau-
vaise image au Québec. Il soutient 

que la province a pourtant «les nor-
mes les plus sévères en environne-
ment, parfois même trop sévères à 
l’occasion».

Yves Lévesque prétend de plus 
que les groupes écologistes n’ac-
ceptent souvent pas les recom-
mandations du Bureau d’audiences 
publiques en environnement 
(BAPE) ou du ministère de l’Envi-
ronnement lorsque celles-ci vont à 
l’encontre de leurs positions. «Il y a 
des environnementalistes au minis-
tère de l’Environnement, sont-ils 
moins bons que ceux de Greenpea-
ce? On dirait que ce que Greenpea-
ce dit c’est vrai, mais que ce que le 
ministère de l’Environnement fait 
ce n’est pas correct. C’est toujours 
l’image que ça jette», ajoute le maire 
de Trois-Rivières. 

«L’entreprise qui n’est pas contre 
l’environnement va préférer s’établir 
en Ontario, car c’est moins com-
pliqué pour l’environnement. Les 
industries ont le choix de s’implan-
ter partout. Les étapes qu’elles ont à 
franchir avant de s’établir sont plus 
lourdes qu’ailleurs. Ça compte dans 
la balance. On se demande après 
pourquoi des entreprises s’instal-
lent ailleurs.» 

Lorsqu’on demande toutefois au 
maire quel projet dans la région a 
été bloqué par les environnementa-
listes, celui-ci n’arrive toutefois pas 
à donner un exemple. Mais pour 
Yves Lévesque, «la perception est 
plus forte que la réalité».

PROPOS CONTROVERSÉS DU MAIRE DE SAGUENAY

Lévesque dénonce aussi
les verts «extrémistes» 

QUÉBEC (PC) — Après le maire 
de Saguenay, Jean Tremblay, il y a 
quelques jours, Philippe Couillard 
s’en est pris à son tour à Greenpea-
ce, affirmant que l’organisme ne 
pouvait pas se laver les mains des 
pertes d’emplois au Saguenay-Lac-
Saint-Jean. «Il y a des centaines de 
personnes qui voient leur emploi 
menacé, oui par la circonstance 
du papier (dont la demande) dimi-
nue, mais également par les actions 
directes de Greenpeace au niveau 
des clients de papier Résolu», a 
argué le premier ministre, hier.

L’entreprise Produits forestiers 
Résolu (PFR) a perdu la certifi-
cation environnementale Forest 
Stewardship Council (FSC) à la fin 
de 2013 et Greenpeace, en repré-
sailles, fait pression sur les clients de 
la papetière pour qu’ils changent de 
fournisseur.

La campagne de Greenpeace 
s’est révélée efficace auprès d’un 
gros client de Résolu, le détaillant 

Best Buy, et fait craindre pour l’ave-
nir des trois usines à papier de PFR 
au Saguenay-Lac-Saint-Jean.

De passage à Saguenay, le pre-
mier ministre a lancé un appel au 
sens civique des militants associés 
à Greenpeace. «J’aimerais ça vous 
entendre parler du monde un peu, a 
dit M. Couillard, en point de presse. 
Réalisez les impacts de vos actions 
sur les travailleurs, pour les familles, 
et proposez des solutions. La solu-
tion ne peut pas être: ‘‘Ce n’est pas 
grave, ils se trouveront d’autres 
emplois’’. Ce n’est pas comme ça que 
ça marche dans une région comme 
la nôtre (Saguenay-Lac-Saint-Jean) 
ni celle de la Mauricie.»

M. Couillard a aussi averti les mili-
tants qu’ils se trompent s’ils pensent 
pouvoir stopper l’exploitation de la 
forêt boréale au nom de la conser-
vation du territoire ou de la pro-
tection du caribou forestier, deux 
thèmes soulevés par Greenpeace 
dans sa campagne contre Produits 

forestiers Résolu. «Si l’objectif de 
certains est de faire en sorte qu’il n’y 
ait pas d’exploitation forestière de la 
forêt boréale au Québec, ils peuvent 
oublier ça, il va y avoir de l’exploita-
tion responsable, durable, de la forêt 
boréale au Québec. Deuxièmement, 
si l’objectif est de protéger le caribou 
forestier en faisant disparaître des 
centaines d’emplois, ça n’arrivera 
pas», a tranché M. Couillard.

«On trouvera un plan pour le 
caribou forestier, dont, soit dit en 
passant, 75 pour cent (se trouvent) 
au-dessus de la limite nordique des 
forêts, il ne faut pas non plus drama-
tiser la situation», a-t-il ajouté.

Le respect du plan de rétablis-
sement du caribou forestier et un 
différend territorial opposant le 
gouvernement du Québec, les Cris 
et les Innus sont deux facteurs expli-
quant le retrait de la certification 
FSC. 

Un règlement sera trouvé, mais la 
patience est de mise, a fait valoir le 

premier ministre.  
Mais pour le porte-parole québé-

cois de Greenpeace, Nicolas Main-
ville, la compagnie Résolu ne se 
retrouverait pas dans une position 
aussi inconfortable auprès de ses 
clients internationaux si elle avait 
conservé sa certification FSC.

La multinationale de l’environne-
ment ne relâchera pas la pression 
mais est disposée à «aider Résolu» 
pour qu’elle récupère sa certifica-
tion, a affirmé M. Mainville. «La 
meilleure façon de garantir les 
emplois en région — et le premier 
ministre le sait puisqu’il vient d’in-
vestir 500 000 $ pour payer Lucien 
Bouchard pour régler une des non-
conformités de Résolu — c’est de 
faire revenir (la certification) FSC 
en région. Nous, on est un allié 
là-dedans. Le premier ministre 
doit constater l’importance de 
Greenpeace dans ce dossier et tra-
vailler en collaboration plutôt qu’en 
confrontation», a-t-il expliqué.

Au tour de Couillard de s’en prendre à Greenpeace

Le maire de Trois-Rivières, Yves Lévesque, dénonce ceux qu’il qualifie «d’extré-
mistes» de l’environnement. — PHOTO: SYLVAIN MAYER 

«Si c’est poison 
(n.d.l.r: le fluor), 

allez arrêter 
l’ordre des 

dentistes, les 
pédiatres et le 
ministère de la 

Santé. Mettez les 
tous en prison.»
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Y ves Lévesque et Jean 
Tremblay, même 
combat? Si on répond 
dans l’affirmative, on 
pourra rajouter: «Qui 

l’aurait cru?»
Même si les deux hommes 

sont à la tête de villes de dimen-
sions comparables, capitales de 
deux régions qui ont beaucoup 
de traits communs, on ne leur 
avait pourtant jamais soupçonné 
d’atomes crochus. En tout cas, on 
n’a pas souvenir de les avoir vus 
se tenir par le cou.

Il est vrai qu’ils doivent se 
rejoindre quelque part car ils 
auraient très bien pu se retrou-
ver dans le même parti politi-
que comme candidats pour le 
Parti conservateur. Le maire de 
Saguenay a mis fin il y a moins 
d’une semaine à son suspense 
en laissant savoir qu’après bien 
des hésitations, il préférait de-
meurer à la tête de sa ville. Le 

maire de Trois-Rivières laisse 
encore courir cette possibilité, 
mais plus le temps passe et plus 
son intérêt semble chez lui aussi 
se dissiper.

Ce sont deux politiciens popu-
listes, dominants dans des villes 
qui ont pu pour eux prendre 
allure de royaumes, qui s’enflam-
ment facilement, qui ne connais-
sent pas la langue de bois, qui 
s’échappent, et qui ne maîtrisent 
pas toujours les contours de 
leurs propos. 

Après la sortie intempestive du 
maire Tremblay sur Greenpeace, 
dont il menace de faire passer les 
représentants par la fenêtre s’ils 
se présentent à son bureau de 
l’hôtel de ville pour «dialoguer», 
probablement qu’au PC, on s’est 
dit qu’on l’avait échappé belle. 
C’est le modèle «loose cannon», 
qui n’obéit qu’à ses impulsions et 
dont les paroles peuvent être vo-
lontairement incendiaires. Yves 

Lévesque n’est pas loin d’être de 
la même trempe. 

Sauf que dans le cas de 
Greenpeace, ce dernier s’est 
retenu. Il n’est pas allé jusqu’à 
les traiter de «terroristes», mais il 
s’est quand même rendu jusqu’à 
«extrémistes» pour décrire les 
gens de Greenpeace et tous les 
écolos activistes (ou opposants 
à la fluoration de l’eau) qui se 
manifestent avec habileté dans 
les médias et avec fracas à toutes 
les audiences du BAPE.

Yves Lévesque aurait pu cette 
fois se lâcher lousse, car derrière 
ses excès fumants de langage, le 
maire de Saguenay a été un révé-
lateur d’un sentiment de plus en 
plus répandu à l’endroit de tous 
ces «nonistes» qui s’opposent 
au moindre projet industriel qui 
menace selon leurs perceptions 
de voir le jour dans les régions 
du Québec. Il y a eu bien sûr cet-
te réflexion malheureuse sur «les 
intellectuels de ce monde» qu’il 
a appelés comme à rejeter dans 

le Saguenay (ici on dirait dans le 
fleuve) et qu’il a maladroitement 
associés à Greenpeace. Trem-
blay a tenté de nuancer cette 
remarque en disant qu’il visait 
seulement les représentants 
de Geenpeace avec «leurs gros 
diplômes». Mais on peut pen-
ser qu’il avait aussi en tête ces 
bien-pensants plateauistes qui 
se conçoivent comme les phares 
de la pensée québécoise et qui 
décrètent avec condescendance 
ce qui est bien ou mal pour les 

régions, surtout 
s’il s’y manifeste 
quelques spas-
mes environne-
mentaux.

Il faut pren-
dre conscience 
de la situation 
critique que vit 
l’industrie fores-

tière du Sag-Lac, à travers Pro-
duits forestiers Résolu, mais pas 
seulement avec cette forestière, 
en raison de la guerre à finir qu’y 
livre Greenpeace. Si la sortie de 
Jean Tremblay a fait le tour du 
Québec, c’est parce qu’il y a mis 
un excès de langage. Cela a fait 
un peu-beaucoup coloré et folk-
lorique, à l’image de la percep-
tion que l’on veut entretenir des 
«ruraux». 

Mais ce n’est que là qu’il s’est 
distingué. Car les cris d’alarme 

contre les conséquences des 
interventions de Greenpeace ont 
été lancés avant lui par beau-
coup d’entrepreneurs, d’élus et 
de représentants de travailleurs 
sans être entendus.

Tout ce que l’on a voulu rete-
nir jusqu’ici, c’est la prétendue 
noblesse de la cause que défend 
Greenpeace à propos de la 
zone boréale qu’on scalperait 
de sa forêt, du caribou forestier 
faussement en danger et d’une 
mésentente, ou plutôt d’un dé-
faut d’entente, avec une société 
autochtone. De «l’écoterroris-
me», selon les représentants des 
travailleurs.

Les mots pour dénoncer l’acti-
visme des écolos, qui parvien-
nent à bloquer tous les projets, 
gagnent en violence dans les 
régions. Ça ne pourrait être 
qu’un prélude. Aux nombreuses 
audiences tenues jusqu’ici par le 
BAPE à Bécancour, pour des pro-
jets industriels d’envergure aux-
quels on tente constamment de 
faire échec, il y a beaucoup plus 
de gens favorables dans la salle 
que les opposants chroniques. 
«La tension monte et il ne serait 
pas surprenant qu’un jour, on en 
vienne aux coups», s’est inquiété 
l’autre jour un intervenant qui 
par son travail, a suivi de près 
toutes ces audiences. On en est 
rendu là.

Lévesque-Tremblay: colégionnaires?
JEAN-MARC
BEAUDOIN
CHRONIQUE
jm.beaudoin@lenouvelliste.qc.ca

JEAN-MARC
BEAUDOIN
CHRONIQUE
jm.beaudoin@lenouvelliste.qc.ca

LA GRIFFE À BEAUDOIN

La sortie de Tremblay arrive
au même moment que le BAPE
à Bécancour
MARC ROCHETTE
marc.rochette@lenouvelliste.qc.ca

BÉCANCOUR — Alors que la croi-
sade de son homologue de Sague-
nay contre Greenpeace survient 
au moment même où les visions 
économique et environnemen-
tale s’affrontent devant le BAPE, 
le maire de Bécancour, Jean-Guy 
Dubois, vise plutôt l’équilibre entre 
«le besoin de propreté et le besoin 
de revenus».

«Chacun a sa façon de s’expri-
mer, avec sa couleur. Moi, j’ai une 
manière moins éclatante de réagir. 
Je ne peux pas juger sa sortie, ne 
connaissant pas le contexte, ni la 
question de Résolu, mais il ne faut 
pas seulement en faire un débat 

émotif», confie celui qui prône «un 
rationnel» basé sur les acceptabi-
lités économique, environnemen-
tale et sociale.

Selon lui, c’est ce dernier volet 
qui peut devenir «très émotif» 
alors que les deux premiers peu-
vent être «faciles à démontrer par 
des chiffres». Mais parce que, dit-il, 
«c’est un débat d’experts et presque 
mondial», la création d’une société 
d’État serait de mise pour encadrer 
les enjeux énergétiques.

Du même souffle, M.  Dubois 
croit que «c’est 20 % des gens qui 
font 80 % du bruit». «Mais je repré-
sente 100 % des gens et on reçoit 
toutes sortes de signaux diffé-
rents», a-t-il souligné.

Celui-ci reconnaît que les écolo-
gistes jouent «un certain rôle utile 

pour que nous fassions attention 
à notre planète». Mais il rappelle 
que selon Aristote, «la justesse se 
trouve entre le trop et le pas assez».

APPUI CONTESTÉ À STOLT
Après avoir fraîchement exprimé 

son appui au projet de Stolt LNGaz 
devant le BAPE, le conseil des mai-
res de la MRC de Bécancour s’est 
fait reprocher par des citoyens 
d’ouvrir la porte aux hydrocar-
bures et de ne pas encourager 
le développement des énergies 
vertes.

«Si on embarque là-dedans, 
on embarque dans le gaz. On ne 
prend pas du tout le virage vert», a 
lancé Diane Noury lors de la der-
nière séance publique.

Mais le préfet de la MRC, Mario 
Lyonnais, a répliqué en affirmant 

«qu’on a besoin d’emplois et que la 
Ville a besoin de taxes». «Et on n’a 
pas eu de demandes d’industries 
vertes», a-t-il indiqué.

Celui-ci dit s’en remettre au BAPE 
«qui décidera». «On laisse aller 
le BAPE. On ne peut rien y faire 
d’autre. La compagnie semble être 
correcte à bien développer», sou-
tient le maire de Sainte-Françoise.

Un autre citoyen, Jean-Pierre 
Leduc, lui a alors demandé s’il 
croyait aux changements climati-
ques. Tout en lui répondant dans 
l’affirmative, M. Lyonnais a signifié 
qu’il ne voulait pas «entrer dans ce 
débat-là».

«Si on croit aux changements 
climatiques, on n’a pas le choix 
de s’éloigner des énergies fossiles. 
Ce n’est pas pour 20 jobs de plus 
ou de moins. Il ne faut pas laisser 
le BAPE dicter les choses. Il faut 
mettre nos culottes pour ce qu’on 
veut pour notre région. C’est à nos 
élus de commencer à prendre des 
décisions. Pourquoi on attend?», a 
conclu M. Leduc.

Le maire Dubois vise l’équilibre

Le maire de Bécancour Jean-Guy 
Dubois — PHOTO: FRANCOIS GERVAIS

Les mots pour dénoncer l’activisme 
des écolos, qui parviennent à 
bloquer tous les projets, gagnent 
en violence dans les régions. Ça
ne pourrait être qu’un prélude. 

«C’est 20 % des gens 
qui font 80 % du bruit. 
Mais je représente 
100 % des gens et 
on reçoit toutes sortes 
de signaux différents.»
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Les entrepreneurs soumis 
à de nouvelles exigences

BRIGITTE TRAHAN
brigitte.trahan@lenouvelliste.qc.ca 

TROIS-RIVIÈRES — La Coalition 
d’aide aux victimes de la pyrrho-
tite a récemment mis la main 
sur des rapports d’expertise qui 
confirment hors de tout doute la 
présence de pyrrhotite dans la 
région du nord de Montréal.

Des résidents de Mont-Laurier 
sont en effet entrés en contact 
avec la CAVP pour faire part de 
cette situation qui impose main-
tenant la reconstruction complète 
de leurs fondations.

Le président de la CAVP, Yvon 
Boivin, estime que ce n’est que la 
pointe de l’iceberg pour les gens 
des Hautes-Laurentides. D’autres 
cas vont se dévoiler peu à peu 
dans cette région, prévoit-il.

La Coalition indique qu’elle a 
maintenant «la confirmation que 
la pyrrhotite est un caillou dévas-
tateur dans le béton qui peut se 
retrouver partout au Québec et 
au Canada. Un désastre comme 
celui de la Mauricie pourrait donc 
se reproduire n’importe où au 
Canada si la norme fédérale sur 
le béton n’est pas révisée pour en 
interdire son utilisation dans le 
béton», plaide Yvon Boivin.

Quand on demande où doit-
on s’attendre à trouver de la pyr-
rhotite, au Québec, ailleurs que 
dans le massif de Saint-Boniface 
et à Mont-Laurier, Luc Bédard, 

directeur général de l’Association 
Béton Québec, répond que «sans 
apeurer personne, quand on 
regarde la région géologique du 
Grenville, tout ce qui est au nord 
du Saint-Laurent pourrait être 
sensible à ça potentiellement», 
dit-il.

«Cependant comme on le voit 
dans le massif de Saint-Bonifa-
ce, Mont-Laurier ou dans le Plan 
nord, c’est parce qu’il y a du mine-
rai», dit-il. «Tous les sites qui sont 
voisins d’une mine doivent être 
considérés», dit-il.

C’est pour cette raison que la 
nouvelle Garantie de construction 
résidentielle (GCR) a dévoilé, hier, 
à Trois-Rivières, les nouvelles exi-
gences qu’elle impose désormais 
aux entrepreneurs en matière de 
fabrication de béton.

Pour les régions de la Mauricie, 
du Centre-du-Québec et des Hau-
tes Laurentides, ces mesures sont 
déjà en vigueur. Elles s’étendront 
à l’ensemble des entrepreneurs du 
Québec dès le 1er septembre pro-
chain, indique la p.d.g. de GCR, 
Gina Gaudreault.

Tout d’abord, le mélange ciment-
agrégat qui forme le béton doit 
être commandé d’un producteur 
qui détient un certificat de confor-
mité du BNQ.

Cette mesure est recommandée 

aussi aux autoconstructeurs, 
d’ailleurs, par l’Association béton 
Québec.

Le remblais sous dalle doit 
employer une pierre concassée 
répondant à la norme DB (dalle 
de béton) pour éviter la présence 
de pyrite.

L es  entrepreneurs  doivent 
conserver les originaux de tous 
les bons de livraison. L’ajout d’eau 
dans le ciment ne doit pas dépas-
ser la norme lors de sa mise en 
place.

La GCR pourrait exiger à tout 
moment l’avis d’experts, tant pour 
des essais de chantiers qu’en labo-
ratoire. «Ces tests se feront sur 
une base aléatoire. Nous allons 
porter une attention particulière 
aux régions de la Mauricie, du 
Centre-du-Québec et des Hautes-
Laurentides», même si l’ensemble 
du Québec est aussi visé, indique 
Mme Gaudreault.

L’APCHQ a fait parvenir un com-
muniqué, hier, indiquant que du 
temps de la Garantie Abritat, des 

analyses de carrières étaient fai-
tes en amont. «L’APCHQ constate 
que ces analyses ont été rempla-
cées par des tests aléatoires sur les 
chantiers», indique le communi-
qué. L’APCHQ croit que «les deux 
types d’analyses peuvent toutes 
les deux avoir leur place».

Or, GCR a été bien claire, hier. 
«Le granulat doit provenir d’une 
carrière dont la pierre destinée au 
béton est reconnue par un géolo-
gue et testée en laboratoire.»

Quant aux tests  aléatoires, 
i ls  pourront toucher jusqu’à 
2 5   %  d e s  c o n s t r u c t i o n s , 

précise Mme Gaudreault qui inci-
te les entrepreneurs «à choisir les 
meilleurs produits sur le marché.»

La CAVP a indiqué, aujourd’hui, 
qu’elle collaborera avec la GCR 
pour établir des balises qui per-
mettront d’assurer un meilleur 
contrôle de la qualité du béton 
résidentiel.

«Avec ces exigences, on souhai-
te rassurer tous les acheteurs de 
résidences au Québec», indique 
Mme Gaudreault.

La norme fédérale CSA-23,1 
sur le béton a été largement res-
serrée lors de sa dernière édition 
qui vient tout juste d’être publiée, 
signale Luc Bédard. «Le protocole 
de certification BNQ a justement 
pris des mesures appropriées 
pour s’assurer qu’une telle situa-
tion ne puisse se reproduire», 
dit-il.

Le président de la CAVP indi-
que pour sa part que c’est sur 
cette base-là «que le gouverne-
ment fédéral doit assumer sa 
responsabilité.»

La pyrrhotite s’étend dans le nord de Montréal

De gauche à droite, Yvon Boivin, président de la CAVP, Gina Gaudreault, p.d.g. de la GCR et Luc Bédard, directeur général 
de l’Association Béton-Québec. — PHOTO: SYLVAIN MAYER

«Un désastre comme 
celui de la Mauricie 
pourrait donc se 
reproduire n’importe 
où au Canada si la 
norme fédérale sur 
le béton n’est pas 
révisée pour en 
interdire son 
utilisation (la 
pyrrhotite) dans 
le béton»

«Tous les sites qui 
sont voisins d’une 
mine doivent être 
considérés»



www . c h i r o d o b e r . c o m
8 1 9 3 7 5 - 1 4 4 4

AUJOURD'HUI
SEULEMENT
VENDREDI 13MARS
NOUSPAYONS
LES TAXES

sur toute la marchandise
à prix régulier

4, des Ormeaux, suite 200,Trois-Rivières (coin Barkoff, voisin du Cora)
819 694-7272 • boutiquebellesdenuitbellesdejour.com

819 375-1897
547, rue Bonaventure
Trois-Rivières
G9A 2B6
www.lebistro.ca
Stationnement gratuit

Tous les mardis et mercredis
du mois de mars

Déjeuner week-end
de 9 h à 14 h

Bonne bouffe, bonne ambiance et bonne musique

t e r rasse
ca fé

Le Bistro, le rendez-vous trifluvien

15$les pizzas
individuelles et
verre de vin ou
verre de bière

+ tx
à partir de 16h seulement

Le Nouvelliste   le vendredi 13 mars 2015 ACTUALITÉS   7   

Elle a faussement accusé un 
octogénaire d’agression sexuelle
nancy massicotte
nancy.massicotte@lenouvelliste.qc.ca

Trois-Rivières — Pour avoir 
faussement accusé un octogé-
naire d’agression sexuelle, une 
femme de 43 ans, Nancy Bédard, 
a écopé d’une peine de 18 mois de 
prison.

Elle pourra cependant la purger 
dans la collectivité puisqu’elle n’a 
aucun antécédent judiciaire et 
que les conséquences sur la vic-
time sont peu importantes. Il s’agit 
en fait d’un militaire à la retraite. 
Il a indiqué à la procureure de la 
Couronne, Me Marie-Ève Paquet 
qu’il avait vu bien pire à la guerre. 

Les faits qui sont reprochés à 
Nancy Bédard sont survenus le 
14 juillet 2013. Ils sont d’autant 
plus particuliers que l’octogénaire 
a tout simplement voulu aider la 
dame en lui prêtant 40 $ pour soi-
disant faire son épicerie. 

Or, cette dernière souffre d’un 
problème de jeu pathologique. 
Après avoir passé une soirée au 
Salon de jeux de Trois-Rivières le 
14 juillet, elle a porté une plainte 
à la police vers 1 h 50, se disant 
victime d’agression sexuelle par 
cet homme âgé de 82 ans. Elle 

soutenait même qu’il avait utilisé 
un couteau pour la menacer. 

Une enquête a alors été déclen-
chée. La plaignante s’est rendue à 
l’hôpital où une trousse médico-
légale a été effectuée.  Elle a 
aussi donné une bonne descrip-
tion et l’adresse de son supposé 
agresseur. 

Les policiers se sont rendus à 
sa résidence pour lui parler. Il a 
admis que la dame était venue 
le rencontrer mais sans plus. Il 
a donc été arrêté et conduit au 

poste pour un interrogatoire où 
il est demeuré 12 heures environ. 
Pendant ce temps, ses draps et ses 
vêtements ont été saisis, son loge-
ment a été fouillé mais aucune 
trace du couteau n’a été retrouvée. 

L’enquête a alors permis aux 
policiers d’apprendre que la dame 
avait auparavant appelé cet hom-
me pour lui demander de l’aide. 

Elle se trouvait alors au Salon de 
jeux. Il est allé la rejoindre. Elle lui 
a réclamé de l’argent pour suppo-
sément faire son épicerie et man-
ger. Il l’a donc emmenée chez lui 
pour lui donner 40 $, mais elle 
voulait plus. Elle lui a même pro-
posé des relations sexuelles mais 
il a refusé, se déclarant incapable 
à son âge. 

Na n c y  B é d a r d  e s t  e n s u i t e 
retournée au Salon de jeux. Peu 
de temps après, elle a porté sa 
plainte à la police pour l’agression 
sexuelle. 

Lorsque confrontée sur les élé-
ments de preuve recueillis par les 
policiers, elle a finalement admis 
avoir fait une fausse plainte. Elle a 

donc été accusée 
de méfait public. 
En octobre der-
nier, elle a plaidé 
coupable. 

On a pu appren-
dre qu’avant les 
événements, elle 
avait  rencontré 
l’octogénaire une 

seule fois à l’hôpital. Il lui avait 
donné ses coordonnées et offert 
tout simplement son aide en cas 
de besoin. 

Hier, dans le cadre des plaidoi-
ries sur sentence, Mme Bédard 
a indiqué au tribunal avoir posé 
ce geste sur un coup de tête, pour 
l’argent, et parce qu’elle était 
mêlée. 

Son avocat, Me Yvan Braun, a 
réclamé à la juge une peine dans 
la collectivité sans quantum. Il a 
plaidé le fait que sa cliente était 
démunie et qu’elle était prête à 
suivre une thérapie pour ses pro-
blèmes de jeu. 

Me  Paquet a elle aussi sug-
géré une peine dans la collecti-
vité mais d’une durée de deux 
ans moins un jour. Elle a aussi 
demandé des travaux commu-
nautaires et une probation avec 
suivi. Elle a notamment insisté sur 
les coûts que cette fausse plainte 
avait engendrés. Les policiers ont 
notamment fait une quarantaine 

d’heures supplémentaires.
Me Braun s’est opposé à l’impo-

sition de travaux communautaires 
en rappelant que sa cliente souf-
frait de problèmes de santé qui 
limitent ses capacités.

Finalement, la juge a opté pour 
18 mois de prison dans la col-
lectivité et une probation dans 
laquelle Nancy Bédard devra se 
soumettre à une thérapie pour 
son problème de jeu notamment. 
Elle sera assignée à son domicile 
24 heures sur 24 pendant les neuf 
premiers mois. Elle devra ensui-
te respecter un couvre-feu et de 
nombreuses conditions.

18 mois dans la collectivité pour Nancy Bédard

Une maison et une entreprise de 
peinture, situées sur le chemin de la 
Grande Carrière, à Louiseville, ont 
été détruites par un violent incendie, 
vers 11 h 25, hier. «Ce sont des pa-
trouilleurs de la Sûreté du Québec 
qui, en passant devant le garage, ont 
constaté qu’il était en flammes. 
C’était l’embrasement généralisé», 
explique le sergent Hugo Fournier, 
porte-parole de la Sûreté du Qué-
bec. Le garage, où se trouvait l’en-
treprise de peinture, était situé à 
quelques pieds de la maison. Le feu 
s’est donc rapidement propagé à la 
résidence unifamiliale. Ce sont des 
travaux de soudure réalisés dans le 
garage qui seraient à l’origine de 
l’incendie. 
— Photo: Stéphane Lessard

̽̽ Une maison et un atelier de peinture 
détruits par les flammes

Notre-Dame-du-Bon-Con-
seil (MEL) — Un bar laitier, situé 
sur la route 122, à Notre-Dame-du-
Bon-Conseil, a été la proie non pas 
d’un mais bien de deux incendies 
dans la même soirée. Le commer-
ce est une perte totale. L’incendie 

est considéré comme suspect par 
la Sûreté du Québec.

C’est vers 20 h 40, mercredi, que 
les pompiers ont été appelés sur 
place pour un début d’incendie. 
Ils l’ont rapidement éteint, et après 
vérifications, ils ont quitté les lieux. 

Vers 00 h 30, un deuxième appel 
les avisait que le commerce était 
à nouveau la proie des flammes, 
et cette fois-là, il n’a pas pu être 
réchappé.

La Sûreté du Québec poursuit 
son enquête.

Deux incendies dans un même commerce

Elle sera assignée à son domicile 
24 heures sur 24 pendant les neuf 
premiers mois. Elle devra ensuite 
respecter un couvre-feu et de 
nombreuses conditions.



TOYS“R”US
En raison de circonstances indépendantes
de notre volonté, il est possible que les

articles suivants ne soient pas disponibles
dans tous les magasins :

Parc gonflable Junior Sports N Slide
(UGS 627879), Centre de jeu Frontenac
(UGS 723738),Chariot pour deux – Bleu
denim (UGS 019682) et le Porteur Polaris

RZR 900 12V rouge (UGS 078110).

Nous nous excusons pour tout
inconvénient que cela a pu causer.

Circulaire Toys “R” Us du
13 au 19 mars 2015Nicole Légaré

Prenez rendez-vous pour une consultation
et un essai gratuit

1452, rue Notre-Dame Centre
Trois-Rivières

819 378-5778
nicolelegare.com

UNE APPROCHE
CIBLÉE

Agissez maintenant
pour raffermir vos cuisses
pour l’été.

Éliminez votre cellulite!

Le compte à
rebours est commencé!
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Brigitte Trahan
brigitte.trahan@lenouvelliste.qc.ca

Saint-Étienne-des-Grès — 
La Régie de gestion des matiè-
res résiduelles de la Mauricie a 
décidé de passer par les MRC de 
la région pour faire avancer son 
projet de modification des cellu-
les d’enfouissement au lieu d’en-
fouissement technique (LET) de 
Saint-Étienne-des-Grès.

Les MRC ont reçu une résolution 
de la Régie pour leur demander 
de se prononcer sur la question, 
confirme le président de la Régie, 
René Goyette.

On sait que ce projet cause pré-
sentement d’importantes frictions 
entre la Régie et la municipalité de 
Saint-Étienne-des-Grès qui a déjà 
menacé de prendre la voie des tri-
bunaux dans cette affaire.

Le président Goyette justifie 
son geste auprès des MRC en 
expliquant ceci: «Si je veux aller 
en règlement d’emprunt, il faut 
que j’aille voir les MRC et qu’elles 
m’appuient. On a fait une deman-
de à toutes les MRC (desservies par 
la Régie) pour avoir leur position» 
concernant le projet de remode-
lage de la forme géométrique des 

cellules, dit-il.
Ce projet, rappelons-le, vise à 

modifier la forme des cellules afin 
d’être en mesure d’enfouir plus de 

matières résiduelles dans chacune 
d’elles, ce qui permettrait d’éviter 
d’en construire de nouvelles et per-
mettrait donc d’économiser.

La municipalité craint depuis le 
début que ce projet génère plus de 
bruit et plus d’odeurs qui incom-
moderaient les citoyens du secteur. 

Elle s’inquiète aussi que la capa-
cité portante du sol face à l’ajout 
d’autant de tonnage puisque la 
cellule visée est près de la rivière 
Saint-Maurice.

Jusqu’à présent, Shawinigan s’est 
prononcée en faveur de ce projet, 
indique M. Goyette.

Le maire de Saint-Étienne-des-
Grès, Robert Landry, a complè-
tement refusé de commenter ce 
dossier hier. Invité à dire si les rela-
tions s’amélioraient avec la Régie, 
le maire Landry s’est limité à dire 
que «ça va plus mal. On ne discute 
même plus», résume-t-il.

«Quand j’ai amené cette réso-
lution-là sur la table, l’autre jour, 
Robert Landry m’a fait comme 
commentaire que dans ce cas-
là, il arrêtait de négocier. Mais 
dans les deux dernières années et 
demie, on a négocié quoi», ques-
tionne M. Goyette, «à part d’oc-
casionner des frais à la Régie en 
faisant toutes sortes d’études et à 
chaque fois qu’on arrivait avec un 
complément d’information pour 
justifier notre demande, il arri-
vait tout le temps autre chose?»,  
déplore-t-il.

Lorsque les MRC se seront toutes 
prononcées, «on verra ce qu’on va 
appliquer», indique René Goyette.

Modification de la forme des cellules d’enfouissement
Le dialogue rompu entre la Régie et Saint-Étienne-des-Grès

Guy Veillette
guy.veillette@lenouvelliste.qc.ca

S h a w i n i g a n  —  I n c a p a -
bl e  d e  comprendre la  p osi-
tion du conseil municipal de 

Saint-Étienne-des-Grès dans le 
dossier de la modification de la 
géométrie au site d’enfouisse-
ment, le maire de Shawinigan, 
Michel Angers, montre des signes 
d’impatience. 

Il siège au conseil d’adminis-
tration de la Régie de gestion des 
matières résiduelles de la Mauri-
cie depuis cinq ans et il déplore 
qu’une solution qui permettrait 
aux contribuables d’économiser 
beaucoup d’argent tarde à se met-
tre en place, alors que le regroupe-
ment traîne une dette de près de  
65 millions de dollars.

«On essaie de comprendre», 
soupire M. Angers. «On ne réus-
sit pas à comprendre pourquoi 

ils sont en désaccord. Nous pen-
sons qu’il faut optimiser le site. 
Nous sommes déjà assez endettés. 
Depuis que je siège à cette régie, 
c’est toujours difficile, c’est tou-
jours compliqué. On ne finit pas 
de payer. À un moment donné,  
ça suffit!» 

Lors de la  dernière séance 
régulière du conseil  munici-
pal de Shawinigan, les élus ont 
adopté deux résolutions concer-
nant la RGMRM. La première 
confirme son implication dans 
l’établissement du plan de ges-
tion des matières résiduelles à 
venir, une formalité. La deuxiè-
me, qui sera aussi adoptée par 
la majorité des membres, vise à 
appuyer la RGMRM pour la modi-
fication de la géométrie de la 
zone d’enfouissement du site de 
Saint-Étienne-des-Grès. 

«On en a ras le pompon», s’indi-
gne le maire de Shawinigan. «C’est 
sûr que je suis de ceux, au conseil 
d’administration, qui appuient for-
tement cette résolution. Toutes les 
autres municipalités et territoires 
vont l’adopter.»

À l’exception de Saint-Étienne-
des-Grès évidemment, qui estime 
que trop de questions demeurent 
sans réponse dans ce dossier. 
L’une d’elles, soit la capacité por-
tante de la cellule d’enfouissement 

numéro 1, devrait être connue au 
printemps.

Dans le préambule de la réso-
lution adoptée mardi, le conseil 
municipal de Shawinigan insi-
nue pourtant que «la Régie est 
d’avis que la modification de la 
géométrie de la zone d’enfouis-
s ement  p eut  même g énérer 
moins d’inconvénients pour les 
populations avoisinantes que 
la configuration présentement  
autorisée.»

«C’est une partie de bras de fer», 
déplore M. Angers. «Nous voulons 
valoriser le site au maximum, alors 
qu’eux (les élus de Saint-Étienne-
des-Grès) veulent qu’on construise 
de nouvelles cellules.»

«Il faut optimiser les cellules 
existantes parce qu’on ne sait pas 
si, dans cinq ans ou plus, on pour-
ra toujours enfouir», explique- 
t-il. «En Allemagne, au Japon, ils 
n’ont plus le droit. Nous allons 
éventuellement emprunter la 
troisième voie (le recyclage des 
matières putrescibles). Quand 
nous aurons fait le ménage dans 
nos déchets, nous aurons réduit 
de beaucoup le tonnage. On ne 
creusera pas de nouvelles cellules 
avec rien dedans! Nous pensons 
donc qu’avec ce que nous avons, 
nous pouvons en remettre et sau-
ver 20 millions $.»

Michel Angers s’impatiente: «On en a ras le pompon»

La Régie veut modifier la géométrie des cellules d’enfouissement pour enfouir plus de déchets dans chacune d’elles. 
— Photo: François Gervais



Boutique Vitavie au naturel
5455, boul. des Forges,
Trois-Rivières

Commandes Postales
819 378-7777

.quebec

LA MÉNOPAUSE,
UN VIRAGE EN DOUCEUR
La ménopause est inévitable et arrive trop rapidement au
goût de certaines. Mais il faut la traverser sereinement,
tout en conservant une qualité de vie qui se poursuivra
durant les années à venir. Ce tournant n’est pas inquiétant
quand il est négocié avec douceur.

LIGNES OUVERTES Solution Santé avec Guylaine Boisvert sur CKBN - FM
Bécancour 90,5 FM samedi de 8 h à 9 h. Santé en direct avec Johanne Verdon sur
CIRA 89,9 FM samedi de 8h à 10h et lundi de 14h30 à 16h30.

2 boîtes de 32 capsules
pour le prix
d’une seule !

En vigueur du 14 au 19 mars 2015, jusqu’à
épuisement des stocks.

100 mg d’extraits d’isoflavonnes de soya (génistine, génistéine, etc. )

Une division de
Castel des Prés
restauration

À la fine pointe
de vos besoins.

•Boîtes à lunch gourmandes
•Traiteur sur mesure
•Chef à domicile
•Cocktail dînatoire
Téléphone:
819 375-4921 poste 3

www.casteldespres.com
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MARIE-EVE LAFONTAINE
me.lafontaine@lenouvelliste.qc.ca

TROIS-RIVIÈRES — Depuis un 
incident survenu le 3 février der-
nier, la Ville de Trois-Rivières a pris 
des mesures pour s’assurer que le 
déglaçage des entrées d’eau gelées 
soit tout à fait sécuritaire. À Mon-
tréal, l’utilisation d’électricité pour 
déglacer des conduites pourrait 
être en cause dans trois à quatre 
incendies ces dernières semaines. 
La Ville de Montréal a d’ailleurs 
décidé, mercredi, de suspendre le 
recours à cette technique.

À Trois-Rivières, un fil électrique 
relié à une résidence a surchauffé 
lors d’une opération de dégla-
çage, le 3 février.  Les cols bleus 
utilisaient alors un appareil loué 
à un électricien. La maison n’a 
subi aucun dommage, selon Yvan 
Toutant, porte-parole de la Ville 
de Trois-Rivières. «On a eu effecti-
vement une problématique. Heu-
reusement, on avait un électricien 
sur place. Quand l’électricien s’est 
aperçu de la surcharge, il a tout 
arrêté et on a vu que ça avait causé 
des dommages au fil d’Hydro-Qué-
bec. À partir de ce moment-là, on 
a décidé de ne plus utiliser ce type 

d’équipement», explique-t-il.
Si la Ville a renoncé à louer de 

tels appareils à des entreprises 
privées, elle en possède un qu’elle 
continue d’utiliser.  Toutefois, il est 
muni d’un dispositif de sécurité. 
Dès qu’il détecte une anomalie, il 
s’arrête automatiquement. «Avec 
cette machine-là, il n’y a pas de 
danger qu’on mette le feu ou qu’on 
endommage des équipements à 

l’intérieur d’une résidence. C’est 
sûr que ça allonge le temps d’at-
tente, mais c’est plus sécuritaire», 
note M. Toutant.

Les trois autres appareils utilisés 
par la Ville ont recours à la vapeur 
ou à un liquide pour déglacer les 
conduites. 

À Shawinigan, aucun incident n’a 
été rapporté concernant le dégla-
çage. Comme à Trois-Rivières, les 

cols bleus utilisent un appareil à 
impulsion électrique. Le Service 
des incendies de Shawinigan tient 
d’ailleurs à rappeler aux citoyens 
de faire appel à la Ville lorsque leur 

entrée d’eau est gelée et de ne pas 
essayer de régler le problème eux-
mêmes avec les moyens du bord, 
ce qui pourrait engendrer des pro-
blèmes encore plus graves comme 
un incendie. Pour ce qui est du 
bilan des résidences privées d’eau, 
il s’améliore. Hier, 72 étaient tou-
jours en attente à Trois-Rivières.  
C’est mieux que lundi alors qu’on 
en comptait 97. «Pour la première 
fois depuis deux mois, on com-
mence à voir la lumière au bout 
du tunnel», se réjouit M. Toutant. 
Jusqu’à maintenant, 475 cas ont 
été répertoriés à Trois-Rivières. Le 
temps d’attente est d’environ sept 
jours.

La situation va mieux aussi à 
Shawinigan alors que la liste d’at-
tente comptait 53 résidences, hier 
matin. Il y en avait près d’une cen-
taine au début de la semaine. Le 
nombre total de cas s’élève à 629.  
À La Tuque, huit nouveaux cas 
ont été ajoutés à la longue liste des 
conduites d’eau gelées. Depuis le 
début de l’hiver, 142 conduites 
gelées ont été rapportées. En date 
d’hier, le délai d’attente était de 
3 à 4 jours. 

Avec la collaboration d’Audrey 
Tremblay

DÉGLAÇAGE DES CONDUITES D’EAU À TROIS-RIVIÈRES

Un incident a incité la Ville à modifier ses procédures

SAINT-PROSPER (LP) — Alors 
que 34 résidences de Saint-Pros-
per sont toujours touchées par 
un avis d’ébullition permanent 
depuis 13 ans, un nouvel avis, 
appelé avis d’ébullition préventif, 
vient d’être donné, visant tout le 
reste du village cette fois, soit le 
périmètre urbain, le temps que 
soit rodé le nouveau système de 
distribution d’eau potable qu’on 
met progressivement en marche. 

Le maire Grosleau a précisé qu’il 
fallait procéder ainsi le temps 
qu’on s’assure que la mise en ser-
vice, qui provoque beaucoup de 
turbidité dans le système de dis-
tribution, n’affecte pas la qualité 
de l’eau les premiers jours.  Lors-
que tous les tests montreront que 
l’eau est parfaitement potable, 
tous les avis d’ébullition seront 
enfin levés, mettant ainsi fin à une 
longue saga dans ce village. 

M. Grosleau croit que d’ici le 
23  mars, les 34  résidences les 

plus touchées pourront aussi 
effectuer le transfert de leur sys-
tème d’alimentation en eau sur le 
nouveau réseau. On devait com-
mencer graduellement hier avec 
une résidence de la route 159, et 
poursuivre le travail la semaine 
prochaine.

On se souviendra que si la nou-
velle usine de traitement des eaux 
usées a été mise en fonction en 
juin dernier, la mise en service 
du réseau d’eau potable s’est avé-
rée plus ardue et a nécessité plu-
sieurs ajustements. On croyait 
pouvoir desservir tout le monde 
pour novembre dernier puis Noël 
et à tout le moins avant la fin de 
l’année 2014, ce qui s’est avéré 
impossible. Lors de ces travaux, la 
Municipalité a dû aussi composer 
avec des dépassements de coûts 
ce qui a généré des tracasseries 
administratives, Québec refusant 
d’abord de les payer même s’ils 
avaient été autorisés.

MISE EN SERVICE PROGRESSIVE DU SERVICE D’AQUEDUC

Un avis d’ébullition préventif
en vigueur à Saint-Prosper

À la suite d’un incident survenu le 3 février, Trois-Rivières a revu sa procédure pour le déglaçage des conduites d’eau 
gelées.— PHOTO : SYLVAIN MAYER 
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 MON�CLIN�D’ŒIL  STÉPHANE�LAPORTE
Collaboration spéciale

 «Est-ce que ça veut dire que j’aurai pas 
la job au CHUM» – Yves Bolduc

«CARREFOUR DES LECTEURS
L’enfer gris
Par où commencer… quand on 
ne sait pas comment ça va finir? 
Notre histoire commence en 
mars 2009. Après près de trois 
ans de processus de fertilité 
nous accueillons notre pre-
mier enfant, une belle petite 
fille de 8 livres. Nous nous 
attendions à un printemps 
beau et joyeux. Après la fonte 
des neiges, des fissures appa-
raissent sur les fondations de 
notre maison. Il ne reste que 
quelques semaines à la Garan-
tie des maisons neuves.
Le contracteur nous dit que 
nous ne sommes pas dans les 
années visées et que c’est cer-
tainement structural. Comme 
les clients sont protégés et qu’il 
faut faire confiance en nos 
instances gouvernementales, 
nous sommes patients. Prin-
temps 2010, le crépit s’effrite et 
des morceaux de ciment tom-
bent. L’expertise arrive comme 
un coup de masse en plein 
front… 0.9. Une dépression, des 

maladies, des problèmes finan-
ciers sérieux plus tard, j’en viens 
à abandonner mon emploi. Je 
n’en peux plus. On n’en peut 
plus. Sommes-nous les seuls? 
Bien sûr que non. Mais rares 
sont ceux qui acceptent d’en 
parler ouvertement. Demandez 
aux médecins et psychologues 
de Trois-Rivières si la pyrrho-
tite est un fléau important! Ils 
en savent quelque chose.
À l’été 2014, on en a assez d’at-
tendre. Après avoir dû faire une 
croix sur le fait d’avoir d’autres 
enfants, même s’il s’agissait de 
notre désir le plus profond, à 
causse de la situation. Nous 
avons mis nos vies en suspens. 
On a tenté de vendre notre mai-
son à très gros rabais. Qui veut 
d’une maison qui ne vaut rien? 
À bout, juste plus capable de la 
voir… Comment pouvons-nous 
faire confiance maintenant? Est-
ce que le procès donnera quel-
que chose? Nous voulons laisser 
ces cinq dernières années de 
stress intense derrière nous. 
Nous n’en pouvons plus. Nous 

voulons offrir mieux à nos 
enfants. Combien de personnes 
devront tomber malades, perdre 
leur emploi, perdre leur maison, 
faire faillite, avant que nos élus 
interviennent sérieusement?
Il faut d’abord constater le 
sérieux de la situation. J’écris 
pour ceux qui n’osent pas écrire. 
Je vais marcher le 30 mai pour 
ceux qui n’en ont plus la force. 
Je porte le carré gris pour ceux 
qui n’en peuvent plus de la 
grisaille. J’invite le gouverne-
ment de Philippe Couillard et 
le gouvernement de Stephen 
Harper à constater la gravité de 
la situation qui a été soulignée 
par le maire Michel Angers, par 
le maire Yves Lévesque, par le 
député du NPD Robert Aubin 
et par l’ancien député libéral 
André Gabias. Quelles étaient 
mes questions encore? Com-
bien faudra-t-il de malades? De 
familles en faillite? De person-
nes qui perdent leur emploi?

Nadia Pelletier
Trois-Rivières Ouest

 MARTIN
FRANCOEUR
m.francoeur@lenouvelliste.qc.ca

Y a-t-il une réelle possibilité 
de voir décoller de l’aéroport 
de Trois-Rivières des avions 

en direction de Cuba, du Mexique 
ou de la République dominicai-
ne? Cela avait failli se produire, en 
2009, alors que les dirigeants de la 
compagnie Sunwing étaient venus 
l’annoncer en grande pompe à l’aé-
rodrome du nord de la ville. Mais 
il manquait alors ce qu’on croyait 
n’être qu’une formalité: la désigna-
tion de l’aéroport de Trois-Rivières 

selon les normes de l’Administration 
canadienne de la sûreté du transport 
aérien (ACSTA), une sorte d’homo-
logation qui permet notamment de 
normaliser les systèmes de sécurité 
et le contrôle des passagers. Le fédé-
ral s’était alors interposé, demandant 
des études de marché actualisées. 
On voulait voir si le trafic anticipé à 
Trois-Rivières justifiait une désigna-
tion. La réponse est venue presque 
un an plus tard mais avec une indu-
bitable fermeté. C’était non.

Trois-Rivières garde un goût amer 
de cette expérience. On se deman-
de encore si la rebuffade du fédéral 
était bel et bien due à l’analyse des 
chiffres ou à de la petite politique. 
Après tout, Québec et Montréal ne 
sont pas si loin. Et assurément, des 
vols nolisés à partir de Trois-Rivières 
allaient gruger dans les marchés de 

la métropole et de la capitale.
Or, il semble que les canaux de 

communication au sujet de l’aéro-
port soient rouverts entre la Ville 
et le fédéral. Ce n’est peut-être pas 
si étonnant puisque des élections 
approchent. Mais s’il fallait que 
l’ouverture que semblent manifester 
les conservateurs dans le dossier de 
la désignation des aéroports est réel-
le, Trois-Rivières peut s’en réjouir.

La grande question demeure cel-
le de la viabilité d’une offre de vols 

internationaux à par-
tir de Trois-Rivières. 
On ne parle évidem-
ment pas de vingt vols 
par semaine, mais de 
un ou deux, comme 
Sunwing l’envisageait. 
La Mauricie a un bas-
sin de population qui 

dépasse le quart de million de per-
sonnes. Pensons aussi que le bassin 
de voyageurs intéressés pourrait 
s’étendre au Centre-du-Québec 
et aux portes de Lanaudière, et ça 
nous donne facilement un bas-
sin de population qui dépasse les 
500 000 habitants. Bien sûr, un 
demi-million d’habitants, ça ne 
veut pas dire un demi-million de 
voyageurs. Mais ça constitue un 
bassin important. Plus important 
en tout cas que la majorité des 
89 aéroports désignés au Canada.

En 2009, l’annonce de Sunwing 
avait créé un enthousiasme certain 
dans la région. Les agences de voya-
ges étaient d’ailleurs agréablement 
surprises de l’engouement provoqué 
par des vols à partir de Trois-Riviè-
res. Il apparaissait même que les 
clients étaient prêts à payer vingt ou 
trente dollars de plus par billet pour 
un forfait tout-inclus dans le Sud au 
départ de Trois-Rivières. On peut le 
comprendre. Pas de bouchons de 
circulation pour se rendre à l’aéro-
port, pas ou peu de frais de station-
nement. C’est tentant. Et on peut 
bien se dire que si Sunwing avait 
jugé que l’affaire n’était pas intéres-
sante, elle n’aurait pas souhaité fai-
re décoller et atterrir ses appareils à 
Trois-Rivières.

La prochaine fois sera-t-elle la bon-
ne? Souhaitons que oui. À condition 
que ça se fasse à coûts raisonnables.

Sunwing, 
prise deux?

Écrivez-nous
Écrivez-nous à
opinions@lenouvelliste.qc.ca
Pour être publié dans le jour-
nal ou sur notre site Web 
opinions.lenouvelliste.ca 
votre commentaire doit être 
court et accompagné de 
votre nom, de votre adresse 
et de votre numéro de 
téléphone.

Si Sunwing avait jugé que 
l’affaire n’était pas intéressante, 
elle n’aurait pas souhaité faire 
décoller et atterrir ses appareils 
à Trois-Rivières 
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«Carrefour des lecteurs

Lettre à Pierre Michel Auger, 
député de Champlain. 

J’ai 29 ans et je suis la maman 
de trois beaux enfants. Mes 
enfants sont âgés de moins de 

5 ans et fréquentent une garderie 
privée, en milieu familial. Ils ont 
la chance d’être entourés d’amour. 
Je vous écris en espérant que 
vous trouverez le moyen de me 
rassurer.

Je suis une enseignante à statut 
précaire qui, tous les ans, doit jon-
gler avec un nouveau contrat d’en-
seignement. Dans mon champ 
d’enseignement les  «beaux» 
contrats n’abondent pas en août. 
Vous connaissez sûrement la réa-
lité de ce milieu.

Je suis en congé de maternité 
pour la troisième fois. Je suis heu-
reuse que le gouvernement ait 
décidé de conserver le Régime 
québécois d’assurance parentale. 
Jusqu’à présent, je n’avais rencon-
tré aucune difficulté quant à mon 
retour au travail. Sauf, pour cette 
année. Je devrai retourner au tra-
vail le mois prochain. Malheureu-
sement, on ne m’a proposé aucun 
contrat,  je serai sans emploi 
lorsque mon congé prendra fin. 
Comme je n’aurai pas accumulé 
suffisamment d’heures pour le 
chômage, je n’aurai aucun revenu 
jusqu’au mois d’août. 

Le tarif de notre garderie est de 
25 $ par jour, par enfant. C’est en 
faisant nos impôts que nous avons 
réalisé que les frais de garde pour 
nos enfants s’élèvent maintenant 
à 17 000 $ par année et que le sim-
ple revenu de mon conjoint ne 
suffira pas pour qu’ils continuent 
de fréquenter ce service de garde. 
Nous recevons les rembourse-
ments anticipés mensuellement. 
Avec le montant que nous rece-
vons, nous sommes loin du 7 $ par 
jour. Nous avons tenté d’avoir une 
place au CPE près de chez nous, 
mais il n’y en a pas.

 Je devrai retirer mes enfants 
de la garderie. J’aurai le plaisir 
de passer l’été avec ma progé-
niture! Par contre, je ne suis pas 
heureuse de devoir dire adieu 
à mes trois places en garderie. 
J’imagine que vous savez qu’il 
est difficile de trouver une place 
en garderie, imaginez trois! Nous 
nous sommes donc demandés s’il 
ne serait pas préférable que je res-
te à la maison jusqu’à ce que mes 
enfants fréquentent l’école. D’un 
point de vue fiscal, la réponse est 
oui. Par contre, je trouve déplora-
ble de devoir m’y contraindre. 

Vous savez l’importance pour les 

femmes de se réaliser au travail. 
J’aime travailler, je travaille depuis 
ma première année du secondai-
re. Par contre, aujourd’hui, je me 
sens abandonnée. Qu’advient-il 
des femmes qui comme moi ont 
choisi de fonder une famille? 
Qu’advient-il des familles moyen-
nes qui font leur épicerie chez 
Maxi et ne vont pas dans le sud 
en hiver? 

Ma famille vit un stress depuis 
que nous avons fait nos impôts 
et avons réalisé qu’en plus nous 
devions 1100 $ au gouvernement 

provincial. Par chance, je reçois 
mes allocations familiales men-
suellement et j’en remercie mon 
gouvernement. Après tout, ce 
sera mon seul revenu pour les 
prochains mois! Je ne suis pas 
très politisée, mais j’ai du cœur 
et mon cœur me dit qu’il y a une 
injustice dans toute cette gouver-
nance. Les jeunes familles ne sont 
pas suffisamment soutenues. Les 
couples qui choisissent de contri-
buer au développement démogra-
phique de la société sont laissés à 
eux-mêmes.

Je ne ferai  pas partie de la 
«population active» pour les pro-
chains mois, voire les prochaines 
années et je m’en désole. Pour-
tant, je suis disponible pour tra-
vailler. Je suis une citoyenne qui 
ne croyait pas qu’avoir des enfants 
deviendrait un fardeau fiscal et un 
handicap au développement de sa 
carrière. J’aimerais que vous me 
fassiez part d’une piste de solu-
tion qui améliorerait ma situation. 
Si le cœur vous en dit, vous êtes 
le bienvenu dans notre humble 
demeure. Nous avons tant à vous 
dire! 
Amélie Martel
Saint-Maurice

Rassurez-moi!
Les jeunes familles ne 
sont pas suffisamment 
soutenues

L’auteure, Amélie Martel, et ses trois enfants: Félix, Lucas et Charles-Olivier.
— Photo: François Gervais

L’auteur, Donald Martel, est député 
caquiste de la circonscription 
Nicolet-Bécancour.

Je veux vous parler de compas-
sion. Mais je veux aller au-delà 
des beaux discours de ceux qui 
se disent soucieux de compas-
sion envers les démunis, et qui 
ont tendance à s’approprier  
cette idée en exclusivité,  
comme s’ils avaient inventé  
le concept. Je fais référence  
à la lettre signée Isabelle  
Bombardier, parue dans  
Le Nouvelliste du 10 mars.
Pour moi, il y a cette réalité 
incontournable que pour être 
généreux, il faut en avoir les 
moyens. Or, le Québec a besoin 
de se refaire une santé finan-
cière. Il doit faire un rattrapage 
important. Pour ce faire, il doit 
travailler sur deux plans: gérer 
rigoureusement ses finances et 
mettre en place des politiques 
qui permettront d’assurer sa 
croissance, donc d’augmenter 
ses revenus et sa richesse col-
lective, ce qui lui donnera le 

pouvoir de mieux la partager. 
Pour gérer ses finances, le Qué-
bec doit éviter le gaspillage sous 
toutes ses formes, corruption, 
laxisme, mauvaise gestion, 
fraude, etc. Les fraudeurs, qu’ils 
soient à l’aide sociale, dans 
l’administration publique ou 
dans la haute finance, doivent 
être neutralisés. C’est la bonne 
façon de s’assurer que les gens 
qui ont besoin des services 
obtiennent leur juste part des 
revenus générés par l’État. C’est 
dans cette perspective que j’ai 
déploré la timidité des mesu-
res annoncées récemment par 
le gouvernement en matière 
d’emploi et de solidarité sociale. 
Que propose-t-on véritablement 
pour favoriser le retour sur le 
marché du travail des bénéfi-
ciaires aptes à le faire? Quelles 
mesures met-on de l’avant pour 
assurer que les personnes véri-
tablement dans le besoin ne 
soient pas pénalisées par les 
abus de ceux qui fraudent le 
système? Poser ces questions, 
ce n’est pas manquer de com-
passion envers les plus dému-
nis, comme on semble vouloir 
l’insinuer. Au contraire, c’est 
en réglant ces problèmes que 

nous arriverons à des mesures 
plus justes, plus équitables et 
plus généreuses envers tous.
Je veux rappeler ici que j’appar-
tiens à une formation politique 
qui mise sur le développement 
économique, la création de la 
richesse et la gestion équilibrée 
des finances publiques dans  
le but d’en arriver à un État  
efficace et prospère.  
Cela n’est pas incompatible avec 
une attitude compatissante, bien 
au contraire. J’ai la conviction 
que c’est la meilleure façon de 
permettre à l’ensemble de la col-
lectivité d’accéder  
à plus de liberté et de bonheur.
Je suis vraiment convaincu que 
c’est en stimulant la création 
d’emplois, les projets porteurs, 
les initiatives innovantes,  
l’appui à nos entrepreneurs,  
à nos agriculteurs et à nos jeunes 

que nous 
allons 
dyna-
miser 
nos éco-
nomies 
locales, 
relancer 
nos com-
munautés, 
redon-
ner de la 
vie aux 
villages 
et muni-
cipalités 
en dif-

ficulté. En offrant plus d’op-
portunités aux gens, nous 
combattons le chômage et 
la pauvreté, nous aidons les 
familles à retrouver espoir et 
à avoir confiance en l’avenir. 
Encore une fois, c’est une convic-
tion très profonde chez moi et  
c’est une des grandes raisons  
de mon engage-
ment en politique.
Je pense que des gens ont tout  
à fait le droit d’avoir une opinion 
différente de la mienne  
et je suis même prêt à en  
débattre avec eux. Mais je vou-
drais qu’une chose soit bien clai-
re: je ne souhaite aucunement  
que l’on coupe les vivres  
à celles et ceux qui en ont besoin 
et je sais que de nombreuses 
personnes et de nombreuses 
familles ne pourraient se passer 
de l’aide que l’État leur four-
nit. Il faut continuer à le faire.
Je souhaite rassurer madame 
Bombardier et lui dire que,  
oui, je travaille fort pour mériter  
et conserver la confiance des 
électeurs, mais contrairement 
à ce qu’elle insinue, je le fais en 
m’appliquant à défendre leurs 
intérêts, avec le plus d’intégrité et 
de franchise possible. Rassurez-
vous, madame Bombardier. Je 
sais très bien pour qui je suis là.

Au-delà des beaux discours

Donald Martel  
— Photo: Olivier Croteau

Aujourd’hui, je me sens 
abandonnée. 
Qu’advient-il des 
femmes qui comme 
moi ont choisi de 
fonder une famille? 
Qu’advient-il des 
familles moyennes qui 
font leur épicerie chez 
Maxi et ne vont pas 
dans le sud en hiver?

Que propose-t-on 
véritablement pour 
favoriser le retour sur 
le marché du travail des 
bénéficiaires aptes à le 
faire?
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Malgré les températures froides qui 
semblaient présager que l’hiver ne 
se terminerait jamais, quelques si-

gnes démontrent que le réchauffe-
ment printanier est imminent. À 

Shawinigan, un canotier, Mathieu 
Pellerin, n’a pas attendu que les gla-

ces soient totalement retirées du 
Saint-Maurice pour reprendre l’en-
traînement sur la rivière, avec com-

me spectateurs (indiffèrents) des 
canards.  Toutefois, l’hiver n’a pas dit 

son dernier mot puisque de 10 à 
15 centimètres de neige sont atten-

dus de demain à dimanche en  
Mauricie. — photo: sylvain mayer

̽̽ À l’an prochain, froid de canards!

louise Plante
louise.plante@lenouvelliste.qc.ca

Trois-Rivières — Le ministre 
de la Santé et des Services sociaux, 
Gaétan Barrette, a annoncé hier 
la nomination de Gaétan Lamy, 
ex-président-directeur général de 
l’Agence de santé et des services 
sociaux Mauricie–Centre-du-Qué-
bec, à titre de président-directeur 

général adjoint (PDGA) du Centre 
intégré universitaire de santé et de 
services sociaux (CIUSSS) de la 
Mauricie et du Centre-du-Québec. 
Il entrera en fonction officiellement 
le 1er avril 2015 en vertu de la Loi 
modifiant l’organisation et la gou-
vernance du réseau de la santé et 
des services sociaux notamment par 
l’abolition des agences régionales.

Tout comme les postes de prési-
dents-directeurs généraux (PDG), 
ceux des PDGA ont fait l’objet d’un 

appel de candidatures public diffu-
sé dans les journaux et sur le Web. 
Le comité de sélection était formé 
du PDG nouvellement nommé de 
l’établissement (Martin Beaumont), 
du sous-ministre, de certains sous-
ministres adjoints et, dans certains 
cas, d’un ancien sous-ministre de la 
Santé et des Services sociaux.

Titulaire d’un baccalauréat en 
administration des affaires, M. Lamy 
cumule de nombreuses années 

d’expérience en ges-
tion dans le réseau de 
la santé et des servi-
ces sociaux, notam-
ment à l’agence de la 
santé où il a d’abord 
été directeur des res-

sources réseau de 2007 à 2012, puis 
président-directeur général de 2012 
à ce jour.

Tournée des 
établissements

M. Beaumont entamera mainte-
nant dans les prochains jours une 
tournée des établissements de la 
région. Il entend rencontrer les 
comités de direction et de gestion, 
en plus d’effectuer une visite auprès 
du personnel.

CIUSSS Mauricie–Centre-du-Québec

Gaétan Lamy 
nommé PDG adjoint

Trois-Rivières (LP) — La Vil-
le de Trois-Rivières annonce la 
construction d’un nouveau poste 
de pompage à partir du 16 mars à 
l’angle du chemin de la Pointe-du-
Lac Ouest (roue 138). Ces travaux 
représentent le premier volet d’un 
important chantier visant à ache-
miner les eaux usées du secteur 
vers Sainte-Marthe.

On rappelle que les étangs 
aérés qu’utilise actuellement 

Pointe-du-Lac pour traiter ses 
eaux usées sont sur le point d’at-
teindre leur limite de capacité, ce 
qui explique la nécessité de faire 
appel à une solution alternative. 
Or, la solution la plus avantageuse 
consiste à diriger les eaux usées de 
Pointe-du-Lac vers le site de trai-
tement de Sainte-Marthe-du-Cap 
dont la capacité est suffisante pour 
répondre aux besoins. Il faudra ins-
taller 9,6 kilomètres de conduites 

souterraines pour y arriver, de 
manière à lier le nouveau poste de 
pompage vers des conduites exis-
tantes, situées à l’angle de la rue du 
Père-Daniel et du boulevard Gene-
H.-Kruger. Les travaux d’une valeur 
de 9 M$, dont 1,8 M$ pour le poste 
de pompage, ont été confiés à la 
firme Allen de Québec. Ce chantier 
sera subventionné à la hauteur de 
33 %. Ces travaux dureront jusqu’à 
l’automne.

Nouveau poste de pompage

Trois-Rivières (LP) — Un peu 
plus d’un mois après le dévoile-
ment du projet, le premier cours en 
ligne ouvert aux masses (CLOM) 
de l’Université du Québec à Trois-
Rivières, axé sur les finances per-
sonnelles et la fiscalité, regroupera 
en ligne plus de 5000 apprenants.

Jean-François Hinse, conseiller 
en communications à l’UQTR, a 
précisé que le cours intitulé «La lit-
tératie financière et fiscale» débute 
officiellement cette semaine pour 
se poursuivre pendant cinq semai-
nes. Les gestionnaires du projet, 
les professeurs Nicolas Boivin et 
Marc Bachand du Département 
de sciences comptables, sont ravis 
de la réponse du public. «À ce jour, 
nous avons rassemblé une com-
munauté de plus de 5000 person-
nes intéressées à apprendre et à 
échanger sur les finances person-
nelles. C’est un privilège pour mon 
collègue professeur Marc Bachand 
et moi-même de pouvoir interagir 
avec ces gens et de leur proposer 
nos meilleures stratégies pédago-
giques», a commenté le professeur 
Boivin.

Précisons que les CLOM sont 
des ressources éducatives libres, 
accessibles à toute personne inté-
ressée par le sujet de formation 
proposé. En utilisant ce nouveau 
mode de diffusion en croissance 
dans le monde universitaire, l’UQ-
TR souhaite partager son savoir 
au plus grand nombre, tout en 
offrant aux internautes une vitri-
ne intéressante sur la qualité de 
sa formation et son avancement 
technopédagogique.

Cours en ligne de l’UQTR

5000 apprenants inscritsTrois-Rivières (LP) — Le Centre 
de santé et de services sociaux de 
Trois-Rivières a rétabli les heures 
de visite pour le Centre hospita-
lier affilié universitaire régional. 
Ainsi, les visiteurs sont de nouveau 
admis entre 14 h et 20 h 30 sur tou-
tes les unités.

Cependant, des unités d’hospita-
lisation demeurent en éclosion de 
grippe (influenza) mais de façon 

moins active qu’au cours des der-
niers jours. Pour les unités concer-
nées, un seul visiteur par usager 
sera admis conformément à la 
politique habituellement observée 
en période d’éclosion. Les person-
nes qui présentent des symptômes 
de grippe ou de gastro-entérite ne 
doivent pas rendre visite à des usa-
gers hospitalisés. 

Comme il y a toujours des unités 

en éclosion, le port du masque et 
d’autres équipements de protec-
tion pourra être exigé dans cer-
tains secteurs. Rappelons que les 
visiteurs doivent obligatoirement 
se laver les mains à leur arrivée au 
centre hospitalier, avant d’entrer 
dans les unités de soins et avant 
d’entrer dans la chambre d’un usa-
ger. Même chose en ressortant de 
la chambre et de l’unité.

Retour aux heures normales de visite

M. Lamy cumule de nombreuses 
années d’expérience en gestion  
dans le réseau de la santé
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Le maire Dubois a réitéré
son appui au dossier

MARC ROCHETTE
marc.rochette@lenouvelliste.qc.ca

BÉCANCOUR — Dans une lettre 
récemment adressée au président 
de RER Hydro, Imad Hamad, le 
maire de Bécancour, Jean-Guy 
Dubois, a renouvelé sa confiance 
dans le projet d’hydroliennes pré-
vu sur son territoire.

«Dans la conjoncture économi-
que que nous vivons, nous per-
sistons à croire que le projet de 
RER Hydro pourrait avoir un effet 
fort structurant sur notre écono-
mie. Au terme de nombreux mois 
d’incertitude, nous appuyons les 
démarches de relance que vous 
poursuivez, croyant qu’il s’agit d’un 
projet porteur et prometteur», a-t-
il fait savoir dans une correspon-
dance dont Le Nouvelliste a obtenu 
copie.

À la question d’un citoyen sur 
le sujet lors de la dernière séance 
régulière du conseil des maires de 
la MRC de Bécancour, M. Dubois a 

indiqué que selon lui, «le projet ne 
serait pas mort».

«Selon notre compréhension, la 
poursuite du projet est liée à un 
élément essentiel et fondamental: 
l’obtention d’un contrat d’achat 
ferme d’énergie, tel qu’Hydro-
Québec en a signé avec d’autres 
producteurs d’énergie. Ainsi, la 
production de six hydroliennes 
constituant la vitrine technologi-
que installée dans le fleuve Saint-
Laurent à Montréal serait achetée 
par Hydro-Québec au tarif consen-
ti aux autres producteurs, notam-
ment les éoliennes», a-t-il expliqué.

Et «selon les démonstrations qui 
ont nous ont été faites», la techno-
logie semble avoir fait ses preuves 
et les promoteurs sont convain-
cus d’un marché de 80 turbines 
par année dans le monde. «C’est 
là le portrait que nous avons à 
Bécancour», a avoué le maire à 
M. Hamad.

L e premier  magistrat  lui  a 
d’ailleurs rappelé comment l’an-
nonce de la venue de RER Hydro 
à Bécancour, en début novem-
bre 2014, «avait semé de grands 
espoirs pour nos citoyens et élus 
de Bécancour». D’une part, écrit-
il, la nature «environnementaliste» 

du projet faisait l’unanimité de 
tous et, d’autre part, l’envergure 
projetée constituait un sérieux 
coup de pouce, dix mois après la 
fermeture de la Centrale nucléaire 
de Gentilly et la perte de près de 
800 emplois.

«Depuis ce temps, nous n’avons 
pu qu’être témoin de la détermina-
tion des gens de RER Hydro pour 
garder vivante la flamme de ce pro-
jet à travers de nombreuses démar-
ches légales. L’intérêt maintenu par 

Boeing de même que les démar-
ches de certains investisseurs 
étrangers ont contribué à main-
tenir notre niveau de confiance», 
soutient M. Dubois.

Le promoteur se bat depuis plu-
sieurs mois pour éviter la faillite et 
aucune date n’est prévue pour la 
suite des procédures. «Le proces-
sus lié à une transaction éventuelle 
n’est toujours pas complété», indi-
quait dernièrement la firme Ray-
mond Chabot Grant Thornton.

RER HYDRO

«Le projet ne serait pas mort»

Jean-Guy Dubois a renouvelé sa confiance dans le projet d’hydroliennes prévu 
sur son territoire. — PHOTO: COURTOISIE

Les économistes de la Banque 
Royale anticipent une croissance
du PIB réel de 2 % en 2015
MARTIN VALLIÈRES
La Presse

MONTRÉAL — Le taux de crois-
sance de l’économie du Québec en 
2015 devrait atteindre un sommet 
en quatre ans, prévoient les écono-
mistes de la Banque Royale.

Ils anticipent une croissance du 
PIB réel de 2 % en 2015, une amé-
lioration par rapport au taux esti-
mé de 1,5 % pour 2014 et au taux 
moyen de 1,2 % enregistré en 2013 
et 2012.

Les économistes de la Royale 
notent que «le Québec étant un 
grand importateur de pétrole et 
un grand exportateur d’une varié-
té de produits, l’économie québé-
coise profitera cette année de la 
chute des prix du pétrole et de la 
faiblesse du dollar canadien qui 

en résulte ».
Ainsi, les économistes de la Ban-

que Royale prévoient que «les per-
cées importantes au chapitre du 
commerce extérieur resteront un 
avantage de taille pour l’économie 
québécoise en 2015». «Ce secteur 
devrait être l’un des principaux 
moteurs de croissance et favori-
ser les fabricants québécois, qui 
devraient voir leurs ventes surpas-
ser l’impressionnante hausse de 
6,5 % enregistrée en 2014, le gain 
le plus important en 14 ans pour 
la province», lit-on dans leur bul-
letin de mise à jour économique 
des provinces, publié hier.

Dans cette lignée, les économis-
tes de la Banque Royale s’attendent 
à ce que «la vigueur du commerce 
extérieur s’étende à d’autres sec-
teurs et contribue à stimuler le 
marché de l’emploi au Québec, 

après une année décevante en 
2014. Les modestes signes d’une 
reprise de l’embauche à la fin de 
l’an dernier ouvriront la voie à des 
gains plus notables tout au long de 
2015».

Malgré tout, notent les écono-
mistes de la Royale, «la croissance 
de l’emploi au Québec n’atteindra 
que 0,9 % cette année, légèrement 
sous la moyenne de 1 % enregis-
trée depuis la fin de la récession 
(de 2008-2009)».

De l’avis de Craig Wright, pre-
mier vice-président et économis-
te en chef, de la Banque Royale, 
«l’économie québécoise est en 
meilleure position que nous l’avi-
ons prévu en 2015, pouvant enre-
gistrer un sommet de quatre ans 
au chapitre de la croissance. Par 
contre, certains facteurs continue-
ront de freiner cette croissance; 
2 % n’a rien de remarquable». Par-
mi les facteurs défavorables, les 
économistes de la Banque Royale 
soulignent «le rétrécissement du 
bassin de main-d’œuvre» et «une 
politique budgétaire relativement 
serrée, de même que les efforts 

en vue d’atteindre l’équilibre 
budgétaire».

En contrepartie, «l’amélioration 
des perspectives d’emploi, les taux 
d’intérêt exceptionnellement bas 
et la chute du prix de l’essence 
se traduiront par une hausse des 
dépenses de consommation au 
Québec», selon les économistes 
de la Royale.

Ce regain des dépenses de 
consommation devrait avoir des 
effets positifs dans le secteur du 
commerce de détail, d’une part, 
mais aussi d’autres secteurs com-
me l’immobilier résidentiel.

De l’avis des économistes de la 
Banque Royale, «l’activité dans le 
secteur de la revente de maisons 
devrait s’intensifier quelque peu, 
et elle devrait rester florissante 
dans le secteur de la rénovation».

Cependant, notent-ils, «le nom-
bre élevé d’appartements en 
copropriété invendus entraîne-
ra probablement une baisse de 
la demande pour les nouvelles 
maisons, entraînant une baisse 
des mises en chantier autour des 
36 000 unités en 2015».

Meilleure croissance en quatre ans au Québec
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Audrey Tremblay
audrey.tremblay@lenouvelliste.qc.ca 
Collaboration spéciale

La Tuque — La vente de la scie-
rie de Parent est imminente et les 
Atikamekws d’Opitciwan estiment 
qu’il s’agit d’une excellente occasion 
de régler un différend au sujet de la 
distribution, par le gouvernement 
du Québec, des ressources fores-
tières situées sur le territoire d’Opit-
ciwan sans le consentement de la 
communauté. La communauté veut 
récupérer des volumes de bois.

Pour le chef Christian Awashish, 
il est inconcevable qu’un nouvel 

acquéreur puisse bénéficier du 
même contrat d’approvisionne-
ment en volumes de bois pour 
lequel le Conseil n’a jamais donné 
son accord.

«En 2012, la communauté s’était 
fermement opposée, par un blo-
cus, à la réouverture de la scierie 
de Parent. En plus de priver notre 
communauté du bois issu de notre 
propre territoire, ce passe-droit 
n’a fait que préserver de manière 
artificielle une usine non rentable. 
Cette situation n’est pas logique et le 
gouvernement actuel doit prendre 
acte de nos droits dans un contexte 
où l’industrie forestière, plus que 
jamais, doit faire les bons choix, a 

déclaré le chef de la communauté 
d’Opitciwan, Christian Awashish.

La scierie d’Opitciwan traite 
actuellement 141 000 m3 de bois 
par année et possède la capacité 
de doubler ce volume. Le Conseil 
réclame le rapatriement de volu-
mes de bois supplémentaires pour 
dynamiser son économie et créer 
de nouveaux emplois. 

«Il nous apparaît évident que ce 
qui intéresse les acheteurs est le 
contrat d’approvisionnement et 
d’aménagement forestier (CAAF) 
de 380 000m3 de bois. Or, 70 % de 
cet approvisionnement est situé sur 
notre territoire ancestral, le Nitaski-
nan. Si Parent n’est plus en mesure 

d’opérer son usine de manière ren-
table dans les conditions actuelles 
et que la vente n’est qu’une couver-
ture pour permettre l’obtention du 
bois, le gouvernement se doit de 
redistribuer les volumes aux autres 
usines en priorisant Opitciwan, qui 
a suffisamment attendu son tour», a 
ajouté le chef Awashish.

Forest Stewardship 
Council (FSC)

La communauté atikamekw 
d’Opitciwan a également réitéré 
que plusieurs compagnies forestiè-
res qui sont actives sur son territoire 
ne respectent pas les exigences du 
Forest Stewardship Council (FSC) 

puisqu’ils n’ont pas obtenu leur 
consentement.

«Toutes les entreprises forestières 
qui exploitent les ressources présen-
tement sur notre territoire doivent 
s’entendre avec nous pour rencon-
trer les principes de la norme FSC. 
Jusqu’à maintenant, nous avons 
été exclus des discussions entou-
rant la gestion de notre ressource 
qui ont eu lieu uniquement entre 
le gouvernement et les entreprises. 
Pourtant, il est de la responsabilité 
de chacune des entreprises de s’en-
tendre avec le Conseil pour établir 
les paramètres d’une collaboration 
durable qui bénéficiera à toutes les 
parties», a conclu le chef Awashish.

Opitciwan veut récupérer des volumes de bois de la scierie de Parent

Gabriel Delisle
gabriel.delisle@lenouvelliste.qc.ca

Trois-Rivières — La 33e édition 
du salon Expo Habitat Mauricie 
s’est ouverte hier soir à Trois-Riviè-
res. Jusqu’au 15  mars, près de 
13 000 visiteurs sont attendus à la 
Bâtisse industrielle, où il est pos-
sible de découvrir les dernières 
tendances en construction, réno-
vation et décoration.

«L’Expo Habitat est un incontour-
nable en Mauricie depuis 33 ans», 
a lancé Yves Paris, le président de 
l’Association des professionnels 
de la construction et de l’habita-
tion du Québec (APCHQ) Mauri-
cie-Lanaudière, lors de l’ouverture 
officielle du salon.  

«Ve n ez  é cha ng e r  ave c  n o s 
experts. Ils sont ici pour donner 
des conseils judicieux», a renchéri 
M. Paris.

La présidente du Conseil régio-
nal des caisses Desjardins de la 

Mauricie, Carole Chevalier, convie 
les visiteurs lors de leur passage à 

l’Expo Habitat à l’Espace conseils 
Desjardins, où des spécialistes 

offrent des conférences sur la 
décoration, l’aménagement pay-
sager ainsi que la garantie de 
construction résidentielle GCR.  

«La population attend le salon 
comme le printemps. Mais com-
me ce dernier se fait attendre, nous 
avons au moins le salon», a souli-
gné Mme Chevalier avec le sourire.  

Les exemples de chalets forts 
douillets, dit de glamping, attire-
ront sans doute l’attention des visi-
teurs. Ces habitations secondaires 
plutôt luxueuses s’inscrivent, 
selon Maxime Rodrigue, le direc-
teur général de l’APCHQ Mauricie-
Lanaudière, dans une tendance 
de plus en plus forte: celle de la 
«miniaturisation des habitations».

«Nous sommes allés dans le thè-
me du mini-chalet, étant donné 
que les coûts de construction sont 
de plus en plus élevés et qu’on 
retrouve des habitations de plus en 
plus petites. Ça s’inscrit dans cette 
tendance», a explique M. Rodrigue. 
«Nous voulions démontrer qu’on 

peut avoir des habitations plus 
petites à un coût relativement rai-
sonnable. Nous tentons aussi de 
faire changement et de nous lan-
cer vers la nouveauté.»

L’Expo Habitat Mauricie est un 
événement très important pour 
Trois-Rivières, estime son maire, 
Yves Lévesque. «Les gens investis-
sent beaucoup dans leur demeure. 
On veut toujours améliorer l’en-
droit où on vit avec nos enfants. 
Tous les produits avant-gardistes 
se retrouvent sous le même toit, 
autant au niveau de la construc-
tion, de la rénovation que de la 
décoration. Ce qui est tendance 
se retrouve ici», a-t-il souligné en 
ajoutant que l’événement repré-
sente des retombées économiques 
forts importantes. 

«Plusieurs visiteurs n’ont pas 
l’intention de faire des rénova-
tions, mais lorsqu’ils viennent ici, 
ça donne le goût d’en faire. Malgré 
les mauvaises nouvelles qu’on a, 
l’économie va assez bien.»

La 33e Expo Habitat est en ville

Yves Paris, le président de l’APCHQ Mauricie-Lanaudière, a ouvert en grand la 
33e édition de l’Expo Habitat Mauricie. Il était accompagné de Daniel Piché, de 
du Proprio, de Carole Chevalier, du Conseil régional des caisses Desjardins, 
ainsi que de Sylvain Blais, de Barette Structural.  — Photo: François Gervais

Trois-Rivières (MJM) — Les 
dirigeants de petites et moyennes 
entreprises pourront désormais 
avoir recours au logiciel Promo-
Texto pour gérer eux-mêmes leurs 
stratégies de communication et 
de marketing par texto. L’outil a 
été développé par deux entre-
prises, REZO l’agence sociale et 
ProgressionLIVE.

«Concrètement, PromoTexto per-
met aux entreprises d’envoyer des 
promotions à leurs abonnés, de 
créer des rappels de rendez-vous 
et de signaler à leurs clients les 
moments qui comptent pour eux», 
explique Kathy Béliveau, coac-
tionnaire de REZO avec Eugénie 
Mailhot-Sanche. La firme des deux 
femmes est axée sur la gestion cor-
porative des réseaux sociaux.

L’autre partenaire dans Promo-
Texto, ProgressionLIVE, propose 
une plateforme de formulaires 
électroniques spécialisée pour les 
entreprises de services et de livrai-
son, et appartient à Nicolas Bou-
dreau et Louis-Philippe Poulin. 
«L’aspect technique a été assuré 
par les gars de ProgressionLIVE et 
l’aspect communication et marke-
ting par les filles de REZO!», a sim-
plifié Kathy Béliveau en parlant du 
logiciel lancé hier.

Selon ses concepteurs, plusieurs 
entreprises pourraient tirer profit 
de PromoTexto pour joindre leurs 
clients rapidement et les fidéliser. 
«Par exemple, un restaurateur de 
sushis pourrait envoyer à ses abon-
nés un rabais sur les sushis du jour 
une heure avant la fermeture; un 

dentiste pourrait rappeler à son 
client son rendez-vous du lende-
main; un fleuriste pourrait envoyer 
un message texte à un abonné 
pour lui rappeler l’anniversaire 
de son mariage le jour suivant», 
énumèrent-ils.

La plateforme PromoTexto est 
accessible en ligne, alors ceux qui 
l’utilisent peuvent la créer et la 
gérer à partir d’un ordinateur, d’une 
tablette ou d’un téléphone intelli-
gent. Kathy Béliveau cite une étude 
de Hubspot indiquant que 3,5 mil-
liards d’humains sur la planète uti-
lisent une brosse à dents alors que 
4 milliards utilisent un téléphone 
mobile... 

«91 % des adultes ont leur télé-
phone à portée de main 24 heures 
par jour, sept jours par semaine, et 

90 % des messages textes sont lus 
moins de trois minutes après leur 
réception», a aussi cité Mme Béli-
veau en faisant référence à l’étude, 
en ajoutant que «la publicité via 

mobile performe quatre à cinq 
fois mieux que les publicités en 
ligne, et les coupons mobiles sont  
10 fois plus utilisés que les coupons 
imprimés».

Un nouvel outil pour le marketing mobile

Louis-Philippe Poulin et Kathy Béliveau ont présenté un nouveau logiciel de 
gestion de campagne marketing par texto. — photo: sylvain mayer
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Les libéraux réduisent de presque 
20 % le financement accordé aux 
célébrations de la Saint-Jean
Baptiste Ricard-Châtelain
Le Soleil

Québec — Québec confirme 
au Soleil que le budget de la Fête 
nationale fera les frais de l’austé-
rité dès cet été. Exit les hausses de 
financement. Toutes les hausses, 
celles reçues et celles attendues. 
C’est presque 20  % de baisse, 
800 000 $ à 1 million $ de moins 
qu’espéré.

«On voit ça comme une deuxiè-
me vague de compressions», 
regrette Francis Mailly, le direc-
teur général par intérim du Mou-
vement national des Québécoises 
et Québécois (MNQ). L’organisme 
gère les festivités des 23 et 24 juin 
à la grandeur du territoire - deux 
événements jouissent toutefois 
d’un financement distinct, le grand 
spectacle et le défilé de Montréal.

M. Mailly ne connaîtrait toujours 
pas le montant exact dont il dispo-
sera pour les célébrations de cette 
année: «On parle de 2015, c’est là, 
là. Et je le répète, on est au mois de 
mars...» Il croyait avoir une entente 
en bonne et due forme. «À ce que 
je comprends, les ententes signées, 
ça vaut ce que ça vaut.» Québec 
voudrait rouvrir le contrat: «C’est 
toujours en discussion. Il n’y a rien 
de signé.»

Nous lui avons toutefois signifié 
que la décision du gouvernement 
de Philippe Couillard est prise. 
L’enveloppe livrée sera comparable 
à celle de 2013, qui était elle-même 
gelée depuis 2008 à 3,64 millions $.

Au cabinet du ministre Fran-
çois Blais, on affirme au Soleil 
que «depuis le début» la posi-
tion des libéraux est très claire. 
«Je vous confirme que l’effort qui 
est demandé à la Fête nationale, 

c’est le retour au budget de 2013», 
répond l’attachée de presse Julie 
White. «Je vous confirme que c’est 
applicable dès cet été.»

Francis Mailly sort de ses gonds: 
«C’est faux!» Québec ne lui aurait 
jamais signifié un tel recul. Jamais 
le gouvernement n’aurait indiqué 
que les fonds pour l’édition2015 
seraient amenuisés à ce point. Des 
pourparlers sont encore en cours, 
prétend-il. 

Le MNQ n’est toutefois pas tota-
lement surpris. Il savait déjà qu’on 
amputerait ses subsides. «On a eu 
une première vague de coupures 
annoncées au mois de novembre.» 
Les péquistes de Pauline Marois 
avaient promis de réajuster le 
budget à 4,4 millions $, explique 
M. Mailly. Les libéraux mainte-
nant au pouvoir, le réajustement 
de quelques centaines de milliers 
de dollars devait être annulé.

L’organisation était à ce point 
certaine que la curée serait limitée 
qu’elle avait démenti une dépêche 
publiée en décembre; La Presse 
Canadienne supputait d’éven-
tuelles coupes. L’agence de presse 
affirmait que le budget de 2015 ne 

serait pas touché, mais que celui de 
2016 tomberait de 20 %. Confiant, 
le MNQ avait nié, avait plutôt sou-
tenu qu’il y aurait une diminution, 
mais de bien moindre envergure.

Depuis peu, les bruits de cou-
loirs étaient cependant de plus 
en plus pessimistes, reconnaît 
M. Mailly. «Il y a des rumeurs qui 
nous indiquent qu’on ferait face à 
une deuxième vague de coupes.» 

Quelles seront les répercussions 
sur le financement des fêtes de la 
Saint-Jean? «Le but, c’est de ne pas 
atteindre les fêtes locales, le plus 
possible. L’effort serait davantage 
au national.»

À  t r o i s  m o i s  d e  l a 

Saint-Jean-Baptiste, le MNQ devra 
«faire des choix». «Il y a plusieurs 
scénarios sur la table.»

Et le MNQ pilote aussi le grand 
spectacle des plaines d’Abraham, 
celui du 23 juin. «C’est un tout. 
Fêtes locales, régionales, show de 
la capitale, coordination nationale, 
c’est une enveloppe...» 

Le délai est court pour fixer les 
dépenses, ajoute Francis Mailly, 
qui se dit découragé. «Ça a l’air 
loin... c’est pas très loin la Fête 
nationale.»

Prévoit-il d’autres compressions? 
«Les discussions pour 2016 ne sont 
pas commencées. Avant de discu-
ter de 2016, on va voir pour 2015.»

Coup de sabre 
dans la fête

Les festivités de la Saint-Jean vont elle aussi passer sous le couperet de l’aus-
térité. L’enveloppe livrée sera comparable à celle de 2013, qui était elle-même 
gelée depuis 2008 à 3,64 millions $.— photo:sylvain mayer 

JOËL-DENIS BELLAVANCE
La Presse

Ottawa — Une pluie de critiques 
s’est abattue hier sur le projet de 
loi antiterroriste du gouvernement 
Harper. Les représentants des Pre-
mières Nations, de Greenpeace, et 
des groupes de défense des droits 
de la personne ont soutenu à l’unis-
son que le projet de loi C-51 était 
mal ficelé, allait trop loin et devait 
être retiré sur-le-champ.

Le chef pancanadien des Pre-
mières Nations, Perry Bellegarde, 
a d’ailleurs lancé un avertissement: 
son organisation a la ferme inten-
tion de contester le projet de loi 
devant les tribunaux s’il est adopté 
sous sa forme actuelle.

D’autant plus que le gouverne-
ment Harper a failli à son obligation 
de consulter adéquatement les peu-
ples autochtones avant d’accoucher 
du projet de loi C-51, qui accor-
derait notamment de nouveaux 
pouvoirs au Service canadien du 
renseignement de sécurité (SCRS) 
et permettrait le partage d’informa-
tions liées à la sécurité nationale 
entre les diverses agences et orga-
nisations gouvernementales.

Comparaissant devant le comité 
chargé d’étudier le projet de loi 
C-51, le chef Bellegarde a soutenu 
que les peuples autochtones font 
déjà l’objet d’une surveillance abu-
sive de la part des forces de l’ordre 
parce qu’ils s’opposent à des projets 
de développement de ressources 
naturelles. «Nous faisons déjà l’ob-
jet de beaucoup de surveillance de 
la part des forces policières et des 
agences. Et ce projet de loi va sim-
plement leur donner encore plus de 
pouvoirs pour nous surveiller. Il va 
y avoir des abus. Beaucoup de nos 
gens seront surveillés simplement 
parce qu’ils veulent défendre nos 
terres, nos rivières et nos droits», 
a-t-il affirmé.

«Nous ne voulons pas être consi-
dérés comme des terroristes sur nos 
propres territoires parce que nous 
voulons protéger nos droits, nos ter-
res et nos rivières», a-t-il aussi lancé.

La directrice de Greenpeace 
Canada, Joanna Kerr, a aussi expri-
mé ses vives inquiétudes quant au 
respect du droit de manifester ou 
d’exprimer sa dissidence. Selon elle, 
le projet de loi est trop vague en ce 
qu’il accorde aux autorités trop de 
discrétion pour arrêter des dissi-
dents politiques légitimes.

Elle a rappelé qu’un document 
secret de la GRC obtenu par  
La Presse démontrait que le corps 
policier avait identifié des organi-
sations comme Greenpeace, Tides 
Canada et le Sierra Club comme 
faisant partie d’un «mouvement 
anti-pétrole canadien grandissant, 
hautement organisé et bien financé, 
composé d’activistes pacifiques, de 
militants et d’extrémistes violents 
qui s’opposent à la dépendance 
de la société aux combustibles 
fossiles».

Elle a souligné que des change-
ments sociaux importants tels que 
l’obtention du droit de vote pour les 
femmes au Canada ou la fin de la 
ségrégation raciale aux États-Unis 
n’auraient pas eu lieu sans le droit 
de participer à des manifestations 
massives non violentes.

Plus tôt cette semaine, le ministre 
de la Sécurité publique, Steven Bla-
ney, a dit juger «ridicules» les préoc-
cupations des acteurs qui craignent 
que le projet de loi ne mette en péril 
les manifestations pacifiques au 
pays. Il a affirmé que le projet de loi 
exclut spécifiquement «les manifes-
tations et la dissidence légales».

L’avocat Paul Champ, qui est 
membre de la Coalition pour la 

surveillance internationale des 
libertés civiles, a de son côté sou-
tenu que les dispositions de C-51 
permettant un partage accru d’in-
formations entre les agences et 
organisations du gouvernement 

entraîneraient inéluctablement des 
violations importantes des droits de 
la personne. 

«Ce projet de loi transformera tous 
les employés du gouvernement en 
espions», a-t-il laissé tomber.

Projet de loi antiterroriste

Tir groupé contre le gouvernement Harper 
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Marc Rochette
marc.rochette@lenouvelliste.qc.ca

B é c a n c o u r  —  P r é o c c u -
pés par la survie à long terme 
des bureaux de poste dans leur 

communauté, les maires de la 
MRC de Bécancour sont ressortis 
plutôt satisfaits de leur rencontre 

mercredi avec des représentants  
de Postes Canada.

« Il y a un moratoire sur les 

bureaux de poste en milieu rural», 
a rapporté le maire de Saint-Pier-
re-les-Becquets, Yves Tousignant, 
tout en rappelant toutefois qu’un 
moratoire, «ça peut être levé à tout 
moment».

Dans sa propre municipalité, le 
bureau de poste a vu ses heures 
d’ouverture passer de 40 à 32 heu-
res par semaine l’automne dernier, 
ce qui affecte la rémunération de la 

maîtresse de poste. Et si dans cer-
tains cas, Postes Canada est pro-
priétaire de la bâtisse, la Société est 
«à loyer» dans d’autres. 

Les élus veulent donc rester en 
contact régulièrement avec Pos-
tes Canada pour être capables de 
trouver des solutions en milieu 
rural. Car la Société vise l’autono-
mie financière d’ici 2019.

Dans une lettre adressée au mai-
re Tousignant, qui se dit préoc-
cupé par le maintien des services 
de proximité, la ministre fédérale 
des Transports, Lisa Raitt, lui a fait 
remarquer que les Canadiens choi-
sissent de plus en plus de commu-
niquer par d’autres moyens que par 
le courrier.

«En raison de la demande insuffi-
sante, le volume de courrier a chu-
té de plus de 25 % depuis 2008, et 
il continue de diminuer. Le modèle 
traditionnel de gestion du service 
postal qui fonctionnait si bien avant 
l’ère numérique est de plus en plus 
déphasé par rapport à la réalité 
d’aujourd’hui», explique-t-elle.

Cette dernière s’est engagée à 
suivre les progrès accomplis par 
la Société à mesure qu’elle met en 
œuvre son plan «en vue de fournir 
un service postal efficient et moder-
ne qui protège les contribuables et 
qui s’harmonise avec les choix des  
consommateurs».

«À titre de société d’État commer-
ciale qui n’entretient aucun lien de 
dépendance avec le gouvernement, 
Postes Canada est responsable de 
la gestion de ses propres activités. 
C’est pourquoi j’ai pris la liberté 
de transmettre une copie de votre 
correspondance à Deepak Cho-
pra, président-directeur général de 
Postes Canada, afin de lui faire part 
de vos préoccupations», conclut  
la ministre Raitt.

La mrc de bécancour a rencontré des représentants de postes canada

Les services de proximité en jeu

«Le modèle 
traditionnel de 
gestion du service 
postal qui 
fonctionnait si bien 
avant l’ère numérique 
est de plus en plus 
déphasé par rapport à 
la réalité 
d’aujourd’hui»
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695, av. de la Station (suite 201) Shawinigan
acupuncturecielterre.ca

SécuritaireReçus
Efficace
Différent

Relaxant

Jour/soir

,AC.

acupuncture

entre ciel et terre
acupuncturecielterre.ca

ENFIN, UN APPAREIL
AUDITIF QUE VOUS
NE VERREZ PAS !

NOUVELLE GÉNÉRATION D’APPAREIL HAUT
DE GAMME EXTRÊMEMENT DISCRET
ET EXTRÊMEMENT
CONFORTABLE.

EXTRÊMEMENT DISCRET
EXTRÊMEMENT

MARIE-EVE TRUDEL
AUDIOPROTHÉSISTE

TROIS-RIVIÈRES 200, rue Fusey (bureau 3)
819 378-0020

SHAWINIGAN-SUD 497, 114e Rue
819 537-9190
SAINT-GRÉGOIRE 4825, avenue Bouvet (bureau 127)
819 378-0020

TRUDEL

127)

L’ÉVALUATION PAR UN
AUDIOPROTHÉSISTE EST REQUISE AFIN
DE DÉTERMINER SI CE MODÈLE DE
PROTHÈSE AUDITIVE VOUS CONVIENT.

N’EST PAS COUVERT PAR LA RAMQ.

17Le Nouvelliste   le vendredi 13 mars 2015

Fatigue ? Douleurs ? 
Tendinites ? Insomnie ? 
Sciatique ? Allergies ?

Depuis plus de 12 ans, je 
vous aide à traiter efficacement 
et rapidement une multitude de 
problèmes avec la Médecine 
traditionnelle chinoise. Avec 
plusieurs formations spécia-
lisées dans le traitement de la 
douleur et des problèmes mus-
culo-squelettiques et avec les 
années de pratique, j’ai déve-
loppé une technique efficace 
qui combine le massage, l’acu-
puncture, l’électro-stimulation, 
la détente, le moxa et l’utilisa-
tion de pierres chaudes et de 
ventouses dans une ambiance 
relaxante, personnalisée et 
agréable. Ces techniques tra-
vaillent à soulager vos douleurs, 
relaxer votre esprit, augmenter 
votre énergie et faire circuler 
librement les substances de 
votre corps.

Demandez autour de vous, 
vous connaissez sûrement plu-
sieurs personnes qui ont obte-
nu de très bonnes expériences. 
Elles vous diront que l’acu-
puncture fait beaucoup plus de 
peur que mal et que les résul-
tats obtenus ont été satisfai-
sants. L’aiguille d’acupuncture 
est minuscule, grosse comme 
quelques cheveux, et les sen-
sations ressenties ne sont pas 
de la douleur, mais le gage de 
résultats surprenants. Nous uti-
lisons des aiguilles de première 
qualité, jetables et stériles qui 
vous assureront un traitement 
confortable et sans gêne.

L’acupuncture est complé-
mentaire à la médecine, à la 
médication et aux autres thé-
rapies (physio, chiro, ostéo, 
masso). L’acupuncture est une 

excellente alternative dans le 
traitement de la douleur et un 
traitement de choix pour ceux 
qui sont allergiques à la médi-
cation ou qui veulent en réduire 
la consommation. D’ailleurs, 
plusieurs médecins suggèrent 
l’acupuncture à leurs patients.

Mes traitements sont recon-
nus pour agir de façon rapide, 
efficace et durable en peu de 
séance. Une fois les résultats 
satisfaisants obtenus (3 à 5 trai-
tements), nous conseillons aux 
patients de venir de façon pré-
ventive quelques fois par année 

par exemple aux changements 
de saison.

Vous obtiendrez un ren-
dez-vous très rapidement à 
ma clinique du Centre-ville de 
Shawinigan et vous pourrez 
vous y rendre aisément, même 
pendant les travaux d’infras-
tructure et d’embellissement 
sur l’Avenue de la Station/5e 
Rue. Vous serez bien servi par 
une équipe multidisciplinaire 
qui combine l’acupuncture, la 
massothérapie, la naturopathie, 
la physiothérapie et les exer-
cices physiques.

Le coût des traitements est 
maintenu au plus bas possible 
(50$) et les frais sont couverts 
par la plupart des Assurances 
collectives, par la CSST et la 
SAAQ pour les accidentés, par-
lez-en à votre médecin.
Jean-François Vigneault, 
Acupuncteur
Acupuncture entre 
Ciel et Terre

Votre référence 
en médecine alternative en Mauricie

Acupuncture 
entre Ciel et Terre

Pensez à vos os !
(EN) On entend souvent parler de prévalence de crises cardiaques, 
d’accidents vasculaires cérébraux et de cancer du sein, mais les 
fractures liées à l’ostéoporose sont plus courantes que ces trois 
pathologies combinées. Vingt pour cent des hommes et au moins 
une femme sur trois souffriront d’ostéoporose au cours de leur 
vie. L’ostéoporose peut réduire considérablement la mobilité et 
l’autonomie d’une personne et diminuer son espérance de vie.

Bien des gens ne comprennent pas que l’ostéoporose peut se 
manifester à tout âge. Il est possible de contrôler la maladie et de 
prévenir les fractures.

Pour une personne atteinte d’ostéoporose, la moindre chute, qui 
survient après avoir perdu l’équilibre ou en tombant d’une chaise, 
peut causer une fracture, réduire l’autonomie et même entraîner 
la mort. Une fracture est bien souvent le premier et le seul signe 
de l’ostéoporose et, si elle n’est pas traitée, elle sera suivie de près 
par une deuxième fracture. Il est fréquent de voir des personnes 
subir plusieurs fractures. En effet, une femme sur quatre qui se 
brise une vertèbre et une personne sur trois qui se fracture une 
hanche subira une autre fracture dans le courant de l’année. Les 
fractures de la colonne et de la hanche sont aussi associées à un 
risque de mortalité accru.

Si vous avez plus de 55 ans, pensez à vos os et prenez des 
mesures pour les renforcer. Il suffit simplement de faire chaque 
jour des exercices avec mise en charge, comme de la danse ou 
de la marche rapide, et de consommer quotidiennement au moins 
1 200 mg de calcium et 800 à 2 000 UI de vitamine D. Pour les 
personnes à risque élevé de fracture, un certain nombre de médi-
caments aident à conserver des os solides s’ils sont pris régulière-
ment selon les recommandations du médecin.



Conseiller en sécurité financière

ASSURANCE vie, maladie grave, invalidité, cancer.

Remboursement de prime

Gilles Ouellet
VOTRE AGENT

Informez-vous 819 378-0250

Polyclinique du
Cap

700, boul. Thibeau Trois-Rivières
819 370-6468

www.podiatreyvanjacob.com

Urgences et
assurances
acceptées

Dr Yvan
Jacob,
podiatre,
peut vous aider !

pied?pied?
de
pied?
deMal

Regroupement des aidants
naturels de la Mauricie inc.
79, rue Rocheleau
Trois-Rivières (secteur Cap-de-la-Madeleine)
G8T 5A4
Téléphone : 819 693-6072
Télécopieur : 819 693-3788
Site Web : www.rdanm.org

L’aide dont vous avez besoin
au moment voulu.

Nous pouvons vous aider :
par notre service

d’Accompagnement-Répit,
par nos formations.

Vous prenez soin
d’une personne

en perte d’autonomie?
Vous avez besoin

de répit ?
Café Entr’Aidants et conférences Plusieurs différents

modèles sont
couverts par la

RAMQ, ACC et CSST.
L’évaluation par l’audioprothésiste est requise pour convenir des besoins de chacun.

Jacques Boucher, Audioprothésiste
1005, rue Saint-Prosper, Trois-Rivières

819 374-5509

QUALITÉ SONORE
CONFORT
DISCRÉTION

Prothèses
auditives

Unemeilleure
écoute auditive !
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Le pied, partie négligée du corps s’il en est une, est une structure 
anatomique complexe qui possède des fonctions d’absorption de 
chocs, de propulsion et d’adaptation au sol lors de la marche.

Pourtant, un simple petit problème ou une douleur non trai-
tée peut souvent se transformer en d’autres problèmes pouvant 
atteindre les chevilles ou les genoux, même causer des douleurs 
lombaires.

Consulter un podiatre
C’est la raison pour laquelle il ne faut pas tarder à consulter 

un podiatre dès que vous ressentez des douleurs aux pieds. Le 
podiatre est le professionnel de la santé habilité à évaluer le bon 
fonctionnement mécanique du pied et chacune de ses compo-
santes.

Le Dr Yvan Jacob, de par sa grande expérience, peut vous aider 
efficacement. Il est d’ailleurs reconnu à travers la province pour 
l’efficacité des chirurgies et soins d’ongles incarnés. Celles-ci se 
font sans douleur et sans récidive.

Le podiatre prend le temps de bien connaître son patient en 
lui posant des questions spécifiques sur ses habitudes de vie de 
manière à lui proposer un traitement efficace. Il n’y a pas deux cas 
semblables.

«Il n’est pas rare qu’en soignant un problème aux pieds ou aux 
chevilles, on règle un problème aux genoux et même au dos», 
explique le Dr Jacob. Ne laissez pas les douleurs aux pieds gâcher 
votre vie. Le podiatre Yvan Jacob peut vous aider !

Les urgences sont acceptées, ainsi que les assurances. Vous 
n’avez pas besoin d’une référence médicale pour prendre rendez-
vous avec le Dr Jacob.

Vous pouvez le consulter directement, en communiquant à la
Polyclinique du Cap 

700, boulevard Thibeau 
 Trois-Rivières - 819 370-6468 
www.podiatreyvanjacob.com

Avec la Clinique podiatrique 
Dr Yvan Jacob

Vous avez fini d’avoir 
mal aux talons, aux 

pieds ou aux orteils !

Le Regroupement des aidants 
naturels de la Mauricie, orga-
nisme communautaire sans but 
lucratif depuis 1992, est compo-
sé de personnes aidantes natu-
relles concernées par la perte 
d’autonomie d’un proche. Nous 
comptons aujourd’hui plus de 
650 membres actifs qui utilisent 
les multiples services afin de 
briser leur isolement tout en 
évitant l’épuisement.

Le RDANM estime que sa mis-
sion a pris du galon. Toujours 
pour la santé de l’aidant, l’orga-
nisme continue à :
- Regrouper les personnes 

«aidantes naturelles» concer-
nées par la perte d’autonomie 
d’un proche;

- Favoriser le développement 
d’échanges et de services 
directs et indirects entre les 
personnes (conseils, support, 
carnet de l’aidant);

- Offrir un lieu d’expression des 
expériences vécues et préve-
nir l’épuisement par un réseau 
téléphonique, des formations 
et par une rencontre men-
suelle;

- Promouvoir la création de 
ressources appropriées aux 
besoins;

- Offrir des services de sou-

tien aux membres pour les 
aider à améliorer leur réa-
lité quotidienne (exemple  : 
Accompagnement-Répit).
En plus, le RDANM offre à ses 

membres les services suivants :
- souper mensuel avec confé-

rencier;
- des culottes d’incontinence 

pour adulte, des piqués et de 
l’Ensure à moindre coût;

- des vêtements adaptés neufs 
et usagés.

- un support psychosocial avec 
un café Entr’Aidants et des 
conférences thématiques 
pour mieux outiller l’aidant.

Afin de garder les aidants 
naturels actifs et en santé, des 
formations sont mises à leur 
disposition :
- «Aider sans s’épuiser 1 et 2» 

(groupe d’entraide de douze 
personnes);

- «Vivre un deuil et grandir» 
(groupe d’entraide de dix per-
sonnes);

- «Soins et techniques de 
déplacements sécuritaires à 
domicile, relation d’aide, etc.» 
(groupe de dix personnes);

- «Accompagnement en fin de 
vie» (un groupe de douze per-
sonnes).
En fait, le RDANM soutient 

ses membres principalement à 
l’aide à la personne en mettant à 
leur disposition, soixante-onze 
(74) préposés formés et accré-
dités avec le PDSB (principes 
de déplacements sécuritaires 
pour le bénéficiaire à domicile), 
ainsi que le RCR (réanimation 
cardio-respiratoire) et chaque 
personne faisant partie de la 
banque des préposés a, préala-
blement, autorisé une enquête 
policière à son endroit. Donc, 
chaque préposé offre un ser-
vice d’Accompagnement-Répit 
sécuritaire, personnalisé, res-
pectueux et efficace, et ce, 24 
heures/24, 7 jours/7.

Pour nous rejoindre, du lundi 
au vendredi, de 8 h à midi et de 
13 h à 16 h :

819 693-6072
819 693-3743

www.rdanm.org

L’aidant naturel

La santé de l’aidant passe 
par l’accompagnement

Le Regroupement des 
aidants naturels de la 
Mauricie, pour briser 
l’isolement tout en 

évitant l’épuisement.



POUR TOUT SAVOIR
SUR LA SANTÉ DE

VOTRE AUDITION

Trois-Rivières
4870, boul. des Forges
Bureau 101

819 378-7477

Autres régions

1 866 411-5623

Nathalie, Annie et Étienne,
audioprothésistes, sont heureux
de vous accueillir dans leurs cliniques
situées dans les locaux de Lobe Santé
auditive et communication.

Shawinigan
3222, boul. des Hêtres

819 539-8666

www.lobe.ca •

BISSON, LEFEBVRE, AUDIOPROTHÉSISTES

CHIRURGIE ESTHÉTIQUE
Dr JACQUES PHILIP HADDAD

SUR RENDEZ-VOUS :819 376-1552

PUBLICITÉ

Choisissez votre nouvelle silhouette
L’augmentation mammaire permet à la femme de redonner aux seins leur
forme perdue en raison de la grossesse, de l’allaitement, d’une perte
rapide de poids ou tout simplement de l’âge. Cette intervention
permet aussi de corriger une différence de taille ou de forme entre
les seins ou de rendre le corps mieux proportionné.

Comment ça marche ?
Le chirurgien examine d’abord votre cas et vous propose une solution
adaptée à votre besoin. Il peut s’agir d’un implant mammaire sous-musculaire
ou sous-glandulaire. L’implant sous-musculaire a pour avantages de rendre
l’implant moins palpable et de réduire la contraction capsulaire. Par contre, cette
intervention chirurgicale est plus longue et accompagnée de douleurs plus intenses.
De plus, il rendra d’éventuelles interventions ultérieures plus difficiles.

L’implant sous-glandulaire rend l’intervention chirurgicale et le rétablissement
moins longs et moins douloureux. Son emplacement facilitera une éventuelle
intervention ultérieure. En contrepartie, les implants risquent d’être plus
palpables. L’intervention a généralement lieu sous anesthésie générale. Le
chirurgien pratique une incision, confectionne une poche destinée à recevoir
l’implant mammaire et y place l’implant. Vos seins resteront enflés pendant un
mois environ, une sensation de raideur peut être ressentie dans la poitrine. Il
faut laisser à la peau le temps de s’adapter à la nouvelle forme de vos seins.

Ces opérations sont pratiquées par le Dr Haddad à l’Institut médical
des Trois-Rivières dans un milieu moderne, privé et conforme aux normes
médicales les plus rigoureuses.

POLYCLINIQUE DES RÉCOLLETS
1900, boul. des Récollets, bureau 110, Trois-Rivières

implant
mammaire
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Vérifiez la qualité de votre 
audition et celle de vos proches

En répondant aux 10 ques-
tions suivantes, vous aurez 
une bonne idée de la qualité de 
votre ouïe.
1- Vous avez l’habitude de 

déposer le combiné du 
téléphone sur votre oreille 
gauche. Est-ce parce que 
vous entendez moins bien 
de l’oreille droite ?

2- Entendez-vous le tic-tac de 
votre montre mécanique 
plus nettement d’une oreille 
que de l’autre ?

3- Quand quelqu’un vous chu-
chote à l’oreille, avez-vous 
naturellement tendance à 
présenter toujours la même 
oreille ?

4- Arrive-t-il fréquemment que 
votre entourage vous fasse 
remarquer l’existence de 
bruits légers que vous ne 
percevez pas : une sonnerie 
quelconque, le cri d’un ani-
mal, une voiture qui passe 
dans la rue, des pas sur une 
allée de gravier ?

5- Avez-vous tendance à aug-
menter systématiquement 
le volume de la radio ou du 

téléviseur ?
6- Faites-vous souvent répéter 

vos interlocuteurs parce que 
vous avez « entendu », mais 
que vous n’avez pas « com-
pris » leur propos ?

7- Êtes-vous surpris par une 
personne arrivant derrière 
vous parce que vous n’avez 
pas entendu ses pas ?

8- Dans un milieu bruyant où 
plusieurs personnes parlent 
en même temps, compre-
nez-vous plus ou moins bien 
vos interlocuteurs ?

9- Trouvez-vous que la musique 
que vous entendez à la radio 
ou sur votre chaîne stéréo 
fait de fausses notes ?

10- Avez-vous l’impression 

d’avoir les oreilles bouchées 
ou d’entendre d’une manière 
ouatée ?

Si vous avez répondu oui à 
une ou à plusieurs de ces ques-
tions, il est fort possible que 
vous éprouviez effectivement 
un problème d’audition. Pour 
en avoir le coeur net, ne tar-
dez pas à communiquer avec 
un audioprothésiste. À l’aide 
de divers appareils, ce profes-
sionnel évaluera la qualité de 
votre audition et, s’il y a lieu, il 
vous conseillera sur les moyens 
à prendre pour corriger votre 
déficience auditive.
Source : 
Ordre des 
audioprothésistes du Québec

Fumeurs
Saviez-vous que…

•Au Canada, quelque 5 millions de personnes fument, soit environ 
19 % de la population âgée de 15 ans ou plus.

•Des études ont montré que la dépendance à la nicotine peut 
être aussi difficile à vaincre que la dépendance à l’héroïne ou à 
la cocaïne.

•Le tabagisme tue environ 45 000 Canadiens par année. Ce nombre 
est plus élevé que la totalité des décès attribuables au sida, aux 
accidents de la route, aux suicides, aux meurtres, aux incendies 
et aux empoisonnements accidentels combinés.

•Près de la moitié des fumeurs mourront des suites du tabagisme 
avant leur 70e anniversaire, après avoir souffert d’une qualité de 
vie réduite durant plusieurs années.

•De solides données médicales indiquent que le tabagisme s’asso-
cie à plus d’une vingtaine d’affections telles que le cancer et les 

maladies cardiovas-
culaires ou respira-
toires.
•Le risque de mou-
rir d’une crise car-
diaque est deux fois 
plus élevé chez les 
fumeurs que chez les 
non-fumeurs.
•Un fumeur moyen 
mourra environ huit 
ans plus tôt qu’un 
non-fumeur.
•Le tabagisme est 
la plus importante 
cause unique évi-
table du cancer du 
poumon – il est res-
ponsable de 85 % de 
tous les nouveaux 
cas au Canada.

N ’ e s t - i l  p a s 
temps d’arrêter de 
fumer ? Consultez 
votre médecin pour 
connaître les options 
qui s’offrent à vous.



Claire Gignac,
Marie et
Madeleine
Trudel

859, rue Saint-Pierre
Trois-Rivières
819 375-1587

1693, rue Saint-Marc
Shawinigan

819 537-1717

255, rue Saint-Laurent
Louiseville

819 228-8328

Trudel & Trudel
Audioprothésistes
Trudel & Trudel

hésistes

Un problème d'audition, si léger soit-il,
peut diminuer votre qualité de vie et mener
progressivement à l'isolement. En consultant
dès maintenant un audioprothésiste, vous
découvrirez des solutions innovatrices et
adaptées à vos besoins, telles que les prothèses
avec la technologie « Blue Tooth » intégrée.

NOUVEAU
Service d’une

audiologiste vous
permettant d’obtenir
rapidement un test
pour l’obtention de
prothèses auditives

défrayées par la
RAMQ.

PASSez nouS voiR eT
RAPPRochez-vouS deS genS.

830, 6e Avenue, GRAND-MÈRE
819 538-2895
wwwgrandmerenature.com

Susy Gervais,
propriétaire

Chocolat noir à 71,7%

de cacao, respectueux
des gens et de
l’environnement.

830, 6830, 6e Avenue, GRAND-MÈRE

Chocolat
de
des
l’environnement.

830, 6

Chocolats de Pâques Magasin d’aliments
naturels
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L’ouïe; organe essentiel 
à la communication

L’oreille comprend trois parties principales  : 
l’oreille externe, l’oreille moyenne et l’oreille 
interne. L’oreille externe est composée du 
pavillon de l’oreille et du conduit auditif externe. 
Les pavillons nous aident à localiser les sons.

Dans l’oreille moyenne, les oscillations du 
tympan sont amplifiées par la chaîne ossiculaire 
laquelle agit comme un système de leviers à 
l’aide de trois petits osselets. Ces osselets (mar-
teau, enclume, étrier) sont les plus petits du corps 
humain.

L’oreille interne contient le limaçon (cochlée) 
qui est à proprement parlé l’organe de l’audition 
ainsi que les canaux semicirculaires et le ves-
tibule (utricule et saccule) servant à l’équilibre 
(sens de l’équilibration). 

La surdité n’affecte pas tous les individus qui 
en sont atteints de la même façon. Le handicap 
qui en résulte est fonction de plusieurs facteurs 
déterminants. Il est principalement fonction du 
degré de surdité, du moment de son apparition 
et des circonstances de son évolution. Pour ces 
raisons, il importe donc d’identifier les gens qui 
en sont atteints de manière à refléter autant que 
possible la nature de leur handicap.

Quand il n’a pas lieu d’intervenir sur le plan 

médical et/ou chirurgical, les prothèses auditives 
offrent une solution qui s’avère souvent très 
efficace. Les récents progrès de la technologie 
moderne ont permis d’améliorer les prothèses 
auditives de façon tangible quant à leur rende-
ment acoustique, à leur confort et à leur esthé-
tique. Malgré leur surdité, beaucoup de gens ont 
réussi à surmonter les problèmes de communi-
cation qui en découlent grâce à des prothèses 
auditives bien adaptées à leur audition.

Les progrès de la micro-informatique sont loin 
d’être terminés et déboucheront à court terme 
sur des technologies encore plus évoluées. Il 
nous faudra donc mettre l’accent sur la recherche 
dans le domaine de l’audition. En effet, seule une 
compréhension plus approfondie du fonctionne-
ment complexe de l’audition permettra à l’audio-
prothèse de bénéficier de toutes les retombées 
de ces découvertes.

Permettre aux gens atteints de surdité de 
vaincre leurs difficultés de communication en 
leur offrant des services professionnels de plus 
en plus adaptés à leur besoin est le défi quotidien 
des audioprothésistes.
Source : Ordre des 
audioprothésistes du Québec

Chaque année, des centaines 
de recherches faites par des 
spécialistes en neuroscience 
ont démontré que la pratique 
régulière de la méditation pou-
vait :
Au niveau physique : améliorer 
le système immunitaire, dimi-
nuer la tension artérielle, amé-
liorer le sommeil, améliorer la 
mémoire, aider à la rémission 
suite à un cancer, accentuer 
les effets des traitements thé-
rapeutiques, diminuer le déclin 
des fonctions cognitives relié à 
l’âge, aider à réduire l’intensité 
des douleurs chroniques.
Au niveau psychologique  : 
diminuer le stress et l’anxié-
té, diminuer les risques de 
rechute dépressive, améliorer 
la concentration, aider à mieux 
gérer ses émotions.
Au niveau spirituel : augmenter 
la bienveillance, augmenter la 
compassion, augmenter l’em-
pathie.

Un nouveau programme de 
méditation (basé sur la médi-
tation pleine conscience) sera 
offert chez Grand’Mère Nature.

Soirée d’information 
gratuite - mardi 24 mars 

19 h 00 
Réservation obligatoire 

819 538-2895

Chez Grand’Mère Nature

Nouveau programme 
de méditation



TROIS-RIVIÈRES : 4201, BOUL. GENE-H.-KRUGER, 819 376-3791

VISITEZ VOTRE CONCESSIONNAIRE CADILLAC. contactercadillac.ca

L E S P R O P R I É TA I R E S A DM I S S I B L E S R E Ç O I V E N T J U S Q U ’À 1 5 0 0 $
E N R A B A I S P O U R P R O P R I É TA I R E S S U R U N N O U V E AU MO D È L E C A D I L L A C2

COMPTANTDE

2000$
PRIX À L’ACHATDE

40430$AUXDEUX
SEMAINES

PENDANT

48MOIS À0,9%

LOUEZ À

218$1

É L E V E Z V O S A T T E N T E S .

Modèle SRX collection performance illustré. Comprend le transport et la taxe de climatisation.

L’Association des concessionnaires Cadillac du Québec suggère aux consommateurs de lire ce qui suit. Offres d’une durée limitée, réservées aux particuliers et s’appliquant aux modèles 2015 neufs suivants : SRX à traction avant (6NG26/1SA). Les modèles illustrés peuvent comprendre certaines
caractéristiques offertes en option à un coût additionnel.Transport (1 800$) et taxe de climatisation (100$, le cas échéant) inclus. Immatriculation, assurance, frais liés à l’inscription au RDPRM et taxes applicables en sus. 1. Location basée sur un prix à l’achat de 40430$ (incluant un crédit à la livraison de
2500$). Paiements aux deux semaines basés sur une location de 48 mois à un taux de 0,90% avec versement initial de 2 000$. Sur approbation de crédit de la Financière GM. Limite annuelle de 20000 km ; 0,20 $ par kilomètre excédentaire. Certaines conditions s’a ppliquent. 2. Offre en vigueur du 3 au
31mars 2015 seulement (la « durée du programme»). Les particuliers qui résident au Canada et qui sont propriétaires ou actuellement locataires d’un véhicule 1999 ou plus récent ayant été immatriculé et assuré au Canada à leur nom au cours des six (6) derniers mois consécutifs obtiendront un rabais de
1 000$ applicable à la location, à l’achat ou au financement à l’achat de tout véhicule Cadillac 2015 (à l’exception de l’Escalade 2015) neuf admissible livré pendant la durée du programme. Les particuliers qui résident au Canada et qui sont propriétaires ou actuellement locataires d’un véhicule de marque
Pontiac, Saturn, Saab, Oldsmobile, Hummer, Chevrolet Cobalt/HHR/Avalanche, BMW,Mercedes Benz,Audi, Lexus,Acura, Infiniti, Lincoln, Jaguar, Porsche, Land Rover ou Volvo 1999 ou plus récent ayant été immatriculé et assuré au Canada à leur nom au cours des six (6) derniers mois consécutifs obtiendront
un rabais de 1 500$ applicable à la location, à l’achat ou au financement à l’achat de tout véhicule Cadillac 2015 (à l’exception de l’Escalade 2015) livré pendant la durée du programme. Limite d’un (1) seul rabais par véhicule admissible vendu.Cette offre est transférable à unmembre de la famille immédiate
habitant à la même adresse (preuve exigée). Cette offre n’est pas monnayable. Le rabais de 1 000$ ou 1 500$ comprend les taxes applicables, selon la province. Dans le cadre de la transaction, le concessionnaire demandera des preuves d’immatriculation ou d’assurance, lors des six derniers mois
consécutifs, des véhicules dont le client est propriétaire depuis les six derniers mois. Nul là où la loi l’interdit. D’autres conditions et restrictions s’appliquent. 3. Selon la première éventualité. Consultez votre concessionnaire pour les détails de la garantie limitée. 4. Garantie de 4 ans ou 80000 km, selon la
première éventualité. Consultez votre concessionnaire pour plus de détails. Ces offres sont exclusives aux concessionnaires du RMAB Québec (excluant la région de Gatineau-Hull) et ne peuvent être combinées avec aucune autre offre ni aucun autre programme incitatif d’achat, à l’exception des
programmes de La Carte GM,de prime pour étudiants et de GMMobilité. La GMCL se réserve le droit de modifier, de prolonger ou de supprimer ces offres et ces programmes pour quelque raison que ce soit, en tout ou en partie, à tout moment et sans préavis. Le concessionnaire peut vendre ou louer à un prix
moindre. Une commande ou un échange entre concessionnaires peut être requis.Pour de plus amples renseignements, passez chez votre concessionnaire, composez le 1 888 446-2000 ou visitez cadillac.ca.

GARANTI PAR LES PRIVILEGÈS CADILLAC
ET LE PROGRAMME D’ENTRETIEN DE
4 ANS OU 80 000 KM SANS FRAIS43

MULTISEGMENT

SRX 2015
À TRACTION AVANT
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Des étudiantes lancent  
un nouveau rendez-vous annuel
Gabriel Delisle
gabriel.delisle@lenouvelliste.qc.ca

Trois-Rivières — Le défilé Flè-
che-Mode organisé depuis 14 ans 
par des étudiants du programme 
de commercialisation de la mode 
du Collège Laflèche fait place à 
un tout nouveau concept: Espace 
mode Laflèche, une braderie qui 
mettra à l’avant-scène une ving-
taine de commerçants de la région.

«Espace Mode Laflèche permet-
tra aux entreprises participantes 
d’offrir leur surplus d’inventaires 
à des prix cassés, avec des rabais 
allant jusqu’à 70 %, assurant ainsi 
aux consommateurs de réelles 
économies à l’aube de la nouvelle 
saison», lance d’emblée en confé-
rence de presse la porte-parole 
des étudiantes, Alyson Gervais, 
qui précise que les commerçants 
offriront bien sûr des vêtements 
pour hommes, femmes et enfants, 
mais aussi des accessoires et des 
chaussures. 

«Ce sera aussi l’occasion pour 
plusieurs de ces entreprises de 
donner un aperçu de leurs nouvel-
les collections qui seront présen-
tées à l’occasion de deux défilés.»

Organisé par les dix étudiantes de 
deuxième année du programme 
technique, l’événement aura lieu le 

27 mars de 13 h à 21 h ainsi que le 
lendemain de 10 h à 17 h à l’hôtel 
Urbania de Trois-Rivières. 

Les étudiantes participent à 
ce projet dans le cadre du cours 
conception et réalisation d’événe-
ments. «Nous organisons le projet 
de A à Z», souligne la jeune porte-
parole qui indique par la même 
occasion que le travail avance bon 
train. «Nous apprécions que ce soit 
concret. Nous apprenons tout en 

le faisant.»  
Hugo A. Leclerc est un des pro-

fesseurs responsables d’Espace 
Mode Laflèche. Il souligne que la 
nouvelle mouture de l’événement 
phare du programme de com-
mercialisation de la mode permet 
«d’encourager la relève en mode» 
en plus «d’offrir une visibilité aux 
entreprises de la région». 

Espace Mode Laflèche remplace 
le défilé Flèche-Mode, qui avait 
lieu dans le paysage trifluvien 
depuis 14 ans. L’objectif, expli-
que Michelle Béliveau, la seconde 
professeure responsable de l’évé-
nement, était de «renouveler» une 

formule afin de la mettre au goût 
du jour.

«C’est la première fois qu’un 
tel événement est organisé en 

Mauricie.»  
L’entrée à Espace Mode Laflèche 

est gratuite et les transactions se 
font en argent comptant.

Flèche-Mode devient 
Espace Mode Laflèche

Les professeurs responsables d’Espace Mode Laflèche, Hugo A. Leclerc et 
Michelle Béliveau, accompagnent sur la photo Alyson Gervais, la porte-parole 
des étudiantes derrière l’événement. — Photo: Stéphane Lessard

Trois-Rivières (LP) — Une ran-
donnée nocturne à la lampe fron-
tale aura lieu demain à la Vallée 
Rocanigan. Cette activité spéciale 
aura lieu sur le sentier Belvédère 
de la Vallée Rocanigan à Ste-Flo-
re de Grand-Mère. Le parcours 
est d’une distance d’environ 5 km 
et est accessible à tous. En fin de 
soirée, les participants se don-
nent rendez-vous sous la yourte 
chauffée pour déguster un cho-
colat chaud. Le rendez-vous est à  
20 h au stationnement Vallée Roca-
nigan, au 690, 50e Avenue, Sainte-
Flore de Grand-Mère . Le retour 
est à 22 h. Le coût d’entrée est de  
4 $ par personne et gratuit pour les 
membres d’Info-Nature Mauricie 
qui recruteront un nouvel adhé-
rant. On suggère s’apporter lampe 
frontale, crampons, raquettes et 
bâtons de marche.

Randonnée 
nocturne



Réservation : 418 328-8610
1000,ch.Massicotte, Saint-Prosper

SAMEDI 28 MARS
SoIRéE DAnSAntE

avec
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Samedi soir: fondue chinoise
À VoLonté
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facebook.com/
lenouvelliste

LINDA  CORBO
linda.corbo@lenouvelliste.qc.ca

TROIS-RIVIÈRES — Après avoir vu 
le Conservatoire de musique de 
Trois-Rivières (CMTR) traverser 
une bonne dose de perturbations 
depuis septembre avec une me-
nace de fermeture qui a réveillé 
l’affection pour cette institution, 
la population aura l’occasion de 
concrétiser son soutien d’agréa-
ble manière le samedi 18 avril en 
répondant à la proposition «Ce 
soir, on danse!».

C’est dans une atmosphère de 
ballroom et au rythme de grandes 
musiques qui invitent à la danse 
que le Conservatoire trifluvien 
marquera la fin des festivités de 
son cinquantième anniversaire 
avec une soirée-bénéfice au pro-
fit de sa fondation, un rendez-
vous annuel important pour cette 
institution. 

L’événement se tiendra cette 
année à la Bâtisse industrielle de 
Trois-Rivières sous le thème de 
la danse à travers les âges. Plus 
de 70 musiciens de l’Orchestre 
du Conservatoire et de l’Orches-
tre à vents du Centre-du-Québec 
y seront réunis sous la direction 
musicale de Gilles Bellemare et 
Hugues Thériault. 

Ils inciteront les gens à fouler 
la piste de danse sur des airs de 

menuet, de grandes valses, de cha 
cha, tango, swing, polka, rumba, 
triple swing, bossa nova et meren-
gue. Évidemment, l’invitation est 
lancée aux amateurs de danses 
sociales qui devraient apprécier 
la grande portion ballroom de 
cette soirée.

Or, outre le public, la piste sera 
également occupée à fréquen-
ce régulière par les danseurs de 
L’Astragale, école qui a connu 
aussi sa part de secousses au 
cours des derniers mois. La pro-
fesseure de ballet Sara Harton a 
chorégraphié quatre numéros 
de danse contemporaine pour 

ses 18  danseurs, alors qu’une 
autre troupe de l’école y offrira un 
numéro de tap dance. Le tout sera 
animé par le comédien, metteur 
en scène et collègue journaliste 
Martin Francoeur. 

Pour cette grande soirée, les 
gens pourront prendre place aux 
80 tables de huit personnes qui 
seront disposées autour de la piste 
de danse et qui pourront recevoir 
plus de 600 convives. Deux choix 
s’offrent au public, soit le billet 
privilège au coût de 100 $, ou le 
billet régulier au coût de 40 $. «En 
guise de remerciement au public 
qui nous a si bien appuyés, nous 

avons toutefois décidé d’offrir 
deux billets pour le prix d’un», a 
annoncé hier la directrice de l’ins-
titution, Johanne Pothier. Cette 
promotion s’applique aux billets 
réguliers et sera effective jusqu’au 
31 mars. 

Pour les spectateurs V.I.P., la 
soirée débutera à 18 h 30 avec un 
cocktail de bienvenue suivi d’une 
prestation spéciale et intimiste 
des musiciens, des danseurs et de 
l’animateur. Dès 20 h, on ouvrira 
les portes au grand public pour le 
début du grand concert à 20 h 30, 
qui débutera sur l’Ouverture de 
l’opéra Rouslan et Ludmilla, de 
Glinka, et qui se poursuivra aus-
si bien sur des pièces de Bach 
et Vivaldi que sur des airs de 
Piazzolla et des Beatles. 

Avec les fonds recueillis au 
cours de cette soirée dansante, 
la Fondation du Conservatoire 
pourra offrir à ses élèves des ate-
liers, des cours de maîtres, des 
sorties pédagogiques ainsi que 
bourses d’excellence et de per-
fectionnement. «En ces temps 
difficiles, la Fondation est vrai-
ment un soutien plus qu’essen-
tiel au Conservatoire», observe 
Mme Pothier.

«Avec la façon mature, intelli-
gente et frappante que les élèves 
du Conservatoire ont témoigné de 
leur intérêt pour que les conser-
vatoires demeurent en régions 
et avec le calibre de l’enseigne-
ment que l’on y retrouve, je pense 
qu’on ne peut pas faire autrement 
que de suivre ce mouvement et 
d’être présents pour qu’on puisse 
retenir cet élément exception-
nel dans notre région», ajoute 
Stella Montreuil, présidente de 
la Corporation de développe-
ment culturel de Trois-Rivières et 
membre du conseil d’orientation 
du Conservatoire.

Notons en terminant que la 
tenue de ville est requise, qu’un 
reçu de 60 $ sera remis aux déten-
teurs de billets privilèges et qu’un 
service de bar sera disponible dès 
20 h. Les billets sont en vente au 
Conservatoire de musique logé au 
587, rue Radisson.

«CE SOIR, ON DANSE!» LE 18 AVRIL

Concert et ambiance ballroom 
en soutien au Conservatoire

Le directeur musical et professeur Gilles Bellemare ainsi que la présidente de 
la Corporation culturel de Trois-Rivières Stella Montreuil ont ouvert la danse, 
hier, sur la musique des élèves du Conservatoire trifluvien, histoire d’inviter la 
population à se joindre à eux lors de la grande soirée-bénéfice «Ce soir, on 
danse!» du samedi 18 avril. 
— PHOTO: STÉPHANE LESSARD

«En guise de 
remerciement au 
public qui nous a si 
bien appuyés, nous 
avons toutefois décidé 
d’offrir deux billets 
pour le prix d’un»
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L’école secondaire des Pionniers a mis sur pied une exposition intitulée Un 
panneau vaut mille mots... qui regroupe des travaux réalisés par des élèves de 
2e secondaire du programme d’éducation internationale. Inspirées des pan-
neaux de signalisation, les œuvres expriment un message portant les valeurs 
des élèves pour assurer une meilleure vie en société. Sur la photo, on retrouve, 
de gauche à droite, des responsables de cette initiative: Johanne Alarie, direc-
trice de l’école, Dominic Turcotte, enseignant en éthique et culture religieuse, 
Laura Chiasson, élève, Louise Tremblay, enseignante en sciences, Maxime 
Giroux, élève, Gérald Garceau, animateur de vie spirituelle et communautaire, 
Isabelle Godin, enseignante en mathématiques, et Sarah Lefebvre, stagiaire 
en enseignement d’éthique et culture religieuse. — Photo: Stéphane Lessard

̽̽ Un panneau vaut mille mots... 
à l’école des Pionniers

C’est hier soir qu’on présentait à la salle Thompson le ballet Le Lac des cygnes 
offert par la prestigieuse compagnie de ballet russe St. Petersburg State Aca-
demic Ballet Theater sous la direction d’Adrian Fadeev. La compagnie a profité 
de sa tournée de quelques semaines dans l’Est du Canada pour faire un arrêt 
à Trois-Rivières et y offrir un des rares spectacles de ballet classique en dehors 
du traditionnel Casse-Noisettes de la période des Fêtes. Une quarantaine de 
danseurs étaient de la distribution pour l’interprétation de ce spectaculaire 
classique sur la musique de Tchaikovsky. — Photo: François Gervais

̽̽ Le Lac des cygnes  
à la salle Thompson

relance de l’Astragale

Diane Pelletier prend le relais

Trois- Rivières (FH) — La 
formule du récital de musique 
classique présenté sous les chan-
delles revient dans la région avec 
un arrêt à la Cathédrale de Trois-
Rivières demain. Le spectacle qui 
sera alors présenté est intitulé Un 
piano sous les chandelles et met 
en vedette la pianiste canado-chi-
lienne Alejandra Cifuentes Diaz 
qui sera l’interprète des pièces 
présentées dans l’ambiance très 
particulière et lénifiante d’une 
Cathédrale éclairée uniquement 

par la romantique lueur de chan-
delles judicieusement position-
nées dans le chœur autour de la 
soliste. 

Les spectateurs pourront ainsi 
entendre le célèbre Canon  de 
Pachelbel, l’Ave Maria de Schu-
bert ainsi que Marguerite au rouet 
du même compositeur, l’Étude 
opus 10 no 3 de Chopin, la Conso-
lation no 3 et la Rhapsodie hon-
groise no 2 de Franz Liszt, le Clair 
de Lune de Debussy, la Sonate 
pour piano K.331 de même que la 

Marche turque de Mozart et plu-
sieurs autres grands classiques 
connus de tous.

Les billets, au coût de 25  $, 
sont présentement en vente à la 
Librairie Paulines du 350, rue de 
la Cathédrale et ils seront égale-
ment disponibles à la porte le soir 
du concert, dès 19 h 15, alors que 
le récital doit débuter à 20 h.

Pour de plus amples renseigne-
ments, on peut téléphoner au 
450 419-9148 ou sur le site Inter-
net www.concertchandelle.com.

Un récital de piano sous les chandelles

Hugo Pilon-Larose
La Presse

Montréal — Joël Legendre est 
«humilié et anéanti». Quelques jours 
après la publication d’un reportage 
selon lequel l’animateur a été appré-
hendé, l’automne dernier, alors qu’il 
se masturbait devant un policier en 
civil dans un parc de Longueuil, il 
suspend toutes ses activités pour 
une durée indéterminée afin de 
«sauver ce qu’il lui reste de dignité».

Cette descente aux enfers a com-
mencé en début de semaine, alors 
que le Journal de Montréal écrivait 
que M. Legendre avait plaidé cou-
pable à un constat d’infraction et 
payé une amende de 438 $ pour 
avoir commis un acte d’indécence 
au parc Marie-Victorin, à Longueuil.

Questionné par le quotidien dans 
le stationnement de la station Rou-
ge FM, où il animait l’émission du 
matin, l’animateur a d’abord réfuté 
la nouvelle, puis modifié sa version 
des faits plus tard dans la journée, 
en disant qu’il avait uriné alors qu’il 
faisait son jogging.

Or, cette information s’est révélée 
fausse. Hier, le Journal de Montréal 
citait le procureur en chef de la cour 
municipale de Longueuil, Me Daniel 
Gauthier, qui affirmait qu’aucun 
constat d’infraction n’avait été remis 
à un citoyen pour avoir uriné au 
parc Marie-Victorin, en 2014.

En début de soirée, hier, l’anima-
teur a finalement brisé le silence. 
Il a publié sur sa page publique 
Facebook un message destiné à ses 
admirateurs.

«J’ai menti en début de semaine 
pour protéger ma famille et sauver 
ce qu’il me restait de dignité. (...) Cet 
incident, bien qu’il soit dérangeant, 
troublant, choquant et qu’il soulève 
des questions, n’est pas un acte cri-
minel», a écrit M. Legendre.

«C’est très difficile pour moi de 
vous adresser ces quelques mots. 
Je le fais par souci de transparence 
pour mes proches, mes employeurs, 

mes collègues et le public qui 
me couvre d’affection depuis des 
années», a-t-il ajouté.

Des milliers d’internautes ont 
rapidement commenté son messa-
ge sur les réseaux sociaux. La vaste 
majorité d’entre eux l’ont encoura-
gé à revenir dans la vie publique et 
ont manifesté leur désaccord avec 
la publication de cette histoire de 
nature privée, selon eux.

«Je n’en demeure pas moins 
humilié et anéanti. Mais puisque 
j’ai partagé à maintes reprises mes 
grandes joies avec le public, je dois 
maintenant faire face à cette déso-
lante situation. (...) Je tire des gran-
des leçons de vie de cet incident. J’en 
suis sincèrement désolé et j’espère 
de tout cœur que vous saurez me 
pardonner», a renchéri M. Legendre.

Une longue journée  
de réflexion

Hier matin, Joël Legendre a annulé 
l’ensemble de ses engagements pour 
la journée. Cette décision a marqué 
le début de sa réflexion sur son ave-
nir professionnel à court terme, le 
menant à la décision de se retirer 
temporairement de la vie publique.

Selon Olivier Racette, chef de 
ser vice aux communications 

corporatives de Bell Média, Joël 
Legendre a mis fin au contrat qui le 
liait à l’entreprise, propriétaire de la 
station de radio Rouge FM et de la 
chaîne de télévision Canal Vie, où il 
animait Un été avec Joël et Un hiver 
avec Joël.

«Nous le remercions pour sa 
contribution nous lui souhaitons 
la meilleure des chances dans le 
futur», a déclaré M. Racette.

L’animateur était aussi porte-
parole de l’Expo Manger santé et 
vivre vert, qui débute la semaine 
prochaine au Palais des congrès de 
Montréal. Hier après-midi, la direc-
trice des relations de presse de l’évé-
nement, Louise Nassif, n’excluait 
pas la possibilité que M. Legendre 
y participe.

«Ça fait partie de crises qui peu-
vent arriver à n’importe qui, n’im-
porte quand, a-t-elle dit. Personne 
n’est à l’abri de ça, finalement. Dans 
l’organisation, il n’y a aucun juge-
ment ou quoi que ce soit.»

M. Legendre a toutefois fait savoir 
hier qu’il se retirait de l’exposition.

Un parc problématique
L’automne dernier, plusieurs 

citoyens ont signalé aux autorités 
municipales de Longueuil que le 
parc Marie-Victorin, situé au bord 
du fleuve Saint-Laurent, avait perdu 
sa vocation familiale en raison de 
comportements jugés délinquants 
par des citoyens.

«La Ville a donc demandé à son 
service de police d’effectuer des 
interventions au parc. On nous avait 
en effet signalé que l’endroit [était le 
théâtre] d’actes non appropriés à 
caractère sexuel», a expliqué le por-
te-parole de la Ville de Longueuil, 
Renaud Beauchemin.

Nous avons tenté de parler à plu-
sieurs reprises à Joël Legendre 
au cours des deux derniers jours. 
Jusqu’à tard hier, des personnes de 
son entourage nous ont cependant 
indiqué que l’animateur préférait ne 
pas commenter cette affaire pour le 
moment.

Joël Legendre suspend 
toutes ses activités

Joël Legendre a été appréhendé, 
l’automne dernier, alors qu’il se mas-
turbait devant un policier en civil dans 
un parc de Longueuil. 
— PHOTO: LA PRESSE

Linda Corbo
linda.corbo@lenouvelliste.qc.ca

Trois-Rivières — Les trois 
membres qui sont toujours en 
poste au sein du conseil d’admi-
nistration de l’école de danse 
L’Astragale ont annoncé que 
Diane Pelletier prendra la relève 
de Claire Mayer pour la relance 
de leur institution. Cette derniè-
re prêtait main-forte à l’organi-
sation depuis janvier, mais doit 
aujourd’hui se consacrer à la 

prochaine édition du Festival inter-
national de danse Encore qu’elle  
dirige. 

Pour poursuivre le plan de 
relance de l’école, on a fait appel 
à Mme Pelletier, qui est de retour 
dans la région après avoir vécu 
quelques années au Saguenay. 
La dame a déjà été impliquée à 
la revitalisation et au dévelop-
pement commercial du centre-
ville de Trois-Rivières, indiquent 
les administrateurs, qui voient 
e n  e l l e  u n e  f e m m e  d e  d é f i  
rassembleuse.
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Citation secrète
Placez les lettres de chaque colonne 
dans la case appropriée de manière 
à former une phrase complète. Les 
mots sont séparés par une case noire.

par Isabelle Vadeboncoeur

Solution  
du dernier numéro

Citation de Quintus Ennius: Il 
n’est point de vainqueur sans 
l’aveu du vaincu.

thème : Citation de 
Pindare
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  3     4 2
 5    7   3
6    3     
8       6 5
  6  9    8
      1   
4  7 2      
  5   4 9   
    8  4 2 1

5 6 8 7 2 1 4 3 9
9 3 2 5 4 8 6 7 1
7 1 4 6 9 3 2 5 8
8 7 1 2 3 4 5 9 6
3 5 9 1 6 7 8 2 4
4 2 6 9 8 5 7 1 3
6 8 5 3 7 9 1 4 2
2 9 7 4 1 6 3 8 5
1 4 3 8 5 2 9 6 7

Sudoku

2982 2981

Placez un chiffre de 1 à 9 dans chaque case vide. 
Chaque ligne, chaque colonne et chaque boîte 3x3 
délimitée par un trait plus épais doivent contenir tous 
les chiffres de 1 à 9. Chaque chiffre apparaît donc une �
seule fois dans une ligne, dans une colonne et dans �
une boîte 3x3.

Solution du dernier sudoku

Niveau de difficulté : DIFFICILE

Ce jeu est une 
réalisation de 
Ludipresse. Pour plus 
d'informations, rendez-
vous sur le site 
www.les-mordus.com 
ou écrivez-nous à 
info@les-mordus.com�
�Par Fabien Savary

Dé� ez notre
Supergrille du samedi
dans l’édition Week-end

No 4257
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Êtes-vous observateur
Ces deux dessins sont en apparence identiques.  
En réalité, il y a entre eux HUIT petites différences.

solution
1 L’oreille de la femme. 2 Montant du dossier de la chaise. 3 
Le fil de la pelote de laine. 4 Poignée de la manivelle plus 
courte. 5 Le pied gauche du treuil est plus mince. 6 Le tam-
bour droit du treuil a été complété. 7 Le bouton sur la casquette 
du gosse. 8 Le caleçon du gosse est moins large.
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Bélier (21 mars au 19 avril)

Taureau (20 avril au 20 mai)

Gémeaux (21 mai au 21 juin) Vierge (23 août au 22 septembre) Sagittaire (22 novembre au 21 décembre) Poissons (19 février au 20 mars)

Lion (23 juillet au 22 août) Scorpion (23 octobre au 21 novembre) Verseau (20 janvier au 18 février)

Cancer (22 juin au 22 juillet) Balance (23 septembre au 23 octobre) Capricorne (22 décembre au 19 janvier)

Tous les domaines de la vie peuvent grandement 
bénéficier de votre sens de l’organisation, de votre 

rigueur et de votre dévouement envers vos responsabilités. 
Voici venu le temps de mettre de l’ordre dans vos affaires et 
de prendre de l’avance. Il s’en suffira de peu pour conserver 
votre avantage ou prendre le dessus sur votre adversaire ou 
compétiteur principal.

Avec la Lune encore en Sagittaire, face aux 
Gémeaux, les nouveaux procédés seront 

à l’honneur. Pourquoi ne pas envisager une approche 
alternative à celle que vous employez d’habitude? Si vous 
pensez que quelqu’un est en train de faire une erreur de 
jugement, ne gardez pas le silence. Vos suggestions auront 
plus de poids que vous ne le croyez.

Avec la Lune en Sagittaire, au carré du Soleil 
en Poissons, les contradictions vous feront 

réfléchir davantage. Quoiqu’il en soit, ne vous imposez 
pas de restrictions excessives, et considérez que des 
éléments disparates peuvent éventuellement coexister. Avec 
l’influence particulière de Pluton en Capricorne, face au 
Cancer, appliquez les transformations que vous envisagez.

Si vous ne saisissez pas les occasions qui se 
présentent, vous risquez de vous en mordre les 

doigts dans un avenir rapproché. De passage en Lion, Jupiter 
vous aidera à agir plus facilement. Les obstacles devant 
lesquels vous butiez jadis ne représentent désormais que de 
simples défis que vous serez parfaitement capable de relever. 
Pourquoi avoir peur d’altérer le statu quo?

Sans changement, il n’y a pas de progrès 
possible. Si vous vous cramponnez à l’état actuel 

des choses, le statu quo demeurera la seule possibilité. Vous 
devriez consentir à vous départir de certains éléments afin 
d’en obtenir d’autres. Modifiez quelque chose à l’intérieur 
de vous, et vous constaterez que la situation qui vous 
perturbait se transformera à son tour.

Le carré qui s’établit entre la Lune en Sagittaire et 
le Soleil en Poissons annonce un vendredi 13 qui 

pourrait être couronné d’une soirée particulière. Ce que vous 
désirez obtenir se trouvera à votre portée, et la diplomatie, la 
courtoisie et la politesse - atouts d’une vraie Balance - seront 
justement les «talents» sur lesquels vous devrez miser afin de 
saisir votre opportunité.

Il est préférable d’amener quelqu’un à reconnaître 
une erreur de jugement que de le pointer du 

doigt. En admettant votre propre part de responsabilité, si 
minime soit-elle, vous encouragerez l’autre à faire un peu 
d’introspection et preuve d’humilité. Somme toute, votre 
niveau d’indulgence devrait être proportionnel à la bonne foi 
de la personne concernée.

La Lune en Sagittaire vous propose un vendredi 
13 particulier. Il semblerait que personne ne 

souhaite une confrontation pour le moment. Pourquoi donc 
ouvririez-vous les hostilités? C’est plutôt le temps de passer 
l’éponge et de tolérer les éventuels sujets litigieux, à défaut 
de pouvoir les ignorer totalement. Quelqu’un désire vous 
faire plaisir? Laissez-vous gâter...

Avec la Lune en Sagittaire, vous pourriez avoir 
envie de dire un pieux mensonge afin de vous 

sortir d’une situation embarrassante. Quoi qu’il en soit, une 
vérité énoncée diplomatiquement est toujours plus louable. 
Du moment où les autres savent exactement à quoi s’en tenir 
en ce qui nous concerne, il n’y a plus besoin d’avoir recours 
à quelque excuse que ce soit.

À force de chercher on fini par trouver. Il serait 
dommage de baisser les bras et de vous contenter 

d’une option que vous ne désiriez pas réellement parce que 
vous vous lassez d’attendre. Tant que Jupiter se trouvera 
en Lion, face au Verseau, vous bénéficierez d’une certaine 
chance et votre situation pourrait se modifier pour le mieux 
de façon imprévisible.

Votre bonne conscience altruiste de Poissons 
vous incite à ménager les gens, mais il ne faudrait 

pas vous empêcher de saisir une opportunité par crainte de 
peiner quelqu’un d’autre. Cela ne contribuerait qu’à faire 
naître en vous un ressentiment. Du moment que votre but 
n’est pas de blesser délibérément autrui, vous devriez 
écouter votre coeur et faire ce dont vous avez envie.

Le séjour de la Lune en Sagittaire, Signe de Feu 
ami du vôtre, vous sera salutaire pour attiser 

votre sensibilité. Un entretien franc et honnête peut avoir 
de bonnes répercussions sur la suite des évènements. Il n’y 
a pas meilleur moment que le présent pour prononcer les 
paroles que vous répétez intérieurement depuis un certain 
temps. Un vendredi 13... surprenant.

Horoscope
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100 IMMOBILIER
200 MARCHANDISE
300 SERVICES

400 EMPLOIS
500 AFFAIRES
600 VÉHICULES

700 LOISIRS +
800 AVIS
900 DÉCÉS +

AVIS I DÈS LA PREMIÈRE JOURNÉE, VEUILLEZ LIRE ATTENTIVEMENT VOTRE ANNONCE. EN CAS D’ERREUR, IL FAUT NOUS AVISER AUSSITÔT CAR NOTRE RESPONSABILITÉ SE LIMITE À LA PREMIÈRE PARUTION. NOUS NE SOMMES RESPONSABLES QUE DU MONTANT FACTURÉ POUR LA
PÉRIODE CRÉDITÉE. LE NOUVELLISTE SE RÉSERVE LE DROIT D’ACCEPTER, REFUSER, ANNULER OU CLASSER CORRECTEMENT TOUTE ANNONCE SOUS LA RUBRIQUE APPROPRIÉE. CERTAINES ANNONCES SONT PAYABLES À L’AVANCE. RENSEIGNEZ-VOUS AUPRÈS DE NOS PRÉPOSÉES.

VOUS POUVEZ NOUS JOINDRE DU LUNDI
AU VENDREDI ENTRE 8 H 30 ET 17 H AU
1920, RUE BELLEFEUILLE À TROIS-RIVIÈRES

TÉLÉPHONE 819 378-8363 OU 1 888 378-8363
TÉLÉCOPIEUR 819 691-4356
COURRIEL VENDU@LENOUVELLISTE.QC.CA

petites annonces

100
IMMOBILLIER

104 Propriétés
à vendre

1 SEUL PAIEMENT, 989$/MOIS
location/achat, 4 chambres
+ garage, terrain 16 000 pi2
comprenant: paiement capi-
tal et  intérêt + taxes munici-
pales + taxes scolaires + as-
surance, 819 379- 7480

Porte ouverte dimanche 15
mars, de 13h à 16, au 3895,
de Cherbourg, Trois-Riviè-
res, G8Y 6T2. Maison de
luxe sur 2 étages + sous-
sol fini, planchers refaits,
électroménagers inclus, cer-
tains lustres, climatiseur,
chauffage central, garage,
piscine creusée, 3 chambres
+ 1 au sous-sol, 2½ salles
bains, 2 foyers, 319 900$.

Secteur des Forges, 4
chambres, 2 salles de bains
entrée asphaltée, garage,
climatiseur, sous-sol entière-
ment fini, 819 699-2547

Secteur Normanville, unifa-
miliale, 3 paliers, 32 x 42,
3 côtés brique, avec garage,
3 chambres,  819 692 0139 

106 Propriétés à louer
ou demandées

2  À  5  CHAMBRES, 
financement par proprio

819 379-7480

Secteur Cap, bungalow, 5½
pièces, téléphonez entre
10h et 14h ou après 18h.
819 379-0201

112 Entrepôts,
remisage

Garage/entrepôt, avec
grand stationnement, bon

prix, 2824 Saint-Michel, TR
819 696-5556

114 Locaux,
bureaux à louer

100 PI2 À  5000 PI2

Locaux commerciaux
industriels ou bureaux

stationnement. 376-9909
www.bel-rive.com

ESPACES COMMERCIAUX
À LOUER

819 691-5650.
duguayimmobilier.com

117 Terrains
à vendre

100  NOUVEAUX  TERRAINS 
Notre-Dame-du-Mont-Car-
mel, promotion/printemps,
installation septique gratuite,
aussi vous prévoyez vous
construire dans quelques
années? Financement 3%

819 379-7480

Déservis, secteur Les
Forges, autoconstruction.
Bâtissons selon vos plans
ou charpente seulement.
819 377-5468 ou 609-2947.

TERRASSE DES CAPITALES
pour autoconstruction unifa-
miliale, prêts à construire,
fond de sable, 819 609-7884

www.vagasinc.ca

120 Terres, fermes
à vendre ou à louer

Terre à bois, 100 arpents,
lot 346,  Sainte-Geneviève-
de-Batiscan. Bois mou, idéal
pour chasse. Rapport d’éva-
luation. Prix 53 000$.
450-420-5686

123 Logements
à louer 123 Logements

à louer

3 1/2, 4 1/2 ET 5 1/2 NEUFS
5530-5540 Marion

4505 Denault
Trois-Rivières

Près de tous les services (centre d’achats, Costco,
cinéma, arrêt d’autobus), deux stationnements, remise,
insonorisation supérieure! Venmar récupérateur de
chaleur dans chaque pièce.

819 698-1724 ou 692-0276

123 Logements
à louer 123 Logements

à louer
4½, 5½, béton, 1 mois gra-
tuit, style condo, Côte Rose-
mont, libre et juillet,  (450)
568-2004,  (819) 690-1779

1½, 2½, 3½,  4½,  
Trois-Rivières et secteur
Cap, libre ou juillet, pas de
chien. 819 374-0917.

1½, 300$, 325$ et plus,
meublés, chauffés, éclairés,
centre-ville, cégep et uqtr.
819 376-3372, 819 944-2883

1½  À  5½  -  PROMO
secteurs Cap et Trois-Riviè-
res, www.alouertr.com
819 694-7147,  807-7147

1er juillet, rue Matteau,
grand 5½,  2e étage, 2 sta-
tionnements, pas de chien, 
547$, non chauffé, non
éclairé. 819 373-5012

2½, 3½, 4½, 5½, 
Trois-Rivières 

et secteur Cap,
819 372-4835

2½, 3½, refaits à neuf chauf-
fés, éclairés, stationnement,
buanderie, libres. Avis aux
plus de 50 ans, prix imbatta-
bles,  819 372-4835.

2 MOIS GRATUITS
3½, rénové,  meublé ou
non,  eau chaude, 365$-

395$. 819 244-4431 

2 MOIS GRATUITS
5½, 775$, comme neufs,
spacieux, grand balcon,

près des services,
819 668-1376 

2½ , RÉNOVÉS, CENTRE-VILLE
chauffés,éclairés, semi-meu-
blés, à partir de 340$/mois.
819 448-5288 ou 448-3804

2 ½ ,  2 ½ ,  
repeint à neuf. Bienvenue

aux 55 ans et + 
819 996-6452, 819 374-2184

2½, semi-meublé, chauffé,
éclairé, près parc Pie XII,
365$/mois,    819 375-0944
ou 819 244-0800.

3½, 1er avril, rue Barkoff,
très grand, eau chaude four-
nie, frais peint, planchers
flottant et céramique, en-
trées laveuse-sécheuse,
425$. 819 609-4758 

3½, 1er juillet, secteur Cap,
beau, tranquille, grand,
planchers flottant et cérami-
que, entrées laveuse-sé-
cheuse, 425$. 819 609-4758

3½, 4½,  5½,  
360$, 460$, 480$, libres, 

SECTEURS: CAP, SHAWI-
NIGAN-SUD  819 380-4782

3½-4½-5½, 
semi-meublé ou non,
rénovés, planchers de

bois franc. 819 378-9325

3½ -  460$  
beau, rénové, secteur haut
du Cap, ensoleillé,  station-
nement. 819 375-6132 

3½,   4½,  ÉTUDIANTS
non fumeurs, semi-meublés,
chauffés, éclairés, sécuri-
taire. Près cégep, uqtr, collè-
ges; autres avantages et
photos à découvrir, visitez
www.lecoinuniversitaire.com
819 691-2999 ou 695-3939

3½, 4½,  rue Patry, insono-
risé, eau chaude incluse,
4½, Sainte-Marthe, vue sur
le fleuve. 819 696-3751.

3½, bon prix, impeccable,
près Walmart secteur Cap,
semi-meublé, 819 693-6537,
374-1662, 371-8431.

3½, libre et juillet,  semi-
meublé ou non, 1635,12e

Rue, près Les Rivières,
819 840-4190 ou  372-6896.

3½
près Galeries du Cap
conciergerie, paisible.

819 691-7020, 692-3117

3½, SAINTE-CÉCILE,  460$
1er juillet, très récent, en-
trées laveuse, sécheuse,
près centre-ville, très
éclairé, intercom, stationne-
ment. 819 609-0425
www.olymbec.com

3½,  secteur Pointe-du-Lac,
chauffé, éclairé, endroit tran-
quille, libre maintenant,
495$/mois,  819 377-5426.

3½, très grand, ensoleillé,
aire ouverte, bois, cérami-
que, près uqtr, service de
lessive, insonorisé, tran-
quille,  819 668-2200

4½, 1er avril- 1er juillet, sec-
teur Sainte-Marthe, rénovés,
planchers flottant et cérami-
que, 470$. 819 609-4758 

4½, 1er juillet, rez-de-chaus-
sée, grand, avec garage,
secteur Cap, près autoroute
et services,  819 384-1451

4½, 1er juillet, rue Barkoff,
très grand, beau, rénové,
planchers flottant et cérami-
que, eau chaude fournie,
525$. 819 609-4758 

4½, 1ER JUILLET, VUE FLEUVE
centre-ville, Trois-Rivières,
très grand: 1896 pi2, chauffé
éclairé, ascenseur, intercom
rangement, stationnement,
références demandées, 819
609-0425, olymbec.com

4½, 2e étage, style condo,
foyer au bois, près Ki-8-Eb,
698$, Yves 370-7627 ou
Dorice 819 698-7387

4½ - 3½ - 5½   1ER  JUILLET
insonorisés, chauffés, éclai-
rés, paisible, excellent ser-
vice, concierge, sécuritaire,
stationnement, près des ser-
vices et Uqtr. 819 696-7454

4½ - 3½ - 5½   DISPONIBLES 
insonorisés, chauffés, éclai-
rés, paisible, excellent ser-
vice, concierge, sécuritaire,
stationnement, près des ser-
vices et Uqtr. 819 696-7454

4½, 4680 Côte Rosemont
juillet, style condo, concier-
gerie, garage, 730$/mois,
819 373-8477 819 840-4190

123 Logements
à louer

4½, 5½, 1er juin ou 1er juil-
let, rue de Coubertin, sec-
teur Trois-Rivières-Ouest,
remise, intercom, pas de
chien. 819 378-6914

4½, 5½, RÉNOVÉS, JUILLET
Carrefour, flottant, remise, 2
stationnements,841-2511ki-
jiji1056235292,1052058656

4½, 5½, STYLE CONDO
état neuf, avec garage, bain
tourbillon et douche sauna,
près Centre Les Rivières et
des sorties d’autoroutes, à
partir de 785$ par mois.

819 448-2255

4½,  AVRIL, MAI, JUILLET
rue Sainte-Marguerite,  très-
propre, bois flottant, 2 sta.,
pas de chien 819  373-1455

4½, CENTRE-VILLE
129 Laviolette, chauffé,
éclairé, 1 stationnement,
595$/mois,   819 448-6123

4½ chauffé, 605$, près Les
Rivières, 2e étage, 1 sta-
tionnement, très tranquille,
idéal retraités. 1-819-471-
1237 ou  1-800-226-0208

4½, domaine Faverel, aire
ouverte, bois, céramique, in-
sonorisé, tranquille, 819
668-2200 ou  819 370-1613

4½, dont un avec sous-sol,
refait à neuf en 2008, 1er
juillet, Shawinigan avenue
Champlain, 819 380-7146

4½, grands, secteur Cap,
près services, rues Dorval
et Loranger. Références.
819 376-8047 ou 909-0770 

4½, LUXUEUX, NEUF
secteur Trois-Rivières-Ouest
(rue Mariette-Duval),style
condo, climatiseur, garage,
balayeuse centrale, près  de
tous les services.

www.maskbec.com
819 377-1008

4½, LUXUEUX, STYLE CONDO,
secteur Cap,  climatiseur,
aspirateur central, garage,
près des services, libre,  819
377-1008www.maskbec.com

4½, NEUFS, STYLE CONDO, 
secteur Pointe-du-Lac, vue
sur le lac Saint-Pierre, libres

819 692-4944

4½, place René Matteau,
quadruplex tranquille, idéal
50 ans et +. Disponibilité à
discuter. 819 371-2169

4½, PRÈS DES RIVIÈRES
chauffé, élcairé, clientèle

actuelle 50 ans et +,
565$/mois. 819 448-2255

4½, près Les Rivières,  non
fumeur, sécuritaire, complè-
tement rénové,  libre 1er juil-
let. 819 694-5372.

4½, près Les Rivières, réno-
vé, sécuritaire, eau chaude
fournie, idéal personne tran-
quille, 691-0101, 378-2101

4½, propre, Sainte-Margue-
rite, 2e étage, 560$,  juillet,
non chauffé, non fumeur,
pas d’animaux, 373-6588

4½  - RUE GERVAIS - JUILLET
Très grand et très éclairé,
balcon, stationnement,
possibilité de garage. 819
609-0425 ww.olymbec.com

4½, superbe, salle de bains,
salle d’eau, style maison de
ville sur 2 étages, immeuble
récent de 8 ans, 372-1392

5½ -  690$  
chauffé, rénové, secteur
haut du Cap,  Idéal retraités.
stationnement. 375-6132 

123 Logements
à louer

5½, chauffé, près centre
Les Rivières, 

Cégep, Uqtr, 750$/mois, 
819 373-1829

5½, chauffé, repeint, plan-
chers flottant et céramique,
tranquille, près autoroute 40
819 288-5394

5½, demi-sous-sol, chauffé,
650$/mois, près de centre
Les Rivières, Cégep, Uqtr.
819 373-1829 

5½ (grand), avec foyer, sec-
teur Trois-Rivières-Ouest,
remise, 695$/mois, libre à
partir d’avril. 819 377-3351

5½, RÉNOVÉ, 1ER  JUILLET
près Les Rivières, tranquille
bois flottant, remisage, cour,
2 stationnements, 697-8555

5½, rue Saint-Maurice, sec-
teur Cap, immeuble tran-
quille, insonorisé,  intercom,
550$/mois. 819 375-1183.

5½, Sainte-Marguerite, non-
ch. non écl., très tranquille,
rez-de-chaussée, 650$.
Patrick: 819 696-0786

5½, secteur Saint-Grégoire,
luxueux, thermopompe, as-
pirateur central, 645$/mois,
819 695-0648, 1er juillet.

BORD FLEUVE,  NEUFS 
3½, 4½, 5½, à compter de
625$, garage, foyer, ascen-
seur. 375-0032,  691-7045.

DOMAINE DES RÉCOLLETS
4½, près: uqtr, polyclinique
de tous les services. 2 sta-
tionnements, conciergerie.
819 373-3049, 370-7507

constructionschaine.com

Logements, lofts, condos,
grandeurs, secteurs et prix
variés, libres et juillet.
Services immobiliers J.
Guillemette 819 698-8417

Louiseville, résidentiel, 4½-
5½, près services, gens
tranquilles, pas d’animaux.
Références. 819 380-4603

PRÈS LES  RIVIÈRES
3½, 4½, 5½ rénovés

rangement, stationnement
conciergerie, tranquille

Faut voir! 819 386-8116.

Résidence Saint-Jean-de-
Brébeuf, rue de la Terrière,
Trois-Rivères,  4½ à louer
pour juillet, appartements
complètement rénovés, clés
en mains, 819 692-0588

SAINTE-MARGUERITE, 
grand 3½, 2e étage d’un du-
plex, 1 stationnement dé-
neigé,  450$,  819 221-5421

124 Logements à louer
Centre-Mauricie

3½, 2E ÉTAGE, CENTRE-VILLE
Shawinigan-Sud, près de
tout, libre, 1 mois gratuit,
avant juillet, 385$/mois. 819
537-0462 ou 819 537-4385

4½,   MONT-CARMEL 
2e étage, 425$, très enso-
leillé, pour juin, tranquille,
1 mois gratuit, 819 536-4108

4½, neuf, Shawinigan, 725$,
non chauffé, non éclairé,
819 448-1526.

À  SHAWINIGAN
3½, 4½, 5½, services tout
compris, intercom, piscine,
sécuritaire, 819 539-3897.

Grand-Mère, 4½, très mo-
dernes, bain tourbillon, 1er
étage, libre ou juillet, 495$
garage, 819 692-2349

124 Logements à louer
Centre-Mauricie

SHAWINIGAN, 3½, libre,
repeint, laveuse/sécheuse
neuves fournies, non fu-

meur,350$. 819 537-7299.

SHAWINIGAN, 4½, 1er
étage, frais peint, 340$;

grand 5½, 2e étage, 345$.
819 539-6504

127 Chambres
à louer

35$, jour, chambre, studio,
travailleurs, 20$, 30 jours, 

cuisine, laveuse-sécheuse, 
819 696-0642, 376-3372

À partir de 200$, au mois et
à la semaine, chauffées,
éclairées, câble compris,
819 694-0445 après 19h.

Près Les Rivières, loft à
louer, idéal personne retrai-
tée, autonome, tout compris.
819 840-5900

131 Résidences,
centres accueil

1½ à partir de 750$, après
crédit d’impôt maintien à do-
micile, 819 996-6452 ou 819
374-2184.

RÉSIDENCE GENTILLY
Une chambre et une suite,
libres maintenant. Tous ser-
vices inclus, Surveillance
24/24.. 819 298-3081
819 696-5072

200
MARCHANDISES 

237 Appareils
électroménagers

BEAUDET MEUBLES
Appareils, neufs et usagés.
pièces, 164 Sainte-Made-
leine, Cap. 819 374-5031

Radio cd; étagère; fauteuil
El Ran; 2 fauteuils inclina-
bles; 2 bancs de comptoir;
chaise d’ordi; 2 chaises sur
billes; meuble à micro-on-
des; mobilier de cuisine  en
bois. 819 694-1508

312 Massage 312 Massage

3035, boul. des Forges, Trois-Rivières - 7/7
www.massage-asie.com

JOLIES
CHINOI

SES MASSAGE
819 375-1688

285 Bois de
chauffage

BOIS DE CHAUFFAGE
Érable, merisier, hêtre, 
première qualité, fendu, 

livré. 819 535-3543 

BOIS de chauffage sec:
érable, merisier, hêtre, 16po
ou en longueur; livré.

418 289-2064

298 Marchandises
diverses

FILMS 8MM ET SUPER 8
Faites transférer vos
souvenirs sur DVD.

Cassettes VHS, BETA

GILLES:  819 693-6290

312 Massage300
SERVICES

PERSONNELS

307 Agences de
rencontres

Coeurs enchantés, ren-
contre sérieuse personna-
lisée, confidentielle depuis
1998. Sylvie: 819-373-0181

309 Messages personnels

SARAH ET SES AMIES
vous accueillent et se

déplacent.(819) 244-5058

10H AM,  SEXY, COQUINE
Se déplace et reçoit

819 701-6046

❤ 22 ANS, BECKA  ❤
en visite, blonde, 36DD,
sensuelle. 450 275-7539

❤ 266-2128 ❤
38DD  ARIANE

dentelle et talons hauts,
frisson et discrétion. 6 jrs/7

À SHAWINIGAN, ROXANE, 
40 ans, jolie, grassette, 36D,

reçoit. 819 731-9420.

Sexy Nathalie, 30 ans, 5 pi
4 po, 110 lb, 34C, 

10 h à 17 h,  372-7862

310 Astrologie,
cartomancie

819  694-9531819  694-9531
Santé, travail, amour

Cartomancienne, numéro-
logue et voyante. Francine.

ANGÉLIC 819  944-1180
Médium de naissance

+ de 35 ans d’expérience

311 Services
professionnels

Électricien, Lic “C”, exp. 10
ans Construction, 21 ans
Usine, DEC Électrodynami-
que, Dépannage, Entretien
préventif, Cherche emploi,
6 mois ou + 819 698-8875

312 Massage

944-1375
MASSAGE COMPLET
secteur Trois-Rivières

Excellent massage, excep-
tionnellement ouvert jusqu’à
samedi 21 h. secteur Pointe-
du-Lac. Joane 819 699-0143

JOLIE FILLE  TE REÇOIT 
bon massage

Shawinigan: 819 989-0899

MASSAGE de détente,
de 9 h à 17 h.

Lynn : 819 380-8596

MASSAGE HUILE ESSENTIELLE 
de 9 h à 22 h           
819 690-4148

❤ SEXY  SHERRY  ❤
“ Délice - intense ” dès 6 h 
Bienvenue. 266-5329 24/7

315 Massothérapeutes

373-3305  
Accorde-toi du bon temps.
Bon massage. Jour et soir.

374-4794  ANOUK : SPÉCIAL 
Vous êtes unique 

vos besoins le sont aussi.

819 698-8084 dès 8 h
besoin d’une pause...

très bon massage/détente  

THÉRAPIE Buenas Manos
assurances, digitopuncture
vend., sam. 819 995-6603

324 Entretien,
rénovation

À bas prix! Construction, ré-
novation résidentielle, com-
merciale et industrielle.RBQ
5586-8178-01. 819 448-7366

Maintenance et entretien ré-
sidentiel, travaux en tout
genre, 819 377-4009

328 Peinture,
décoration

PEINTRE  PROFESSIONNEL
Peinture int. et ext.

J. Ross 819 266-3648.

819-374-5740
www.sidactionmauricie.ca

361, rue Notre-Dame Est, secteur Cap
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413 Emplois
divers 413 Emplois

divers 413 Emplois
divers

CHRONIQUE
D’OFFRES EMPLOI
www.emploiquebec.gouv.qc.ca
www.emploietudiant.qc.ca

Pour toute information additionnelle relative à
chacun de ces postes, consultez les guichets d’emploi

du Centre local d’emploi de votre territoire ou
communiquez avec le Centre d’assistance au placement

au numéro 819 371-6656
ou sans frais le1 866 640-3059.

• TRSA-4498315-AIDE-CUISINIER/AIDE-CUISINIÈRE; Aider le cuisinier dans ses
fonctions; faire la préparation des aliments. Scolarité : Secondaire; Années d’expé-
rience reliées à l’emploi : un atout. Salaire à discuter; 15 heures/sem.

• TRSA-4498641-JOURNALIER/JOURNALIÈRE EN CONSTRUCTION; Responsable de
préparer les modules pour l’expédition et veiller à la préparation et l’expédition de
tout le matériel nécessaire au chantier. Scolarité : Secondaire; 1 à 2 années d’expé-
rience. Salaire à discuter; 40 heures/sem.

• TRSA-4499808-COUTURIER-RETOUCHEUR/COUTURIÈRE-RETOUCHEUSE; Effec-
tuer des retouches de tous genres sur des vêtements pour hommes et femmes.
De plus, elle devra prendre les mesures sur les vêtements des clients. Scolarité :
Secondaire; 6 à 9 années d’expérience; Spécialisé dans les retouches de vêtements,
connaissance des machines à coudre industrielles (plain, overlock, blindstich).
Salaire à discuter; 40 heures/sem.

• TRSA-4499860-SERVEUR/SERVEUSE - SERVICE DES ALIMENTS ET BOISSONS;
Servir les clients; débarasser les tables; entretenir l’air de travail propre. Scolarité :
Secondaire non terminé; 1 à 2 années d’expérience. Salaire 8,90$/heure + pourboi-
res; 25 heures/sem.

• TRSA-4499861-COMMIS DÉBARRASSEUR/COMMIS DÉBARRASSEUSE; Monter
et nettoyer les tables; effectuer le service de boissons; finaliser les plats avant le
service. Scolarité : Secondaire; Années d’expérience reliées à l’emploi : un atout.
Salaire 10,35$/heure; 15 heures/sem.

• NICO-4502898-DIRECTEUR/TRICE REChERChE ET DÉVELOppEMENT, salaire à dis-
cuter, perm. 40 h/sem, Bac relié à la chimie ou transformation agroalimentaire, 10
ans exp. en milieu industriel agroalimentaire essentiel, Suite Office (Ste-Perpétue)

• NICO-4502601-LAVEUR/EUSE AUTOMOBILES, salaire à discuter, perm. 40 h/sem,
laver voitures et camions à l’intérieur et à l’extérieur, cirer (Nicolet)

• NICO-4502109-RESpONSABLE DE DÉpARTEMENT (h/f), salaire à discuter, perm.
40 h/sem, DES, DEC gestion et technologie agricole un atout, 4 à 5 ans exp., conduite
chariot élévateur, habiletés supervision personnel, capacité à travailler environne-
ment froid (St-Léonard d’Aston)

• NICO-4501861-MÉCANICIEN/NE MOTEURS MARINS, salaire à discuter, permanent
– saisonnier, 40 h/sem, exp. atout (Nicolet)

• NICO-4501846-AppRENTI/E MÉCANICIEN/NE MOTEURS MARINS, salaire à discu-
ter, permanent – saisonnier, 40 h/ sem, exp. atout (Nicolet)

• NICO-4501816-JOURNALIER/ÈRE DE pRODUCTION, salaire à discuter, perm. 40 h/
sem, jour et soir en alternance, DES, 7 à 11 mois exp., capacité à travailler debout
dans endroit réfrigéré (Ste-Perpétue)

• NICO-4501545-COMMIS COMpTABLE (h/f), salaire à discuter, perm. 20 h/sem, for-
mation comptabilité, 5 ans exp., bilingue, entrée de données, comptabilité (Pierre-
ville)

• BÉCA-4502989-TEChNICIEN/NE ADMINISTRATIf/IVE, salaire à discuter, perm. 32
h/sem, DEC ou Bac administration, 3 à 5 ans exp., bilingue un atout, Suite Office
(Wôlinak)

• BÉCA-4501592-CONDUCTEUR/TRICE AUTOBUS NOLISÉ, salaire à discuter, perm.
10 h/sem, jour, soir, nuit, fin sem, sur appel, permis classe 2 valide, bon dossier
conduite et aucun empêchement judiciaire en lien avec emploi, 2 ans exp., bilingue
un atout (Bécancour)

• CMA-4501176-DESSINATEUR INDUSTRIEL/DESSINATRTICE INDUSTRIELLE, per-
manent, temps plein, de jour; salaire à discuter; 40 hres/semaine; secondaire non
terminé; expérience un atout; connaissance du logiciel rhino. (Shawinigan)

• CMA-4501370-TEChNICIEN EN LOISIRS; permanent, temps partiel, de jour; salaire
selon expérience de 19,90$ à 27,85$ de l’heure; 21 hres/semaine; collégial DEC en
intervention en loisirs; 7 à 11 mois d’expérience. (Shawinigan).

• LSVA-4501810-OUVRIER AGRICOLE/OUVRIÈRE AGRICOLE: Permanent, temps
plein, jour, fin de semaine, 40 hres/sem., salaire à discuter, secondaire terminé, DEP
en production animale sera considéré comme un atout, 1 à 6 mois d’expérience, per-
mis de conduire classe 5 obligatoire. (St-Justin)

• LSVA-4501906-OUVRIER AGRICOLE/OUVRIÈRE AGRICOLE EN GÉNÉRAL: Perma-
nent, temps plein, temps partiel, jour, soir, 40 hres/sem., salaire à discuter, secon-
daire terminé, DEP en production laitière un atout, 1 à 6 mois d’expérience, permis
de conduire valide classe 5. (Louiseville)

• LSVA-4501958-SUpERVISEUR/SUpERVISEURE D’OUVRIERS AGRICOLES À L’ÉLE-
VAGE DE pORCINS: Permanent, temps plein, jour, 40 hres/sem., salaire à discuter,
commission ou prime au rendement, secondaire terminé, DEP en production ani-
male sera considéré comme un atout, 1 à 2 années d’expérience, permis de conduire
classe 5 obligatoire. (Louiseville)

• STT-4501105-MONTEUR-ÉBÉNISTE/MONTEUSE-ÉBÉNISTE-fABRICATION DE
MEUBLES, permanent, temps plein, jour; 40 hres/semaine; salaire à discuter; secon-
daire; 3 à 5 ans d’expérience. (Proulxville)

• STT-4466764-GÉRANT/GÉRANTE DE RESTAURANT, saisonnier, temps plein, jour,
soir, fin de semaine; secondaire non terminé; expérience un atout. (Notre-Dame-
de-Montauban)

895 Avis, soumissions,
appels d'offres 895 Avis, soumissions,

appels d'offres

AVIS DE CLÔTURE D’INVENTAIRE
AVIS est par les présentes donné que, suite au décès de
MME JEANNETTE MARCHAND, en son vivant domiciliée
au 1274, rue Laviolette, Trois-Rivières QC, survenu le 15
octobre 1998, un inventaire des biens de la défunte a été
fait pas la liquidatrice successorale,Mme Louise Marchand,
le 10 mars 2015, devant Me Marc Damphousse, notaire,
conformément à la Loi.
Cet inventaire peut être consulté par les intéressés à l’étude
de MeMarc Damphousse, notaire, 240 Bonaventure, Trois-
Rivières QC G9A 2B1.
Donné ce 10 mars 2015.
Louise Marchand, liquidatrice

895 Avis, soumissions,
appels d'offres 895 Avis, soumissions,

appels d'offres 895 Avis, soumissions,
appels d'offres

MUNICIPALITÉ DE
NOTRE-DAME-DU-MONT-CARMEL

AVIS PUBLIC
SOUMISSION POUR PAVAGE DE RUES

Avis est par les présentes donné par le soussigné que la Municipalité de la paroisse de Notre-
Dame-du-Mont-Carmel, dans le comté de Saint-Maurice, donne avis à tous les intéressés
qu’elle recevra au bureau du soussigné des soumissions cachetées pour le pavage de rues.

Les soumissions sont demandées aux entrepreneurs spécialisés dans la construction de
pavage en béton bitumineux.

Toute soumission devra être accompagnée d’un cautionnement de soumission ou d’un
chèque représentant au moins dix pour cent (10 %) du montant de celle-ci.

La Municipalité de la paroisse de Notre-Dame-du-Mont-Carmel ne s’engage pas à accepter
ni la plus haute, ni la plus basse, ni aucune des soumissions qui lui seront présentées, et ce,
sans aucune obligation ou responsabilité envers le soumissionnaire.

Les formules de soumissions pourront être obtenues sur le site Internet du système électro-
nique d’appel d’offres (SEAO) et ne seront considérées que les soumissions préparées sur les
formules à cette fin par la Municipalité.

Les soumissions cachetées seront reçues au bureau du soussigné, 3860, rue de l’Hôtel-de-
Ville, Notre-Dame-du-Mont-Carmel, jusqu’au 1er avril 2015 à 10 h.

Les soumissions seront ouvertes le même jour, au même endroit à 10 h.

Donné ce 13 mars 2015.

Danny Roy
Directeur général et secrétaire-trésorier

400
OFFRES D'EMPLOIS 
Les postes annoncés
dans le secteur offres
d’emplois, sont assu-

jettis à la loi #50.
Ces postes s’adres-

sent donc également
aux hommes et aux

femmes.

402 Personnel de
restauration

Cherchons chef cuisinier
créatif et ambitieux pour res-
taurant renommé de Shawi-
nigan, très bon salaire.
819 609-3039

412 Personnel
demandé

POURVOIRIE CLUB HOSANNA
RECHERCHE personne ou
couple pour entretien mé-
nager en chalet, 15 h à 25
h/semaine, ven. dim. et +,
doit posséder permis de
conduire.

Contactez Ève Béland
819 646-5244

416 Aides-
familiales

Préposée demandée pour
famille d’accueil, les fins de
semaine, doit être disponible
pour coucher. 819 244-7868
ou 373-0493

418 Aides-
domestiques

Femme de ménage deman-
dée pour famille d’accueil
819 244-7868 ou 373-0493

500
PROPOSITIONS

D'AFFAIRES

503 Impôts,
comptabilité

RECEVEZ VOTRE 
REMBOURSEMENT D’IMPÔT
FÉDÉRAL IMMÉDIATEMENT.

30 ans d’expérience, impôts
fédéral et provincial, à partir
de 44$ (aide sociale seule-
ment 28$). 819 378-8951

520 Services
financiers

AVEZ-VOUS BESOIN D’AIDE? 
Depuis 25 ans, nous

aidons les gens à trouver
une solution à leurs 

problèmes financiers.
Consultation sans frais.

Aucun intermédiaire.
1 seul paiement , sans
intérêt. Appelez-nous:

1-800-465-3809
819 370-2020

Jean Fortin et associés
syndic de faillite.

Vous songez
à changer
de véhicule?
Consultez la
nouvelle section
« Véhicules d’occasion »
sur www.lenouvelliste.ca

CONSOLIDATION DE DETTES
1 seul paiement par mois.
Cartes de Crédits, Impôts, 

TPS/TVQ, Hydro, Téléphone
Saisies, Marges, Câble, etc.

Consultation gratuite
et sans obligation.

1-888-371-0661

PRÊT  DE  500$PRÊT  DE  500$
Aucune enquête de crédit.
wwwwww.cr.crededitcouritcour tatagg ee .ca.ca

11-866-482-0454-866-482-0454

600
TRANSPORTS

VÉHICULES
AUTOMOBILES

ET MACHINERIES
LOURDES

623 Autos, camions
demandés

ACHAT de véhicules pour 
recyclage. Prix compétitifs.

Remorquage disponible.
Accréditée S.A.A.Q.

1 844-KENNYUP  536-6987

625 Autos
à vendre

NISSAN Versa 2007, excel-
lente 2e voiture, 58 500 km,
automatique, pneus d’hiver
et d’été. 819 372-1607

626 Camionnettes
à vendre

Nissan Rogue 2012, auto-
matique, noire, très propre,
100 000 km, pneus d’été sur
roues en alliage  et pneus
d’hiver. 819 695-2757

630 Tracteurs

Kubota 7040, 2007, 1135 h;
Kubota 4240, 2012, 92 h;
les 2 avec cabine, char-
geuse, souffleuse, 696-3751

700
SPORT - PLEIN AIR

VÉHICULES
RÉCRÉATIFS

729 Tentes-roulottes

VISITEZ NOUS
AVANT D’ACHETER

Motorisé,fifthwheel roulotte
www.charestexpert.com

Salle de montre
1-888-310-2193

CENTRE D'AIDE
ET DE LUTTE CONTRE

LES AGRESSIONS À

CARACTÈRE SEXUEL
- Intervention téléphonique (de jour)

- Rencontre individuelle

- Groupe d'entraide

- Accompagnement dans les

démarches médicales, juridiques...

- Scéances d'information et de sensibilisation

818 373-1232

ACTIVITÉS
Centre de femmes L’Héritage
Gymnastique holistique: mouvements doux 
pour mieux vivre. Mise en forme utilisant des 
mouvements simples et adaptés aux besoins 
spécifiques de chaque personne. Les jeudis 
du 19 mars au 30 avril, de 19 h à 21 h. Mem-
bre 35 $, non-membre 45 $. Inscription re-
quise au 819 228-8421.

Les Compagnons du folklore
Samedi 14 mars à 19 h au 50, Côte Riche-
lieu, Trois-Rivières: soirée folklorique avec 
Mario Veillette à l’accordéon et François 
Lord au piano. Contribution volontaire. Info.: 
819 233-2557.

CLUBS SOCIAUX
Clé de l’amitié
Samedi 14 mars à 18 h 30 au resto bar Jack & 
Jill: Souper et soirée dansante pour person-
nes seules de 45 ans et plus. Réservez avant 
le 13 mars au 819 377-5693.

L’Accueil féminin
Mercredi 18 mars à 18 h 30 à l’Hôtel Gou-
verneur de Trois-Rivières: souper du mois 
avec comme invitée Annabelle Boyer, sy-
nergologue (analyse le langage non-verbal). 
Confirmez votre présence avant le 13 mars 
à accueilfeminin3r@yahoo.ca.

RENCONTRES - 
CONFÉRENCES -  
ATELIERS
Maison Sainte-Thérèse  
des sœurs de l’Assomption
Samedi 14 mars de 10 h à midi au 160, du 
Carmel, Nicolet: rencontre amicale avec 
sœur Modestine pour discuter de l’apport 
des femmes dans le développement rural 
de Madagascar. Confirmez votre présence 
au 418 683-9901 ou dpquebec@devp.org.

Maison de la Madone
Lundi 16 mars de 19 h à 21 h: grandir par l’es-
time de soi avec Chantal Marcil. Mercredi 
18 mars: journée de ressourcement avec 
l’abbé Gérard Marier. Thème: «Où vont les 
personnes du troisième âge». Info et inscrip-
tion: 819 375-4997.

Épilepsie  
Mauricie–Centre-du-Québec
Samedi 14 mars à 13 h 30 au Pavillon Mauri-
ce-Pitre, 6455, Notre-Dame Ouest, Trois-Ri-
vières: conférence de Line Marois «Les peurs 
et l’auto-sabotage». Ouvert à tous. Gratuit.

ACTIVITÉ DE FINANCEMENT
Cadets 2526 Mékinac
Dimanche 15 mars de 9 h à midi à la salle 
Morin, sous-sol de la sacristie de l’église de 
Sainte-Thècle: déjeuner bénéfice. 5 $. Info.: 
418 289-3309.

Babillard
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AVIS DE DÉCÈS
BOURASSA , M. Ange-Albert

85 ans, Louiseville
DÉSAULNIERS RÉGIS, Mme Imelda
GÉLINAS , M. Georges

70 ans, Saint-Boniface
LAFRENIÈRE , M. Robert

78 ans, Drummondville
LEFEBVRE , M. Valmore

92 ans, Drummondville
TRUDEL PARENT, Mme Nicole

75 ans, La tuque

AVIS DE DÉCÈS
BOURASSA, M. Ange-Albert

85 ans, Louiseville
DÉSAULNIERS RÉGIS, Mme Imelda
GÉLINAS, M. Georges

70 ans, Saint-Boniface
LAFRENIÈRE, M. Robert

78 ans, Drummondville
LEFEBVRE, M. Valmore

92 ans, Drummondville
TRUDEL PARENT, Mme Nicole

75 ans, La Tuque

BOURASSA

M. ANGE-ALBERT

Au CSSS de Trois-Rivières - Centre
hospitalier régional, le 7 mars 2015,
est décédé à l’âge de 85 ans et 6 mois,
M. Ange-Albert Bourassa, époux de
Mme Claudette Julien, fils de feu 
Albert Bourassa et de feu Alma 
Brodeur, demeurant à Louiseville.
La famille accueillera parents et
ami(e)s à la :

Résidence funéraire
Louis Richard et fils ltée 

140, rue Saint-Aimé
Louiseville

Heures d’accueil : vendredi de 19 h à
21 h, samedi, jour des funérailles,
à partir de 9 h.

Les funérailles auront lieu
le samedi 14 mars 2015 à 10 h 30

en l’église de Louiseville.
L’inhumation aura lieu
au cimetière paroissial
à une date ultérieure.

Le défunt laisse dans le deuil outre
son épouse adorée, ses enfants : Sylvie
(Linda Bourgouin), Lise, René, Diane
(Jocelyn Noël), Luc, Mario, Martin,
Guy et Patrick (Sara Gosselin); sa
soeur Suzanne (feu Arthème Dupuis);
ses belles-soeurs : Louise Julien 
(Roland Berlinghof ) et Micheline 
Julien (feu Gérard Langlois); ses
beaux-frères : Gilles Julien (Monette
St-Yves) et Marcel Julien (Lucie 
Lambert); ses 11 petits-enfants bien-
aimés, ainsi que plusieurs neveux,
nièces, cousins, cousines et de nom-
breux ami(e)s.
Un merci tout spécial au Dr Paul 
Ricard, pour son dévouement.
Toute marque de sympathie peut se
traduire par un don à la Fabrique de
Louiseville.
Renseignements : (819) 228-4822.
Extérieur : 1-888-558-4822.
Télécopieur : (819) 228-3653.
Courriel : louis.richard@qc.aira.com

DÉSAULNIERS  RÉGIS, MME IMELDA
ERRATUM

Dans l’avis de décès paru le jeudi 12
mars, on aurait dû lire :
La famille accueillera parents et
ami(e)s au :

Salon funéraire
Oscar St-Ours ltée

2203, Avenue Champlain
Shawinigan

G9N 2L5
Heure d’accueil : samedi, jour de la 
liturgie, à partir de 13 h 30.

Une liturgie de la Parole
sera célébrée

le samedi 14 mars 2015 à 15 h
au salon funéraire.

L’inhumation des cendres aura lieu
au cimetière Saint-Michel

de Shawinigan
à une date ultérieure.

GÉLINAS

M. GEORGES

À son domicile, entouré des siens,
le 8 mars 2015, est décédé à l’âge de 
70 ans, M. Georges Gélinas, époux 
de Mme Solange Lamy, fils de feu
Jeannette Lavergne et de feu Alphonse
Gélinas, demeurant à Saint-Boniface.
La famille accueillera parents et
ami(e)s au :

Salon funéraire
Julien Philibert et fils inc.

70, rue Commerciale
Saint-Boniface

Heures d’accueil : vendredi de 19 h à
22 h, samedi, jour des funérailles,
à partir de 12 h.

Les funérailles auront lieu
le samedi 14 mars 2015 à 14 h
en l’église de Saint-Boniface.

L’inhumation aura lieu
au cimetière paroissial
à une date ultérieure.

Il laisse dans le deuil son épouse 
Solange; ses deux fils : Stéphane et
Michel (Sophie Gélinas); ses petits-
enfants : Nathanaël, Gabrielle, Rosalie
et William; ses soeurs, frères, beaux-
frères et belles-soeurs : Louisette Bou-
rassa (feu Hilarion Gélinas), Marie-
Berthe Gélinas (Luc Héroux), Jeanne-
d’Arc Gélinas (feu Jacques Mélançon),
Soeur Monique Gélinas, f.j., Louisette
Bournival (feu Jean-Guy Gélinas),
Lise Gélinas, Claudette Béland 
(feu Émilien Gélinas), Marie-Claire
Gélinas (Alex Lachance) et Côme 
Gélinas (feu Andrée Philibert); ses
beaux-frères et sa belle-soeur de la 
famille Lamy : Armand, Liette (Albert
Caron), Aimé, Jacques et Raymond;
ainsi que de nombreux neveux, nièces,
cousins, cousines et ami(e)s.
Un merci tout spécial du fond du
coeur aux Dr Christian Carrier et Dr
François Vincent, de même qu’au 
Dr Gaétan Bégin et à Mélanie Trudel,
infirmière, pour leur disponibilité et 
la grande générosité manifestées aux
soins de Georges.
Renseignements: (819) 378-3838.
Télécopieur: (819) 375-8146.
Courriel : complexe@jphilibert.com

LAFRENIÈRE

M. ROBERT

1936 - 2015

À Drummondville, le 4 mars 2015,
est décédé à l’âge de 78 ans, M. Robert
Lafrenière, époux de Mme Gisèle
Boisvert, demeurant à Drummond-
ville.
La famille accueillera parents et
ami(e)s au :

Complexe J.N. Donais
Coopérative funéraire

2625, boul. Lemire
Drummondville

Heures d’accueil : vendredi de 14 h à
17 h et de 19 h à 22 h, samedi, jour des
funérailles, à partir de 10 h 30.

Les funérailles seront célébrées
le samedi 14 mars 2015 à  14 h

en l’église SS.Pierre et Paul
suivies de l’inhumation

au cimetière Saint-Pierre
Outre son épouse Gisèle, M. Lafre-
nière laisse dans le deuil ses enfants :
France (Denis Raiche), Lyne (Denis
Lemire) et Gilles (Manon Dumoulin);
ses petits-enfants : Evelyne Raiche
(Maxime Grégoire), Isabelle Raiche
(Sébastien St-Jean), Stéphanie Raiche,
Charles-André Lemire (Bianca 
Malcom), Myriam Lemire, Sophie 
Lafrenière et Philippe Lafrenière; ses
arrière-petits-enfants : Louis-Philippe,
Charles et Zachary; ses frères et 
soeurs : feu Lionel (feu Jeanne Cro-
teau), feu Armand (Gisèle Rousseau),
feu Madeleine (Émile Bergeron), feu
Roland (feu Monique Deschesnes),
Gisèle (Ernest Goulet) feu Jean-Réal
(feu Claire Beaulieu), Thérèse 
(feu Germain St-Arnaud), Lise (Paul
Lavergne), ainsi que feu André 
Lafrenière (Rolande Mongeau); ses
belles-soeurs et beaux-frères : Lise
(Roland Cossette), André (Claudette
Plamondon), Jocelyne (Jean-Guy
Fricks), Micheline (Gilles Lefebvre) et
Nicole (Gaston St-Pierre); ainsi que
de nombreux neveux, nièces, autres
parents et ami(e)s.
Un remerciement particulier au 
personnel du 2e Ouest du Centre 
Frédérick-George-Heriot, pour les
bons soins et l’accompagnement.
Des dons à la Société Parkinson 
Mauricie/Bois-Francs et/ou Fondation
Sainte-Croix/Heriot, seraient appré-
ciés par la famille.
Renseignements : (819) 472-3730
Ligne info-décès : (819) 477-5924
Site internet : www.jndonais.ca

LEFEBVRE

M. VALMORE

1922 - 2015

À Drummondville, le 10 mars 2015,
est décédé à l’âge de 92 ans, M.
Valmore Lefebvre, époux de feu 
Lucienne Roy, demeurant à Drum-
mondville, autrefois de Baie-du-Febvre
(Baieville).
M. Lefebvre repose au :

Centre funéraire Yves Houle
130 rue Lindsay
Drummondville

Heures d’accueil : vendredi de 19 h  à
22 h, samedi à partir de 9 h.

Les funérailles auront lieu
le samedi 14 mars 2015 à 11 h
en l’église de Baie-du-Febvre.

L’inhumation aura lieu
au cimetière paroissial.

M. Lefebvre laisse dans le deuil ses
deux enfants : Martin et Stéphane 
(Nathalie Pepin); ses cinq petits-
enfants; ses frères et soeurs : Charles-
Henri Gentès (feu Clémence), feu
Pierre Lefebvre (feu Anne-Marie),
l’Abbé Jean-Bruno Lefebvre, prêtre,
feu l’Abbé Julien Lefebvre prêtre,
Marcel Boisvert (Brigitte Lefebvre);
ses beaux-frères et belles-soeurs : feu
Paul-Émile (feu Gilberte Courchesne),
feu Lucien, feu Cécile (feu René 
Beaulieu), feu Henri (Raymonde 
Daneau), Antoine Roy (Louisette 
Hamel), feu Jean-Paul Roy (Rose-
Aimée Boisclair); ses cousins, cousi-
nes, neveux, nièces ainsi que de 
nombreux autres parents et ami(e)s.
Renseignements : (819) 478-0222
Info-décès : (819) 477-1114
Site internet : www.yveshoule.com

TRUDEL

PARENT

MME NICOLE

1940 - 2015

À La Tuque, au Centre de santé et 
de services sociaux du Haut-Saint-
Maurice, le 10 mars 2015, est décédée
à l’âge de 75 ans, Mme Nicole Parent,
épouse de M. Normand Trudel,
demeurant à La Tuque.
Elle était membre du Cercle Jeanne-
de-Chantal des Filles d’Isabelle.
La famille accueillera parents et
ami(e)s à la :

Résidence funéraire
Perreault et fils inc.

602, rue Commerciale
La Tuque

Heures d’accueil : dimanche de 19 h 
à 22 h, lundi, jour des funérailles, à
partir de 13 h.

Les funérailles auront lieu
le lundi 16 mars 2015 à 15 h

en l’église Saint-Zéphirin
de La Tuque.

L’inhumation aura lieu
au cimetière paroissial
à une date ultérieure.

Mme Trudel laisse dans le deuil 
outre son époux, ses enfants : Chantale
(Richard Grondin) et Stéphane 
(Manon Hall); ses petits-enfants :
Simon Trudel (Karine), Vincent 
Trudel (Nadinne), Kevin Lepage et
Christopher Trudel (Audrey); son 
arrière-petite-fille Léa-Rose Trudel;
ses frères et soeurs : Raymond Parent
(Doris Marcoux), Carmen Parent 
(Richard Trottier), Jacques Parent,
Serge Parent (Louiselle Lortie),
Ghislain Parent (Lily Houle), Alida
Parent et Carole Parent (Linda 
Donaldson); ses belles-soeurs 
et beaux-frères : Denise Trudel 
(Raymond Chevrette), Marielle Trudel
(Robert Hébert), Colette Trudel 
(feu Émile Mineau), Gervaise Trudel
(Jacques Pelletier) et Andrée Trudel
(Denis Lebel); ainsi que plusieurs 
neveux, nièces, cousins, cousines et 
de nombreux ami(e)s.
La famille désire témoigner sa 
reconnaissance au personnel du 
2e étage du CSSS du Haut-Saint-
Maurice, pour leur discrétion.
Des dons à la Société canadienne du
cancer seraient appréciés.
Renseignements: (819) 523-3566.
Télécopieur: (819) 523-2701.
Courriel:
rf.perreault@tlb.sympatico.ca

CARPE DIEM
Centre de ressources Alzheimer

1765, boul. Saint-Louis
Trois-Rivières (Qc) G8Z 2N7

Tél.: 819 376-7063

Cellule Albatros
Trois-Rivières 
Métropolitain

Information :
819 375-1429

1 888 LE DEUIL

maisonmonbourquette.com

Sainte-Gertrude (LP) — Un 
psychologue vient de se joindre à 
l’équipe de la Coopérative de santé 
de Sainte-Gertrude. 

Détenteur d’un doctorat en psy-
chologie de l’UQTR, Victor-Olivier 
Hamel-Morasse s’intéresse aux 
différentes sources de stress ainsi 
qu’aux problèmes d’humeur et 
d’émotions. La direction de la coo-
pérative se réjouit de l’arrivée de ce 
professionnel car grâce au soutien 
financier de la COOP de santé et à 
l’appui de ce nouveau psychologue, 
il est maintenant possible d’avoir 
accès au service de psychologie à 
un meilleur coût qu’au privé. 

«Tout le monde devrait avoir accès 
au cours de sa vie à des services de 
psychologie de qualité, a confié le 
docteur Guillaume Langlois, méde-
cin fondateur de la Coop de santé de 
Sainte-Gertrude. Il y a des notions 
de psychologie qui peuvent changer 
notre vie.» Les services de psycho-
logie sont disponibles dès mainte-
nant. Par ailleurs, plusieurs autres 
nouveautés seraient annoncées 
sous peu. L’équipe de la coopérative 
compte maintenant huit médecins 
de famille et une spécialiste en ORL 
ainsi qu’une infirmière spécialisée 
deux jours semaine.

Un psychologue 
se joint à  
la Coop de 
Sainte-Gertrude

Trois-Rivières (BT) — L’UQTR 
présente quatre conférences grand 
public gratuites sur le cerveau dans 
le cadre de la semaine Cerveau en 
tête. Toutes ces activités se déroule-
ront à raison d’une par jour, de 19 h 
à 20 h 30.

Le 16 mars, au local  0001 du 
pavillon Michel-Sarrasin, l’ortho-
phoniste et chargée de cours Anaïs 
Deleuze présentera une conférence 
sur les causes et les conséquences 
d’un accident vasculaire cérébral 
des hémisphères gauche et droit.

Le 17 mars, le professeur Johannes 
Franelli du département d’anatomie 
parlera de la réduction de l’odo-
rat. La conférence se donnera au 
local 1200 du pavillon Albert-Tessier.

Le 18 mars, le professeur Christian 
Joyal du département de psycholo-
gie de l’UQTR traitera de l’utilisation 
des neurosciences dans l’évaluation 
du risque de criminalité. L’activité se 
déroulera au local 1200 du pavillon 
Albert-Tessier.

Finalement, il sera question des 
contrecoups des commotions 
cérébrales avec le professeur Louis 
De Beaumont du département 
de psychologie. La conférence se 
déroulera au local 1200, pavillon 
Albert-Tessier.

Quatre 
conférences 
gratuites  
sur le cerveau
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Un policier de la Sûreté du Québec 
aurait proféré des insultes racistes à 
un Québécois d’origine algérienne
Philippe Teisceira-Lessard
La Presse

Montréal — Le Commissaire à 
la déontologie policière a entre les 
mains un enregistrement où l’on 
entendrait un policier de la Sûreté 
du Québec (SQ) traiter un Qué-
bécois d’origine algérienne d’«es-
tie d’Arabe» et se moquer de son 
accent, a appris La Presse.

Les insultes racistes auraient été 
captées par le téléphone cellulaire 
du citoyen, l’été dernier à Laval, 
alors que ce dernier était en état 
d’arrestation pour voies de fait. 
La Presse a pu visionner des extraits 
de l’enregistrement.] Selon son avo-
cat, il n’a toutefois pas été mis en 
accusation.

Les allégations sont si graves que 
la «police des polices» a mis une 
croix sur la procédure habituelle de 
conciliation qui s’enclenche norma-
lement après le dépôt d’une plainte. 
«J’estime nécessaire, dans l’intérêt 
public, de mettre fin à la procédure 
de conciliation et, conformément à 
la loi, décide de tenir une enquête», 
a écrit le commissaire à la déon-
tologie policière au plaignant. Un 
raccourci procédural prévu dans la 
loi, mais rarement utilisé, a expliqué 
son porte-parole à La Presse.

«Eille, mon estie d’Arabe, checke 
les lunettes que j’ai dans la face. 
Sont grosses, hein? Je vois bien en 
sacrament», aurait crié le policier 

à Walid Benaouda, qui se trouvait 
sur le siège arrière de la voiture de 
patrouille, près de l’intersection des 
autoroutes 15 Nord et 640. Le poli-
cier lui affirme qu’il l’a vu décocher 
un coup de poing.

«Toi, tu viens d’ailleurs, et là, t’es 
cool en crisse. Tu connais TVA et 
tout va bien», a continué le même 
agent, sur le ton de la moquerie, en 
tentant d’imiter un accent maghré-
bin. «J’ai 25 ans et j’ai un avocat de la 
mafia. Je suis la pègre, y a cool.» Pen-
dant ce temps, M. Benaouda assure 
avoir agi de façon correcte et repro-
che au policier son comportement.

Le jeune homme a rapidement 
déposé une plainte contre le poli-
cier. «Ce sont des propos racistes, 
des propos rabaissants», a affirmé 
M. Benaouda à La Presse, hier. «Je 
me suis senti mal à l’aise. Depuis 
que je suis au Québec, c’est la pre-
mière fois que ça m’arrivait. Et par 
un agent de la paix en plus?»

M. Benaouda a été accusé il y a 
deux semaines de fraude de moins 
de 5000 $ et de vol d’identité. Des 
accusations d’entrave au travail d’un 
policier et de voies de fait contre un 
policier ont aussi été portées. Son 
avocat assure qu’il n’y a aucun lien 
entre les deux dossiers.

La SQ a refusé de commenter le 
dossier précis, «étant donné qu’il 
y a une enquête du Commissai-
re à la déontologie policière», a 
affirmé Guy Lapointe, responsa-
ble des communications du corps 

de police. «Par respect pour cette 
enquête, et surtout pour ne pas nui-
re à celle-ci, je ne peux pas vraiment 
commenter.»

M. Lapointe a toutefois tenu à 
déclarer que «le profilage racial n’est 
pas une pratique qui est tolérée à la 
Sûreté du Québec. C’est sûr qu’une 
situation comme celle-là, on prend 
ça très au sérieux».

Le motocycliste de 27 ans a été 
arrêté après avoir été impliqué dans 
une confrontation physique avec un 
autre usager de la route. Les deux 
individus se sont arrêtés en bordure 
de route, avant d’appeler tous deux 
la police.

Dans la vidéo obtenue par 
La Presse, on peut voir la moto de 
M. Benaouda et l’automobile de 
l’autre protagoniste. Le jeune moto-
cycliste s’approche de l’automobile 
rouge vif. «Qu’est-ce que tu fais à 

prendre des photos de mon char?», 
répète l’automobiliste sur un ton 
agressif avant que la vidéo ne coupe.

Par la suite, dans une autre vidéo, 
on entendrait le policier au cen-
tre du dossier déclarer à Walid 
Benaouada qu’il est en état d’arres-
tation pour avoir frappé l’automo-
biliste. Il se défend en faisant valoir 
que ce n’est pas lui qui a porté des 
coups le premier, mais bien l’auto-
mobiliste. «Je n’ai rien fait», répète 
M. Benaouda.

Selon son avocat,  Me  Yves 
Ménard, l’un des deux policiers qui 
ont arrêté M. Benaouda a ramassé 
son cellulaire tombé sur le sol. Il 
ne savait toutefois pas que l’appa-
reil filmait toujours. «Plus tard, 
M. Benaouda s’est rendu compte 
que la fonction [enregistrement 
vidéo était restée active]», a conti-
nué l’avocat.

«Eille, mon estie d’Arabe»

MONTRÉAL (PC) — Une neuvième 
présumée victime a déposé des 
accusations d’agression sexuelle 
contre l’ancien entraîneur de ski 
Bertrand Charest, selon le service 
de police de Mont-Tremblant.

La nouvelle plaignante aurait 
contacté la police hier matin. Com-
me les huit autres adolescentes 
et jeunes femmes, elle était âgée 
entre 12 et 19 ans à l’époque et elle 
aurait été agressée dans les envi-
rons du Mont-Tremblant.

Bertrand Charest a comparu 
mercredi pour répondre à 47 chefs 
d’accusation, dont ceux d’agres-
sion sexuelle et d’abus de confian-
ce. Les victimes étaient alors des 
athlètes et Bertrand Charest agis-
sait comme entraîneur de ski alpin 
au sein de Ski Québec, de l’équipe 
laurentienne et de l’équipe cana-
dienne junior.

Le porte-parole de la police Éric 
Cadorette a indiqué que d’autres 
présumées victimes pourraient se 
manifester prochainement, bien 
qu’il croit que la majorité d’entre 
elles l’aient déjà fait.

Entraîneur  
de ski accusé:  
une nouvelle 
présumée  
victime dépose  
une plainte

QUÉBEC (PC) — L’ex-député libé-
ral Georges Mamelonet est décédé 
mercredi soir dans un accident de 
la route survenu à l’est de Rimous-
ki. Il avait 60 ans.

L’accident s’est produit vers 20 h, 
sur la route 132 à Sainte-Angèle-
de-Mérici, et aurait impliqué trois 
véhicules. Une femme qui prenait 
place dans la même automobile 
que Georges Mamelonet a subi de 
légères blessures.

L’accident aurait été causé par 
un conducteur en état d’ébriété. 
Selon Claude Doiron, de la Sûreté 
du Québec (SQ), le conducteur a 
été arrêté après avoir été examiné 
par les policiers. Il a dû fournir un 
échantillon en vue d’une analyse 
sanguine, a été interrogé, puis re-
mis en liberté. Il s’agit d’un homme 
de 32 ans, résidant dans la petite 
municipalité de Les-Hauteurs, dans 
le Bas-Saint-Laurent.

M. Mamelonet a été maire de Per-
cé de 2003 à 2008, avant d’être 
élu député de Gaspé sous la ban-
nière du Parti libéral du Québec 
en 2008.

L’ex-député  
libéral Georges 
Mamelonet  
est décédé  
dans un accident

Daniel Renaud
La Presse

Montréal — Malgré des budgets 
charcutés et d’imposants effectifs 
mobilisés contre le terrorisme, les 
corps de police ne semblent pas 
vouloir diminuer leur pression sur 
les groupes de motards. Mercredi, 
c’était au tour du SPVM, en colla-
boration avec la Sûreté du Québec, 
de frapper la relève des Hells Angels 
en s’en prenant à l’un de leurs nou-
veaux clubs-écoles parmi les plus 
sérieux, les Devils Ghosts.

En début de soirée, les enquê-
teurs de la région ouest, appuyés 
notamment par leurs collègues du 
groupe tactique d’intervention, ont 
arrêté six personnes soupçonnées 
d’avoir fait partie d’un réseau de 
trafic de stupéfiants lié à ce groupe 
de motards. Les suspects, quatre 

hommes et deux femmes, ont été 
accusés hier au palais de justice de 
Montréal.

Créés au début des années 2010, 
les Devils Ghosts ont commencé 
par faire des apparitions sporadi-
ques et discrètes en périphérie de 
Montréal avant de devenir beau-
coup plus visibles depuis deux ans. 
Selon nos sources, ils seraient par-
rainés par Salvatore Cazzetta, consi-
déré par la police comme l’actuel 
chef des Hells Angels sur le terrain.

L’un des accusés, David Castelli, 
qui a été vu arborant une veste des 
Devils Ghosts à quelques occa-
sions, serait un proche de Cazzetta. 
Depuis la dernière année, il aurait 
été observé plusieurs fois en compa-
gnie de l’influent membre des Hells 
Angels, notamment aux funérailles 
des frères Laramée, tués durant 
l’été 2013. Il n’aurait toutefois pas 
d’antécédents criminels.

Assaut spectaculaire
Depuis les débuts de l’enquête 

amorcée à l’automne, les policiers 
ont saisi plus de 70 kilos de has-
chisch et une certaine quantité de 
cocaïne. Ils ont aussi mis la main 
sur des armes, dont un revolver de 
calibre 38.

Mercredi, ils ont effectué une 
demi-douzaine de perquisitions 
dans les résidences des suspects 
sur l’île de Montréal, dans les Lau-
rentides et dans l’ouest de la Mon-
térégie. Mais ils ont aussi investi de 
façon spectaculaire le repaire du 
groupe, une salle de gym anonyme 
située dans un secteur commercial 
de Pointe-Claire.

Des témoins ont vu le véhicule 
de transport blindé du groupe tac-
tique d’intervention de la police de 
Montréal arriver en trombe et s’im-
mobiliser brusquement devant le 
bâtiment. Une dizaine de policiers 

casqués ont alors tiré des grena-
des assourdissantes dans les vitres 
du local et défoncé la porte. «J’ai 
entendu plusieurs détonations. 
Ça a duré quelques secondes. J’ai 
bondi à ma fenêtre et j’ai vu les poli-
ciers s’engouffrer dans le bâtiment 
d’où s’échappait de la fumée. Ils n’y 
sont pas allés mollo», nous a décla-
ré un entrepreneur du secteur qui a 
requis l’anonymat.

Il semblerait qu’au moment de 
la descente, personne n’était pré-
sent dans le local, dont on nous 
a dit qu’il serait en partie fortifié 
et occupé discrètement par les 
Devils Ghosts depuis plus d’un an. 
Si des voisins ont aperçu quelques 
fois des motos, ils n’ont jamais vu 
quiconque arborer une veste 
des motards. Le secteur où ils se 
sont installés a été décrit par un 
commerçant comme une «ville 
fantôme».

Frappe dans un club-école des Hells

en bref

Walid Benaouda a porté plainte contre la Sûreté du Québec après avoir été 
traité d’«estie d’Arabe» par un policier. — PHOTO: LA PRESSE
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Trois-Rivières — L’un des plus importants com-
bats dans l’histoire de la boxe au pays sera présenté 
demain soir au Centre Bell. Le triple champion du 
monde, Sergei Kovalev, est largement favori par les 
preneurs aux livres pour ce duel face à Jean Pascal. 
Nos experts régionaux penchent-ils du même côté? 
Le Nouvelliste vous offre une courte analyse de leur 
part en vue de ce duel télédiffusé à l’échelle plané-
taire par les caméras de HBO.

Denis Hince, entraîneur
«Kovalev va l’emporter au 10e round. Il va exploi-

ter les défauts techniques de Pascal. Si Pascal le 
perd de vue comme ça lui arrive souvent, ou s’il 
perd l’équilibre il va se faire frapper solidement. 
C’est sûr que Kovalev connaît les failles à exploiter 
chez Pascal.»

David Cadieux, ex-boxeur
«Pascal par décision unanime. Je ne connais pas 

parfaitement Kovalev. Mais je suis convaincu que 
Pascal a les réflexes, le talent, la vitesse, l’endurance 
et la condition physique pour gagner ce combat. 
Ses capacités sont avancées sur presque tous les 
plans.»

Jimmy Boisvert, entraîneur
«Pascal a ce qu’il faut pour que la soirée s’étire, 

mais je crois que Kovalev va lui passer le k.-o. dans 
les derniers rounds. Selon moi, Kovalev est supé-
rieur à Pascal dans tous les rayons. J’aime beaucoup 
la technique de Kovalev.»

François Pratte, boxeur
«Kovalev n’est pas simplement puissant, sa tech-

nique est solide et il a un beau bagage amateur. Je 
m’attends à un long combat, mais comme Pascal se 
fait souvent toucher pour rien, je pense qu’il va se 
faire passer le k.-o. au neuvième round.»

Mikaël Zewski, boxeur
«Pascal est sous-estimé à mon avis. Kovalev n’a 

jamais affronté un gars comme lui, imprévisible. Et 
Pascal a prouvé qu’il performait bien sous pression. 
Ça va être un combat difficile, mais je pense qu’il a 
les outils pour surprendre et sortir du Centre Bell 
avec une décision à son avantage.»

Patrice L’Heureux, ex-boxeur
«Je pense que l’écart entre les deux boxeurs est 

pas mal moins important que les cotes ne le lais-
sent supposer. Kovalev risque d’avoir du mal à frap-
per Pascal, qui se déplace beaucoup et qui a une 
bonne défensive. J’ai peur toutefois pour Pascal 
qu’une blessure vienne gâcher sa soirée. J’ai le fee-
ling, qu’il va perdre par abandon, en fin de combat, 
parce qu’il s’est blessé. Kovalev sait sûrement que 
son rival a eu des pépins avec une épaule dans le 
passé...»

Steven Diamond, entraîneur 
«Kovalev travaille mieux en offensive et connaît 

très bien ses distances pour une frappe de force 
maximale. Également, il sait avec exactitude com-
ment couper le ring au bon moment. Il ne travaille 
pas pour rien. Pour toutes ces raisons, je me dois de 
prédire une décision unanime en faveur du Russe.» 

Simon Kean, boxeur
«Pascal a eu la chance de s’entraîner avec Arthur 

Beterbiev, ça va l’aider à rivaliser avec Kovalev. Mais 
en bout de ligne, le Russe a trop de talent pour ne 
pas finir avec la victoire en fin de soirée. Kovalev, 
par décision unanime.»

Pascal 
ou Kovalev?

LNH

ASSOCIATION DE L’EST
SECTION ATLANTIQUE
	 MJ	 Pts
1. Montréal	 68	 91
2. Tampa Bay	 69	 91
3. Detroit	 66	 85
4. Boston	 67	 80
5. Floride	 67	 74
6. Ottawa	 66	 73
7. Toronto	 68	 60
8. Buffalo	 67	 44
SECTION MÉTROPOLITAINE
	 MJ	 Pts
1. N.Y. Rangers	 66	 91
2. N.Y. Islanders	 69	 90
3. Pittsburgh	 67	 88
4. Washington	 68	 82
5. Philadelphie	 69	 70
6. New Jersey	 67	 66
7. Columbus	 67	 62
8. Caroline	 66	 58

ASSOCIATION DE L’OUEST
SECTION CENTRALE
	 MJ	 Pts
1. St. Louis	 67	 91
2. Nashville	 68	 91
3. Chicago	 66	 84
4. Minnesota	 67	 81
5. Winnipeg	 68	 78
6. Dallas	 68	 72
7. Colorado	 67	 71
SECTION PACIFIQUE
	 MJ	 Pts
1. Anaheim	 69	 91
2. Vancouver	 66	 80
3. Calgary	 67	 79
4. Los Angeles	 66	 77
5. San Jose	 67	 74
6. Arizona	 67	 50
7. Edmonton	 68	 47

RENDEMENT - CANADIEN
NOTE: en date du 12 mars.
	 MJ	 B	 A	 PTS
Pacioretty 	 67	 31	 26	 57
Subban 	 67	 12	 37	 49
Plekanec 	 67	 19	 26	 45
Desharnais 	 67	 11	 30	 41
Gallagher 	 67	 19	 21	 40
Galchenyuk 	 65	 19	 21	 40
Markov 	 67	 8	 32	 40
Weise 	 64	 9	 16	 25
Eller 	 62	 10	 8	 18
Smith-Pelly 	 61	 5	 13	 18
Flynn 	 58	 5	 12	 17
Parenteau 	 41	 6	 9	 15
Petry 	 64	 4	 11	 15
Prust 	 67	 4	 10	 14
Mitchell 	 55	 6	 7	 13
Emelin 	 55	 2	 11	 13
Gonchar 	 46	 1	 12	 13
Gilbert 	 63	 3	 7	 10
Beaulieu 	 52	 1	 6	 7
Bournival 	 29	 3	 2	 5
Weaver 	 31	 0	 4	 4
De La Rose 	 18	 2	 1	 3
Andrighetto 	 12	 2	 1	 3
Malhotra 	 54	 1	 2	 3
Tinordi 	 13	 0	 2	 2
Allen 	 11	 0	 2	 2
Thomas 	 18	 1	 0	 1
Price 	 54	 0	 1	 1
Tokarski 	 14	 0	 1	 1
Tangradi 	 7	 0	 0	 0
Pateryn 	 6	 0	 0	 0
Dumont 	 3	 0	 0	 0
Bowman 	 3	 0	 0	 0
MacDonald 	 0	 0	 0	 0

GARDIENS
	 V	 D	DPF	Ba	 JB	 Moy	 %Arr.
Price 	 37	14	 4	 101	 7	 1,87	 ,937
Tokarski 	 5	 5	 3	 37	 0	 2,71	 ,913

LHJMQ
SECTION OUEST
	 MJ	 V	 D	 DP	DF	 BP	 BC	 Pts
x-B.-Boisbriand	64	39	 16	2	 7	 233	176	87
x-Val-d’Or	 64	 34	 22	3	 5	 270	248	76
x-Sherbrooke	 64	 33	 25	2	 4	 211	232	72
x-R.-Noranda	 64	 32	 28	3	 1	 234	231	68
Gatineau	 64	 27	 31	0	 6	 211	233	60
Drum.	 64	 25	 35	1	 3	 183	233	54
SECTION EST
	 MJ	 V	 D	 DP	DF	 BP	 BC	 Pts
x-Rimouski	 63	 43	 15	3	 2	 261	184	91
x-Québec	 64	 38	 23	1	 2	 253	220	79
x-Shawinigan	 63	 36	 24	1	 2	 244	198	75
x-B.-Comeau	 64	 33	 23	5	 3	 216	226	74
Chicoutimi	 64	 27	 30	4	 3	 195	230	61
Victoriaville	 64	 27	 31	2	 4	 233	251	60
SECTION MARITIMES 
	 MJ	 V	 D	 DP	DF	 BP	 BC	 Pts
x-Moncton	 63	 43	 17	0	 3	 260	212	89
x-St-Jean	 64	 31	 24	3	 6	 220	219	71
x-Charl.	 64	 32	 27	1	 4	 207	226	69
x-Halifax	 63	 30	 27	4	 2	 212	226	66
x-Cap-Breton	 64	 29	 29	3	 3	 245	233	64
A.-Bathurst	 64	 15	 42	5	 2	 144	254	37
Mercredi 11 mars
Cap-Breton 8 Saint-Jean 3
Charlottetown 5 A.-Bathurst 2
Rimouski 4 Chicoutimi 3 (F)
Val-d’Or 5 Drummondville 2
Jeudi 12 mars
R.-Noranda 5 B.-Boisbriand 1
Vendredi 13 mars
Cap-Breton à Charlottetown, 18h.
Saint-Jean à Moncton, 18h.
Halifax à A.-Bathurst, 18h30.
R.-Noranda à Québec, 19h.
Chicoutimi à B.-Boisbriand, 19h.
Victoriaville à Sherbrooke, 19h.
Val-d’Or à Shawinigan, 19h30.
Rimouski à B.-Comeau, 19h30.
Drummondville à Gatineau, 
19h30.
Samedi 14 mars
Rimouski à B.-Comeau, 16h.
Chicoutimi à Shawinigan, 16h.
Cap-Breton à Charlottetown, 18h.
A.-Bathurst à Moncton, 18h.
Halifax à Saint-Jean, 18h.
Val-d’Or à Québec, 19h.
Dimanche 15 mars
R.-Noranda à Sherbrooke, 15h.
Victoriaville à Gatineau, 16h.
B.-Boisbriand à Drummondville, 
16h.
x-Assuré d’une place en séries

HOCKEY

ASSOCIATION DE L’EST
SECTION ATLANTIQUE
	 MJ	 G	 P	 DP	 DF	 GRP	 BP	 BC	 Pts	 Dom.	 Étr.	 10 Dern.	 Sér.
Montréal	 68	 42	 19	 4	 3	 36	 179	 152	 91	 22-8-3-2	 20-11-1-1	 5-3-1-1	 P-2
Tampa Bay	 69	 42	 20	 2	 5	 40	 225	 180	 91	 26-6-0-1	 16-14-2-4	 7-2-0-1	 P-1
Detroit	 66	 37	 18	 2	 9	 34	 193	 175	 85	 19-7-0-7	 18-11-2-2	 5-4-0-1	 P-1
SECTION MÉTROPOLITAINE
	 MJ	 G	 P	 DP	 DF	 GRP	 BP	 BC	 Pts	 Dom.	 Étr.	 10 Dern.	 Sér.
N.Y. Rangers	 66	 42	 17	 2	 5	 39	 203	 157	 91	 21-7-1-4	 21-10-1-1	 8-1-1-0	 G-3
N.Y. Islanders	 69	 43	 22	 1	 3	 36	 219	 194	 90	 23-10-0-0	 20-12-1-3	 4-3-1-2	 P-1
Pittsburgh	 67	 39	 18	 4	 6	 36	 195	 166	 88	 21-10-1-2	 18-8-3-4	 7-2-0-1	 G-1
QuatriÈme As
	 MJ	 G	 P	 DP	 DF	 GRP	 BP	 BC	 Pts	 Dom.	 Étr.	 10 Dern.	 Sér.
Washington	 68	 36	 22	 6	 4	 33	 201	 168	 82	 19-10-2-3	 17-12-4-1	 5-5-0-0	 P-1
Boston	 67	 35	 22	 3	 7	 32	 182	 173	 80	 21-10-2-3	 14-12-1-4	 7-2-0-1	 G-4
Floride	 67	 30	 23	 4	 10	 23	 167	 190	 74	 16-10-0-7	 14-13-4-3	 4-4-0-2	 G-2
Ottawa	 66	 31	 24	 5	 6	 27	 190	 178	 73	 16-11-2-3	 15-13-3-3	 8-1-0-1	 G-1
Philadelphie	 69	 28	 27	 6	 8	 25	 178	 198	 70	 19-9-1-5	 9-18-5-3	 3-4-2-1	 P-4
New Jersey	 67	 28	 29	 4	 6	 24	 153	 176	 66	 17-10-4-4	 11-19-0-2	 6-3-1-0	 P-1
Columbus	 67	 29	 34	 2	 2	 24	 173	 211	 62	 12-19-1-1	 17-15-1-1	 3-6-0-1	 G-2
Toronto	 68	 27	 35	 3	 3	 23	 183	 212	 60	 19-14-1-0	 8-21-2-3	 4-5-1-0	 G-1
Caroline	 66	 25	 33	 2	 6	 21	 158	 183	 58	 15-13-0-4	 10-20-2-2	 5-4-0-1	 P-2
Buffalo	 67	 19	 42	 2	 4	 12	 129	 228	 44	 12-18-1-2	 7-24-1-2	 3-5-0-2	 P-5

ASSOCIATION DE L’OUEST
SECTION CENTRALE
	 MJ	 G	 P	 DP	 DF	 GRP	 BP	 BC	 Pts	 Dom.	 Étr.	 10 Dern.	 Sér.
St. Louis	 67	 43	 19	 2	 3	 34	 210	 167	 91	 24-8-1-1	 19-11-1-2	 6-3-0-1	 G-3
Nashville	 68	 42	 19	 2	 5	 36	 199	 166	 91	 26-7-0-1	 16-12-2-4	 3-6-0-1	 G-1
Chicago	 66	 39	 21	 3	 3	 30	 190	 154	 84	 21-9-3-2	 18-12-0-1	 5-3-1-1	 P-1
SECTION PACIFIQUE
	 MJ	 G	 P	 DP	 DF	 GRP	 BP	 BC	 Pts	 Dom.	 Étr.	 10 Dern.	 Sér.
Anaheim	 69	 42	 20	 2	 5	 34	 202	 192	 91	 22-10-1-2	 20-10-1-3	 6-4-0-0	 P-3
Vancouver	 66	 38	 24	 2	 2	 34	 189	 179	 80	 18-12-0-1	 20-12-2-1	 6-3-0-1	 G-2
Calgary	 67	 37	 25	 3	 2	 33	 197	 175	 79	 18-12-2-1	 19-13-1-1	 5-3-1-1	 G-1
QuatriÈme As
	 MJ	 G	 P	 DP	 DF	 GRP	 BP	 BC	 Pts	 Dom.	 Étr.	 10 Dern.	 Sér.
Minnesota	 67	 37	 23	 5	 2	 34	 192	 170	 81	 19-9-4-1	 18-14-1-1	 8-2-0-0	 G-1
Winnipeg	 68	 33	 23	 7	 5	 27	 189	 185	 78	 17-11-3-2	 16-12-4-3	 4-4-1-1	 P-2
Los Angeles	 66	 32	 21	 6	 7	 30	 180	 170	 77	 21-7-4-3	 11-14-2-4	 6-3-1-0	 G-1
San Jose	 67	 33	 26	 3	 5	 30	 189	 187	 74	 16-15-2-3	 17-11-1-2	 4-6-0-0	 G-1
Dallas	 68	 31	 27	 7	 3	 28	 214	 224	 72	 13-13-5-3	 18-14-2-0	 4-4-1-1	 G-2
Colorado	 67	 30	 26	 7	 4	 22	 179	 190	 71	 17-14-2-1	 13-12-5-3	 6-4-0-0	 P-1
Arizona	 67	 21	 38	 3	 5	 16	 143	 224	 50	 10-18-3-2	 11-20-0-3	 1-8-1-0	 P-2
Edmonton	 68	 18	 39	 6	 5	 13	 156	 233	 47	 10-20-1-1	 8-19-5-4	 2-7-0-1	 P-6

MARQUEURS
NOTE:en date du 12 mars.
	 MJ	 B	 A	 Pts
Garland, Moncton	 63	 31	 86	 117
Martel, B.-B.	 64	 48	 54	 102
Jevpalovs, B.-B.	 62	 48	 50	 98
Ehlers, Halifax	 46	 35	 59	 94
Loiseau, Rimouski	 63	 32	 58	 90
Beauvillier, Shaw.	 63	 42	 47	 89
Miceli, Victoriaville	 60	 35	 54	 89
Timashov, Québec	 62	 19	 68	 87
Meier, Halifax	 56	 42	 44	 86
DeLuca, Rimouski	 63	 42	 43	 85
Barbashev, Moncton	 53	 41	 44	 85
Richard, Val-d’Or	 63	 41	 44	 85
Beauregard, Val-d’Or	 64	 28	 57	 85
Farrell, C.-B.	 59	 39	 45	 84
St-Cyr, B.-Comeau	 64	 52	 29	 81

LNH
Mercredi 11 mars
Buffalo 3 Toronto 4 (F)
N.Y. Rangers 3 Washington 1
Anaheim 3 Calgary 6
Jeudi 12 mars
Dallas 5 Caroline 3
Edmonton 4 Pittsburgh 6
Tampa Bay 2 Boston 3 (F)
Winnipeg 2 Floride 4
Columbus 3 Detroit 1
Ottawa 5 Montréal 2
Philadelphie 0 St. Louis 1 (F)
New Jersey au Colorado, 21h.
Chicago en Arizona, 22h.
Los Angeles à Vancouver, 22h.
Nashville à San Jose, 22h30.
Vendredi 13 mars
Edmonton à Columbus, 19h.
Dallas à Washington, 19h.
Ottawa à N.Y. Islanders, 19h.
Toronto à Calgary, 20h.
Anaheim au Minnesota, 20h.
Samedi 14 mars
Detroit à Philadelphie, 13h.
Boston à Pittsburgh, 13h.
Chicago à San Jose, 16h.
Winnipeg à Tampa Bay, 19h.
Toronto à Vancouver, 19h.
N.Y. Rangers à Buffalo, 19h.
Floride en Caroline, 19h.
Montréal à N.Y. Islanders, 19h.
Minnesota à St. Louis, 20h.
New Jersey en Arizona, 21h.
Calgary au Colorado, 22h.
Nashville à Los Angeles, 22h.

LHJQ
SÉRIES ÉLIMINATOIRES
Quarts de finale (4 de 7)
Vendredi 13 mars
Lachine à Sherbrooke, 19h.
Ste-Agathe à Princeville, 19h.
V.-Dorion à St-Jérôme, 19h30.
Granby à Longueil, 19h30.
Samedi 14 mars
Lachine à Sherbrooke, 19h30.

MIDGET AAA
Vers la Coupe Jimmy-Ferrari
Quarts de finale (3 de 5)
Mercredi 11 mars
C.-Lemoyne 3 E.-Blondin 4
(C.-Lemoyne mène 2-1)
Lévis 3 Trois-Rivières 1
(Lévis mène 2-1)
St-Eustache 3 L.-St-Louis 2
(St-Eustache mène 2-1)
Châteauguay 2 N.-Dame 1
(Châteauguay gagne 3-1)
Vendredi 13 mars
C.-Lemoyne à E.-Blondin, 19h.
Lévis à Trois-Rivières, 19h30.
St-Eustache à Lac St-Louis, 
19h30.

LNAH
Séries éliminatoires (4 de 7)
Vendredi 13 mars
Cornwall à Sorel-Tracy, 20h.
Laval à Jonquière, 20h.
St-Georges à Trois-Rivières, 20h.
R.-du-Loup à Thetford, 20h30.
Samedi 14 mars
Thetford à R.-du-Loup, 19h30.
Dimanche 15 mars
Sorel-Tracy à Cornwall, 15h.
Jonquière à Laval, 15h10.
Trois-Rivières à St-Georges, 16h.

COLLÉGIAL div. 1
Séries éliminatoires (2 de 3)
Samedi 14 mars
Alma à Ch.-St-Lawrence, 14h.
Ste-Foy à Sorel-Tracy, 15h.
Lionel-Groulx à Laflèche, 14h.
St-Laurent à A.-Laurendeau, 19h30
Dimanche 15 mars
Ch.-St-Lawrence à Alma, 13h.
Sorel-Tracy à Ste-Foy, 12h30.
Laflèche à Lionel-Groulx, 14h30.
A.-Laurendeau à St-Laurent, 15h30.

HOCKEY

CLASSEMENT GÉNÉRAL
	 MJ	 Pts
1. Rimouski	 63	 91
2. Moncton	 63	 89
3. B.-Boisbriand	 64	 87
4. Québec	 64	 79
5.Val-d’Or	 64	 76
6. Shawinigan	 63	 75
7. Baie-Comeau	 64	 74
8. Sherbrooke	 64	 72
9. Saint Jean	 64	 71
10. Charlottetown	 64	 69
11.Rouyn-Noranda	 64	 68
12.Halifax	 63	 66
13.Cap-Breton	 64	 64
14.Chicoutimi	 64	 62
15.Victoriaville	 64	 60
16.Gatineau	 64	 60
17.Drummondville	 63	 54
18.A.-Bathurst	 63	 37

MARQUEURS
NOTE: en date du 12 mars.
	 B	 A	 Pts
Tavares, NYI	 33	 39	 72
Ovechkin, Was	 45	 25	 70
Backstrom, Was	 18	 51	 69
Malkin, Pit	 28	 39	 67
Crosby, Pit	 22	 45	 67
Voracek, Phi	 20	 47	 67
Tarasenko, STL	 33	 33	 66
Johnson, TB	 25	 40	 65
Kane, Chi	 27	 37	 64
Getzlaf, Ana	 22	 41	 63
Nash, NYR	 39	 23	 62
Benn, Dal	 23	 39	 62
Stamkos, TB	 36	 25	 61
Pavelski, SJ	 32	 29	 61
Seguin, Dal	 31	 30	 61
Giroux, Phi	 18	 43	 61

SIC
Championnat canadien
Masculin
À Halifax, Nouvelle-Écosse
Quarts de finale
Jeudi 12 mars
Calgary 1 Guelph 3
Windsor 2 UNB 6
Vendredi 13 mars
Acadia c. UQTR, 12h.
St. FX c. Alberta, 18h.
Féminin
À Calgary, Alberta
Quarts de finale
Jeudi 12 mars
Guelph 3 St. FX 4
Calgary c. McGill, 21h.
Vendredi 13 mars
Moncton c. Western, 17h.
Montréal c. Alberta, 21h.

Sommaire
Ottawa 5
Montréal 2
Première période
1. Montréal, Pacioretty 32 (Sub-
ban, Markov) 6:43 (an)
2. Montréal, Pacioretty 33 (Eller) 
8:54 (dn)
Pénalité(s) — Chiasson Ott (dou.
min.) 2:57, Galchenyuk Mon 
7:56, Gilbert Mon 12:14.
Deuxième période
3. Ottawa, Karlsson 17 (Leg-
wand, Methot) 2:50
4. Ottawa, Condra 9 (Pageau, 
Borowiecki) 18:21
Pénalité(s) — Hoffman Ott 5:13.
Troisième période
5. Ottawa, Stone 17 (Wiercioch, 
Karlsson) 1:23 (an)
6. Ottawa, Karlsson 18 (Mi-
chalek) 9:43
7. Ottawa, Methot 1 (Chiasson, 
Michalek) 12:36
Pénalité(s) — Plekanec Mon 
0:26, Puempel Ott (dou.min.) 
5:42.
Tirs au but
Ottawa	 8	 9	 11	 —	28
Montréal	 12	 7	 10	 —	29
Gardiens — Ottawa: Andrew 
Hammond (G, 8-0-1); Montréal: 
Carey Price (P, 37-14-4).
Avantages numériques — Ot-
tawa: 1-3; Montréal: 1-5.
Arbitres — Chris Lee, Mike 
Leggo. Juges de lignes — Lon-
nie Cameron, Michel Cormier.
Assistance — 21,287.

ligue senior a  
émondage mauricie
Demi-finales (4 de 7)
Samedi 7 mars
St-Léonard 2 St-Gabriel 1 (P)
(St-Léonard mène la série 2-0)
Dimanche 8 mars
Louiseville 1 Donnacona 0
(Série est égale 1-1)
Vendredi 13 mars
St-Gabriel à St-Léonard, 20h30
Donnacona à Louiseville, 20h30
Samedi 14 mars
St-Léonard à St-Gabriel, 20h.
Dimanche 15 mars
Louiseville à Donnacona, 15h30.

Ligue Junior AA  
EStrie-Mauricie
Finale (4 de 7)
Dimanche 8 mars
T.-Rivières 4 Plessiville 9
Samedi 14 mars
Plessisville à T.-Rivières, 16h30.
Dimanche 15 mars
T.-Rivières à Plessisville, 18h50.

basketball
Collégial Div. 2
Masculin
	 MJ	 V	 D	 Diff
Ch.-Lennoxville	 13	 13	 0	 —
Drummondville	 13	 11	 2	 1½
T.-Rivières	 14	 9	 5	 4½
Sherbrooke	 13	 8	 5	 5
Granby	 14	 5	 9	 8
Shawinigan	 13	 4	 9	 9
Sorel-Tracy	 13	 3	 10	 9½
Victoriaville	 13	 0	 13	 13
Samedi 7 mars
Sherbrooke 82 T.-Rivières 81 (P)
Dimanche 8 mars
Shawinigan 47 Ch.-Lennoxville 89
Vendredi 13 mars
Shawinigan à Victoriaville, 21h.
Féminin
	 MJ	 V	 D	 Diff
Ch.-Lennoxville	 15	 15	 0	 —
T.-Rivières	 14	 12	 3	 3
Sherbrooke	 15	 11	 4	 4
Sorel-Tracy	 15	 8	 7	 6½
Granby	 16	 8	 8	 7½
Victoriaville	 15	 6	 9	 9
St-Hyacinthe	 15	 4	 11	 11
Drummondville	 15	 3	 12	11½
Shawinigan	 15	 1	 14	 14
Samedi 7 mars
Sherbrooke 43 T.-Rivières 47
Dimanche 8 mars
Shawinigan 35 Ch.-Lennoxville 75
Vendredi 13 mars
Shawinigan à Victoriaville, 19h.
T.-Rivières à St-Hyacinthe, 19h.

Juvénile division 1B
Masculin
	 MJ	 V	 D	 Diff
A. Les Estacades	 14	 13	 1	 —
Du Triolet	 14	 11	 3	 2
Pères Maristes	 14	 7	 7	 6
De la Seigneurie	 14	 7	 7	 6
De la Forêt	 15	 6	 9	 7½
Le Carrefour	 15	 6	 9	 7½
Odysée D.-Racine	 14	 5	 9	 8
Des Compagnons	 16	 6	 10	 8
Arvida	 14	 4	 10	 9
Samedi 14 mars
Estacades à Arvida, 16h.

Juvénile division 1
Masculin
	 MJ	 V	 D	 Diff
Brébeuf	 13	 12	 1	 —
Nicolas-Gatineau	 14	 9	 5	 3½
Sem. St-Joseph	 13	 8	 5	 4
Jean-de-Brébeuf	 14	 8	 6	 4½
St-Laurent	 12	 7	 5	 4½
Rochebelle	 13	 5	 8	 7
Sem. St-François	 13	 5	 8	 7
Charles-Lemoyne	 14	 4	 10	 8½
Laval	 14	 2	 12	10½
Vendredi 13 mars
St-François à St-Joseph, 20h.
Féminin
	 MJ	 V	 D	 Diff
St-Laurent	 16	 15	 1	 —
Fernand-Lefebvre	 13	 10	 3	 3½
Sem. St-François	 14	 9	 5	 5
Sem. St-Joseph	 12	 6	 6	 7
Marie-Rivier	 15	 7	 8	 7½
Odysée D.-Racine	 15	 6	 9	 8½
Nicolas-Gatineau	 16	 5	 11	 10
Rochebelle	 13	 3	 10	10½
Arvida	 14	 3	 11	 11
Vendredi 13 mars
St-François à St-Joseph, 18h.

Ligue st-boniface
Séries éliminatoires
	 MJ	V	 D	 N	 BP	 BC	Pts
Inter-Marché	 10	 6	 4	 0	 65	 45	 12
Deux frères	 10	 5	 3	 2	 57	 48	 12
Go Sport	 10	 5	 3	 2	 50	 60	 12
Bar Druide	 10	 4	 4	 2	 50	 63	 10
Ray Métal	 10	 3	 6	 1	 51	 63	 7
Meuble Paquin	 10	 2	 5	 3	 48	 51	 7
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BASKETBALL 
UNIVERSITAIRE

Les Martlets 
passent en 
demi-finale

Trois-Rivières (VG) — Les Tri-
fluviennes Marie-Pier Bastrash et 
Gabriela Hébert ont accédé à la 
demi-finale du championnat cana-
dien de basketball universitaire 
féminin, hier alors que les Martlets 
de McGill ont eu raison des Hus-
kies de Saint Mary’s 67-59. Dans 
la victoire, Hébert a été la plus 

productive de son équipe à l’atta-
que avec une récolte de 19 points 
tandis que Bastrash a amassé sept 
points. Troisièmes favorites, les 
Martlets disputeront la demi-fina-
le demain face aux Thunderbirds 
de l’Université de la Colombie-
Britannique, classées deuxièmes  
au pays.

BALLON SUR GLACE

Importants 
tournois
TROIS-RIVIÈRES — Les municipa-
lités de Saint-Léonard-d’Aston et 

Daveluyville seront le théâtre d’un 
tournoi provincial mineur et senior 
féminin de ballon sur glace, dès 
aujourd’hui. Plus d’une vingtaine 
d’équipes de différentes catégories 
participeront à cette classique. Les 
Championnats provinciaux senior 
élite féminin et masculin auront 
aussi lieu durant ce week-end.

URLS

Stages 
d’entraîneurs
TROIS-RIVIÈRES — L’Unité régio-
nale de loisir et de sport de la 

Mauricie tiendra deux stages de 
formation pour les entraîneurs du 
programme national de certifica-
tion (PNCE), lequel est reconnu 
par l’ensemble des fédérations 
sportives du Québec ainsi que par 
Sport Québec. L’inscription est de 
105 $ par personne. La partie A se 
tiendra les 21 et 22 mars à Trois-
Rivières et il faut s’inscrire avant 
le 13 mars. La deuxième partie se 
déroulera les 18 et 19 avril, tou-
jours à Trois-Rivières. Les person-
nes intéressées doivent confirmer 
leur présence avant le 10 avril. 
Pour info: contacter Hélène Houde 
au 819 691-3075, poste 6538 ou à 
helene.houde@urlsmauricie.com.

Le sport régional en bref

Montréal
-2/-3

Drummondville
-3/-6

Victoriaville
-4/-8

Sherbrooke
-2/-6

La Tuque
-1/-16 Québec

-4/-13

Trois-Rivières
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-4/-8

AU QUÉBEC

Baie-Comeau
Barrage Gouin
Chibougamau
Gaspé
Gatineau
Iles de la Mad.
Joliette
La Grande
La Malbaie
La Tuque
Maniwaki
Québec
Rimouski
Rivière-du-loup
Saguenay
St Georges
St-Hubert
St-Hyacinthe
St-Jean
St-Jérôme
Sept-Iles
Sorel
Val d’Or
Valleyfield
Victoriaville

Sol -9/-16
Sol -7/-21
Sol -7/-21
Sol -10/-18
Nei -2/-4
Sol -12/-14
Var -2/-5
Sol -15/-25
Sol -7/-16
Sol -1/-16
Nei -2/-5
Sol -4/-13
Sol -9/-17
Sol -7/-14
Sol -8/-18
Sol -4/-13
Nei -2/-3
Nei -2/-3
Nei -2/-3
Nei -2/-5
Sol -12/-23
Sol -4/-8
Var -2/-5
Nei -2/-3
Sol -4/-8

AU CANADA

Calgary
Charlottetown
Edmonton
Fredericton
Halifax
Ottawa
Québec
Régina
Saint-Jean
Toronto
Victoria
Yellowknife

Sol 14/4
Nei -10/-14
Sol 11/-1
Sol -6/-17
Sol -9/-14
Nei -1/-3
Sol -4/-13
Sol 9/1
Nei -15/-16
Sol 5/2
Var 12/8
Nua -7/-23

AU SOLEIL

Acapulco
Bermudes
Barbades
Cancun
Fort Lauder.
Freeport
Key West
La Havane

Sol 31/24
Nua 16/15
Sol 29/24
Ora 30/22
Ave 26/23
Sol 27/23
Sol 27/23
Sol 31/21

LE MONDE

Amsterdam
Athènes
Bruxelles
Buenos Aires
Hong Kong
Lisbonne
Londres
Los Angeles
Madrid
Mexico City
Moscou
New York
Paris
Rio
Rome
Tokyo

Sol 8/1
Plu 9/7
Sol 10/2
Sol 30/20
Sol 23/20
Sol 18/9
Ave 10/3
Sol 32/16
Var 17/4
Ave 19/11
Var 4/-2
Var 5/5
Nua 11/2
Nua 32/24
Sol 14/5
Ave 10/5

LES MARÉES

LA LUNE

13 mars.

LE SOLEIL

7h07 18h52

ALMANACH

Max Normal
Min Normal
Max Record 
Min Record

1°
-10°

1946 8°
1984 -28°
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AUJOURD’HUI

FACTEUR VENT

-8

DEMAIN DIMANCHE

LUNDI MARDI

MAX: 0 MIN: -9 MAX: 0 MIN: -15

MAX: 0 MIN: -9 MAX: 1 MIN: -11

Martinique
Myrtle Beach
Montego Bay
Orlando
Puerto Plata
Puerto Vallarta
Tampa
West Palm B.

Ave 29/23
Nua 15/15
Sol 28/24
Var 27/19
Ave 28/21
Sol 28/18
Var 28/21
Ave 27/23

20 mars.

27 mars. 4 avr.

INDICE UV

2.9 (Bas)

0h27 1
3h36 1.1
12h15 1
15h39 1.2

Trois-Rivières
Hre Ht/m

2h33 1.5
10h33 0.9
14h42 1.7
23h45 0.9

La Pérade
Hre Ht/m

PRÉC. 80% PRÉC. 90%

PRÉC. 30% PRÉC. 40%

LE VENT

SO 10 km/h

Durée totale du
jour: 11h45

Le pilote 
participera  
à au moins six 
épreuves en 2015
Nicolas Ducharme
nicolas.ducharme@lenouvelliste.qc.ca

Trois-Rivières — Il faut remon-
ter en 2003 pour se souvenir de la 
dernière année où Jean-François 
Dumoulin a disputé un champion-
nat complet, toutes séries confon-
dues, alors qu’il avait remporté le 
titre en Grand-Am Cup. Il pour-
rait enfin revenir à temps plein à 
la course automobile cette année 
puisqu’il a signé une entente de six 
courses avec l’écurie Motorsports 
in Action (MIA).

Ce nouveau partenariat lui per-
mettra d’être des quatre premières 
épreuves de la série, ainsi que de 
la course à Saint-Eustache et au 
Grand Prix de Trois-Rivières. 

La porte est ouverte s’il est en 
mesure de trouver des commandi-
taires supplémentaires afin d’être 

des cinq autres événements du 
calendrier NASCAR Canadian Tire.

«Je suis plus proche que jamais 
(de faire une saison complète). 
Lors des autres étés, je pouvais 
juste faire ICAR et le GP3R, et 
peut-être une autre course si je ne 
m’étais pas planté. Ce sera une tout 
autre attitude en 2015», souligne le 
pilote trifluvien.

Non seulement pourra-t-il parti-
ciper à davantage de courses, mais 
surtout, il pourra s’élancer sur deux 
ovales, ce qui sera une première 
pour lui dans le championnat 
canadien.

Le Trifluvien n’en sera pas à une 
première collaboration avec le 
propriétaire de l’écurie MIA, Eric 
Kerub, puisque les deux hommes 
se connaissent depuis des années 
et sont amis. Dumoulin travaille 
même à configurer les voitures 
Nissan de la future Coupe Micra, 
dont les bolides sont fabriqués à 
l’usine de l’écurie.

C’est ainsi que de fil en aiguille, 
l’idée pour MIA de se procurer 
deux voitures, une de circuits 

routiers et une d’ovales, a fait son 
chemin. C’est ce qui s’est produit, 
alors que l’écurie a fait l’acquisition 
de deux bolides du préparateur 
King Autosport, formation avec 
laquelle évolue le frère de Jean-
François, Louis-Philippe.

«En achetant chez King Autos-
port, et avec mon frère qui y est, 
on s’assure d’avoir un bon encadre-
ment. Mon frère va pouvoir nous 
aider pour les réglages», souligne 
l’aîné de la famille, qui hérite ainsi 
des voitures que conduisait le pro-
metteur Alex Guénette la saison 
dernière.

La participation financière des 
partenaires du pilote, Bernier-
Crépeau et le Groupe Bellemare, a 
été accentuée en vue de ce nouvel 
horaire. Celui-ci est aussi en dis-
cussion avec d’autres comman-
ditaires potentiels dans le but de 
disputer une saison complète en 
NASCAR Canadian Tire. Le Tri-
fluvien pourra aussi se trouver un 
budget supplémentaire en louant 
sa voiture des dernières saisons au 
plus offrant.

NASCAR Canadian Tire

Enfin un cadeau pour Jean-François Dumoulin

Jean-François Dumoulin verra son 
calendrier de courses passer de deux 
ou trois épreuves par saison à six en 
2015 grâce à son entente avec l’écurie 
MIA. — Photo: Olivier Croteau

La Tuque (AT) — La famille de 
l’entraîneur des Vikings Patrick 
Morin, décédé subitement le  
8 mars, tiendra une liturgie de la 
parole au gymnase de l’école secon-
daire Champagnat demain à comp-
ter de 10 h.

Une invitation a été lancée par la 
famille sur Facebook. «Aujourd’hui, 
au nom de mes parents et de ma 
famille, on aimerait vous dire merci 
pour tous les mots, les pensées que 
vous avez pour notre Pat. Sachez 
que l’amour que vous lui portez 
nous surprend et nous fait du bien. 
Sur ce, votre coach Pat, vous invite 
pour un dernier caucus d’équipe 
dans son gymnase à l’école Cham-
pagnat. Celui où tout a commen-
cé… Dès 10 h ce samedi. Il vous 
attend ses amours, ses familles, 
ses amis et ses kids. Heads up! be 
strong!», a écrit sa sœur sur la page 
Facebook des Vikings.

Des dizaines de joueurs, d’an-
ciens joueurs et de collègues sont 
d’ailleurs attendus pour un dernier 
au revoir à l’entraîneur qui aura 
marqué plusieurs générations de 
joueurs de football dans le Haut 
Saint-Maurice.

Un dernier  
au revoir à 
Patrick Morin

Patrick Morin



Le premier pointeur au
classement général
à la fin de la saison
gagnera un certificat-
cadeau de 1500$

Le 3e pointeur au
classement général
à la fin de la saison
gagnera unmontant
en argent de 1000$

Le 2e pointeur au
classement général
à la fin de la saison
gagnera une carte-
cadeau de 1000$

Lemeilleur pointeur
de la semaine gagne
une carte-cadeau
de 50$

1e

3e

2e
prix

prix

prix1500$

1000$

1000$

50$GaGnant
dela

semaine

Défi

Saison 2014-2015

Défi

Saison 2014-2015

NOM ÉQUIPE B P PTS +- B P PTS NOM ÉQUIPE B P PTS +- B P PTS NOM ÉQUIPE B P PTS +- B P PTS NOM ÉQUIPE B P PTS +- B P PTS NOM ÉQUIPE B P PTS +- B P PTS NOM ÉQUIPE B P PTS +- B P PTS
RONDE 1

RONDE 6

RONDE 11

RONDE 16

RONDE 2

RONDE 7

RONDE 12

RONDE 17

RONDE 3

RONDE 8

RONDE 13

RONDE 18

RONDE 4

RONDE 9

RONDE 14RONDE 5

RONDE 10

RONDE 15

Sidney Crosby PIT 21 45 66 5 1 1 2
Tyler Seguin DAL 31 30 61 0 2 0 2
Evgeni Malkin PIT 28 39 67 6 2 1 3
John Tavares NYI 32 38 70 7 2 3 5
Steven Stamkos TAM 36 25 61 0 1 2 3

Ryan Getzlaf ANA 20 41 61 12 0 0 0
Claude Giroux PHI 18 43 61 0 0 2 2
Corey Perry ANA 28 18 46 15 1 0 1
Phil Kessel TOR 23 28 51 -25 0 1 1
Taylor Hall EDM 11 19 30 -6 0 0 0

Gabriel Landeskog COL 19 27 46 -3 3 3 6
Ryan O’Reilly COL 10 29 39 -4 0 3 3
Ryan Johansen CLB 22 34 56 -12 0 1 1
Alexander Steen STL 19 35 54 4 0 3 3
Pavel Datsyuk DET 22 32 54 10 0 3 3

T.J. Oshie STL 18 28 46 9 1 1 2
Shea Weber NSH 15 28 43 13 0 0 0
P.K. Subban MTL 12 37 49 15 0 1 1
Henrik Sedin VAN 15 45 60 8 2 1 3
Henrik Zetterberg DET 15 38 53 -3 0 4 4

Keith Yandle NYR 4 37 41 -33 0 0 0
Mike Ribeiro NSH 13 41 54 11 1 1 2
Derick Brassard NYR 14 37 51 9 1 2 3
Tomas Plekanec MTL 19 26 45 9 0 2 2
Alex Galchenyuk MTL 19 21 40 10 1 0 1

Chris Kunitz PIT 16 23 39 10 0 1 1
Jonathan Toews CHI 21 33 54 22 2 2 4
Thomas Vanek MIN 14 26 40 -10 1 0 1
Jason Spezza DAL 15 38 53 -5 0 1 1
Jordan Eberle EDM 16 31 47 -18 1 2 3

Max Pacioretty MTL 31 26 57 37 1 1 2
Wayne Simmonds PHI 26 18 44 -3 1 0 1
Paul Stastny STL 13 25 38 10 1 0 1
Milan Lucic BOS 14 22 36 10 1 1 2
Mikko Koivu MIN 10 28 38 -2 0 0 0

Jaromir Jagr FLO 12 20 32 -9 0 1 1
Dustin Byfuglien WPG 15 27 42 6 0 0 0
Clarke MacArthur OTT 13 13 26 -10 0 0 0
Jiri Hudler CAL 23 33 56 6 4 4 8
Evander Kane BUF 10 12 22 -1 0 0 0

Alexander Ovechkin WSH 44 25 69 12 3 1 4
Joe Pavelski SAN 32 29 61 14 1 3 4
Jamie Benn DAL 23 39 62 -4 0 2 2
Nicklas Backstrom WSH 18 51 69 6 0 4 4
Patrick Sharp CHI 10 22 32 -12 0 0 0

Bryan Little WPG 24 27 51 10 0 0 0
Nathan MacKinnon COL 14 24 38 -7 1 0 1
Patrice Bergeron BOS 18 29 47 6 0 3 3
Jakub Voracek PHI 20 46 66 5 1 0 1
Zach Parise MIN 26 24 50 14 1 3 4

Kyle Turris OTT 16 29 45 -2 1 1 2
Derek Stepan NYR 11 32 43 15 0 0 0
Jeff Skinner CAR 18 11 29 -17 2 1 3
Daniel Sedin VAN 14 44 58 0 0 4 4
Alexander Semin CAR 4 12 16 -10 2 0 2

Andrei Markov MTL 8 32 40 15 0 1 1
Brendan Gallagher MTL 19 21 40 21 2 0 2
Pierre-A. Parenteau MTL 6 9 15 -5 0 0 0
Lars Eller MTL 10 8 18 -9 1 0 1
Rene Bourque CLB 2 8 10 -14 0 0 0

Joe Thornton SAN 13 44 57 1 1 4 5
Patrick Marleau SAN 15 33 48 -15 1 2 3
Anze Kopitar LOS 13 36 49 -4 1 3 4
Matt Duchene COL 17 25 42 3 1 0 1
Patrick Kane CHI 27 37 64 10 0 0 0

James Van Riemsdyk TOR 22 24 46 -27 0 0 0
Jarome Iginla COL 21 25 46 1 2 2 4
James Neal NSH 21 13 34 13 0 0 0
Eric Staal CAR 18 24 42 -10 0 5 5
Brad Richards CHI 9 23 32 2 0 0 0

David Perron PIT 15 21 36 -19 0 1 1
David Backes STL 22 22 44 2 1 0 1
Jeff Carter LOS 22 28 50 6 2 0 2
Ryan Kesler ANA 17 24 41 -2 1 1 2
Marian Gaborik LOS 19 17 36 7 2 1 3

Erik Karlsson OTT 16 34 50 1 1 2 3
Martin St-Louis NYR 18 26 44 5 0 0 0
Blake Wheeler WPG 18 30 48 15 1 1 2
Kyle Okposo NYI 14 30 44 -2 0 0 0
David Krejci BOS 7 19 26 7 0 0 0

Duncan Keith CHI 7 30 37 16 0 1 1
Jason Pominville MIN 15 31 46 4 2 2 4
Marian Hossa CHI 18 30 48 10 1 1 2
Logan Couture SAN 22 33 55 1 1 1 2
Ryan Nugent-Hopkins EDM 19 24 43 -10 3 2 5

Jussi Jokinen FLO 6 30 36 -1 0 2 2
Andrew Ladd WPG 22 31 53 14 0 1 1
Brad Marchand BOS 22 16 38 10 4 0 4
David Desharnais MTL 11 30 41 22 0 3 3
Rick Nash NYR 38 22 60 23 1 1 2

RG NOM B P PTS +/- RG NOM B P PTS +/- RG NOM B P PTS +/- RG NOM B P PTS +/- RG NOM B P PTS +/- RG NOM B P PTS +/-

1 CÉLESTIN BOURNIVAL 399 591 990 89
2 SYLVAIN COSSETTE 383 594 977 81
3 MARKUS SCHAERLI 388 587 975 71
4 ALAIN BEAUDRY 387 583 970 112
5 LUCIEN MONTEMBEAULT 372 596 968 76
6 GILLES NOLIN 369 599 968 69
7 MATTHIEU GRAVEL 361 603 964 108
8 BRUNOTHÉRIAULT 351 613 964 20
9 MAURICE MARTEL 392 568 960 110
10 STÉPHANE DUCHESNEAU 382 578 960 66
11 DENIS JUNEAU 397 562 959 113
12 ALAIN BOURNIVAL 391 568 959 71
13 GUYLAINE LEMAY 404 554 958 137
14 ÉRIC MORIN 366 592 958 111
15 RAYNALD DÉAULNIERS 362 596 958 98
16 MARCEL BOURASSA 353 605 958 37
17 JESSICA BEAUDRY 349 609 958 105
18 LÉO-PAUL LEMIRE 358 599 957 51
19 SERGE LACHAPELLE 381 575 956 98
20 FRANCIS BERTHIAUME 381 575 956 85
21 FÉLIX BERGERON 409 546 955 86
22 JOCELYN ÉTHIER 367 588 955 27
23 ROGER PAQUIN 367 587 954 106
24 LUCAS LAMBERT 382 570 952 84
25 CLAIRE LAMPRON 378 574 952 84
26 MARCO MASSICOTTE 376 576 952 110
27 SERGE PAQUETTE 374 578 952 57
28 MICHELLE LALONDE 405 546 951 89
29 JOSÉE HOULE 394 556 950 46
30 DANY BOURNIVAL 381 569 950 54
31 GUY LACHAPELLE 377 573 950 49
32 FRANCOISE RODRIGUE 380 569 949 85
33 GISÈLE GAGNON 374 575 949 103
34 HÉLÈNE MASSÉ 389 559 948 36
35 GAÉTAN PELLERIN 384 564 948 172

71 ANDRÉ BLAIS 368 566 934 101
72 MARTIN BARIL 363 571 934 111
73 JEAN-PIERRE D’AOUST 369 564 933 99
74 JEAN-RENÉ SENÉCHAL 360 573 933 69
75 MÉLANIE PERRON 379 553 932 134
76 DANIELTOUPIN 367 565 932 70
77 RÉAL PINARD 363 569 932 90
78 FABIEN DÉSILETS 374 557 931 62
79 GINETTEVALLIÈRES 373 558 931 90
80 YVON SÉGUIN 367 564 931 56
81 CATHERINE MONGRAIN 381 549 930 155
82 NORMAND LAFORME 354 576 930 17
83 SERGEVINCENT 341 589 930 148
84 SYLVAIN ROBERT 385 544 929 94
85 MICHEL MONGRAIN 383 546 929 24
86 FRANCOIS LANCIAULT 362 567 929 62
87 WAYNE MORRISON 358 571 929 -6
88 JACQUES LACOURSE 345 584 929 43
89 GAÉTAN BOLDUC 381 547 928 30
90 ALAIN GERVAIS 368 560 928 136
91 SYLVAIN DAOUST 363 565 928 60
92 YVES MAGNY 361 567 928 27
93 JEANTURBIDE 347 581 928 82
94 GUY DIAMOND 343 585 928 17
95 SERGEVERREAULT 310 618 928 60
96 HUGUETTE FORTIN 396 531 927 175
97 MARC-ANDRÉ BEAUDRY 368 559 927 22
98 MATHIEU PARADIS 365 562 927 93
99 DENIS FRENETTE 361 566 927 31
100 JOHANNE GAUDREAULT 398 528 926 81
101 ROBERT FLEURY 376 550 926 46
102 SERGE LAMOTHE 363 563 926 67
103 SERGE BARIL 362 564 926 1
104 MICHEL LACOMBE 382 543 925 45
105 JOSÉE DOYON 380 545 925 30

141 MICHAEL BENOIT 357 560 917 60
142 MICHEL CHAINÉ 352 565 917 32
143 YVESTHERRIEN 348 569 917 35
144 JEAN MAILHOT 346 571 917 1
145 SYLVAIN DIONNE 335 582 917 92
146 PIERRE LANDRY 373 543 916 109
147 JEAN-YVES COSSETTE 352 564 916 83
148 ALEXANDRE GRUNERT 344 572 916 80
149 RENÉ CARON 322 594 916 -2
150 PATRICIA DÉRY 380 535 915 114
151 GUILLAUME BEAUDOIN 379 536 915 157
152 XAVIER BERGERON 372 543 915 125
153 JEAN DESCHESNES 370 545 915 98
154 COLETTE ST-ARSENEAULT 361 554 915 91
155 JEAN-CHARLES LEFEBVRE 354 561 915 50
156 JOHN MCMANUS 376 538 914 90
157 CAROLINE CHARBONNEAU 374 540 914 115
158 YANNICK MORIN 357 557 914 69
159 CLAUDE DELAGE 354 560 914 57
160 LÉO POLIQUIN 335 579 914 100
161 DANIEL MARCHAND 380 533 913 99
162 ANITA LAMPRON 372 541 913 85
163 YVES RICHER 369 544 913 74
164 NANCY PÉPIN 368 545 913 114
165 MARCELTREMBLAY 362 551 913 19
166 PIERRE LAVERGNE 351 562 913 113
167 MARIE-JOSÉE CANUEL 342 571 913 72
168 RENÉ PÉRIGNY 332 581 913 32
169 ÉRIC GIROUX 380 532 912 90
170 RICHARD ST-SAUVEUR 360 552 912 40
171 LINDA ST-LOUIS 348 564 912 157
172 LAURENCETURCOTTE 340 572 912 24
173 OLIVE DESHAIES 387 524 911 32
174 STEVEN GRUNERT 366 545 911 97
175 PATRICE CARIGNAN 366 545 911 56

36 FRED GENEST 394 553 947 130
37 CÉLINE NORMANDIN 388 559 947 75
38 CLAUDEVEILLETTE 366 581 947 71
39 SYLVAIN MAILHOT 356 591 947 74
40 GILLES NADEAU 343 604 947 40
41 SYLVIE PLANTE 390 556 946 35
42 PIERRE GRAVEL 349 597 946 70
43 NADIA FRÉDETTE 387 558 945 122
44 JEAN-PHILIPPE MAGNY 363 582 945 102
45 MARTINEVINCENT 382 562 944 87
46 PAULINE BÉDARD 377 567 944 47
47 MICHEL BELLE-ISLE 412 531 943 180
48 MARTINE MCDONALD 389 554 943 66
49 DENIS DESAULNIERS 370 573 943 46
50 JEAN DESHAIES 365 578 943 81
51 JOHANNE RIVARD 354 589 943 -25
52 DANIEL BARIL 365 577 942 137
53 JACQUESVALLIÈRES 377 563 940 123
54 JACQUES RAYMOND 373 566 939 68
55 YVON FERRON 371 567 938 72
56 JUSTYNALLARD 369 569 938 95
57 ALEXANDRE FAUCHER 358 580 938 53
58 LOUIS CHARTIER 380 557 937 139
59 PIERRE MAGNY 377 560 937 82
60 MARC-ANDRÉTRAHAN 368 569 937 109
61 G.LAMBERT-BLAIS 368 569 937 77
62 SAMUEL DOUCET 359 578 937 20
63 CLÉMENT DÉSILETS 343 594 937 89
64 CARMEN LANGLOIS 337 600 937 44
65 STEVIE SAMSON 384 552 936 56
66 ALAIN BÉRUBÉ 370 566 936 81
67 LYNETURCOTTE 405 530 935 117
68 BENOIT CHAPDELAINE 346 589 935 47
69 DANY BRODEUR 374 560 934 84
70 GUILLAUME POISSON 374 560 934 45

106 KEVIN MCCOLLOUGH 378 547 925 90
107 FRÉDÉRIC DEMERS 376 549 925 103
108 RICHARD HARVEY 365 560 925 109
109 SUZANNE HÉON 395 529 924 50
110 LUC RIVARD 364 560 924 80
111 CLAUDIE PRUD’HOMME 378 545 923 114
112 CHRISTIAN CHAMPOUX 367 555 922 75
113 LIONEL ROBITAILLE 362 560 922 66
114 FRANCOIS CATELLIER 348 574 922 54
115 SIMON DAOUST 346 576 922 93
116 ALAIN OUELLETTE 367 554 921 64
117 JEAN-CLAUDE CROTEAU 380 540 920 32
118 MAXIME MONTEMBEAULT 359 561 920 72
119 MARIE-CLAUDE GAGNON 342 578 920 112
120 LOUISEARCAND 314 606 920 71
121 NICOLAS PERRON 373 546 919 122
122 JEAN-YVES DROLET 366 553 919 127
123 JOSIANNE BELLE-ISLE 356 563 919 130
124 PIERREAYOTTE 349 570 919 107
125 JEANTAPPS 344 575 919 44
126 BENOIT DÉSILETS 338 581 919 126
127 PATRICE DOUCET 319 600 919 -5
128 LORRAINE ST-PIERRE 378 540 918 83
129 CÉLINE CAYA 369 549 918 69
130 MARIE-CLAUDE SÉVIGNY 365 553 918 68
131 MATHIEU COSSETTE 365 553 918 55
132 MICHEL SAVARD 351 567 918 57
133 RÉJEAN MORISSETTE 347 571 918 51
134 ROGER ST-YVES 347 571 918 44
135 MATHIEUAYOTTE 336 582 918 107
136 DANIEL PELLERIN 331 587 918 66
137 GAÉTAN LABADIE 374 543 917 111
138 NICK LAMY 366 551 917 157
139 CHRISTOPHER PROULX 360 557 917 102
140 ANDRÉ BETTEZ 358 559 917 130

176 CLAUDETTE MAGNY 363 548 911 37
177 ALAIN CARON 344 567 911 -29
178 THÉRÈSE BACON 328 583 911 88
179 PIERRE LAMY 374 536 910 95
180 DIANE GRENIER 352 558 910 59
181 JEAN MONTEMBEAULT 344 566 910 83
182 PIERRE DÉSILETS 336 574 910 -5
183 PIERRE BLAIS 364 545 909 65
184 LISE POIRIER 361 548 909 114
185 SYLVIE PARENTEAU 355 554 909 10
186 SERGE LECLERC 352 557 909 137
187 RENÉ DÉSILETS 337 572 909 33
188 JUSTINE LEFEBVRE 374 534 908 28
189 SERGE MOREAU 360 548 908 78
190 RENÉ POIRIER 336 572 908 79
191 JEAN BERTHIAUME 371 536 907 88
192 DANIELLE PLOURDE 370 537 907 124
193 ALAIN LAMONTAGNE 366 541 907 58
194 GILLES MATTEAU 355 552 907 99
195 SYLVIE COSSETTE 350 557 907 20
196 PHILIPE DOYON 325 582 907 42
197 ROSAIRE JULIEN 314 593 907 169
198 JONATHAN FORTIN 366 540 906 142
199 MARCEL FRÉDETTE 363 543 906 63
200 RÉJEAN CLÉMENT 353 553 906 49

Le «cumulatif» est une référence pour
vos échanges seulement. Votre rang
au classement général est déterminé
par la somme des pointages depuis le
début de la saison 2013. Notez qu’en
raison du nombre de participants, il

nous sera impossible de vous renseigner
par téléphone sur les performances de
votre équipe. Tous les gagnants seront
contactés par téléphone dans la semaine

suivant la publication.

LemeiLLeurpointeurdeLasemaine
SUZANNEHÉONdeBÉCANCOUR
avec 58 points au 109e rang

Trois-rivières
621, rue Raymond-Pépin et 3192, boul. St-Jean
Trois-rivières

statistiquedes joueurs

200meilleursauClassementGÉnÉral

N.B.: En cas d’égalité chez les 200 meilleurs pointeurs, seront déterminants: 1) le plus de buts 2) la meilleure fiche +/-. Si l’égalité persiste, un tirage au sort sera effectué pour déterminer le ou les gagnants. Pour le prix
hebdomadaire ainsi que les prix de fin de saison, s’il y a égalité, le meilleur rang au classement général déterminera le gagnant. Si l’égalité persiste, un tirage au sort sera effectué pour déterminer le ou les gagnants.

LES STATISTIQUES SONT ENDATE DUDIMANCHE 8MArS 2015.
LE CLASSEMENTDES POINTEUrS EST DETErMINÉ DE LA FAÇON SUIVANTE: 1) PLUS DE POINTS 2) PLUS DE BUTS 3)MEILLEUrE FICHE DANS LES +/-.
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Emmanuel Côté 
évoluait avec  
les Estacades  
l’an dernier

Trois-Rivières (VG) — À l’Aca-
démie les Estacades, tous l’appel-
lent «Manu». Normal, il a grandi 
à deux pas de l’école du secteur 
Cap-de-la-Madeleine, admirant 
année après année les joueurs 
enfilant l’uniforme de l’équipe 
de hockey midget AAA. L’an der-
nier, il a même eu le privilège 
d’endosser le chandail trifluvien 
mais cette semaine, c’est dans le 
vestiaire des visiteurs qu’Emma-
nuel Côté s’installe au Comple-
xe sportif Alphonse-Desjardins 
alors que les Commandeurs de 
Lévis affrontent les Estacades 

en quarts de finale des séries  
éliminatoires.

Le parcours de l’attaquant de  
17 ans est peu banal. Retranché du 
midget AAA à 15 ans, il revient en 
force l’année suivante et accumule 
35 points avec les Estacades. Son 
brio attire l’attention de quelques 
équipes de la LHJMQ et l’Armada 
de Blainville-Boisbriand jette son 
dévolu sur lui en 8e ronde de l’en-
can 2014.

Après avoir disputé deux matchs 
dans le circuit Courteau, il est 
retranché. Comme il a été libéré 
par les Estacades – l’organisation a 
comme politique de ne jamais gar-
der de joueur âgé de 17 ans dans 
son alignement – Côté doit trouver 
une alternative.

Après avoir jonglé avec la pos-
sibilité de se joindre aux Dragons 
du Collège Laflèche, il se joint 
finalement aux Commandeurs, 
qui avaient acquis ses droits au 

cours de la saison morte, sous la 
forte recommandation de l’Arma-
da. Son impact a été colossal chez 
les lévisiens, où il a terminé en tête 
des marqueurs avec 58 points en 
38 matchs, au troisième rang du 
circuit midget AAA.

Cette année, Côté a même savou-
ré un deuxième titre au Challenge 
Reebok. Après avoir triomphé 
avec les Estacades aux dépens des 
Commandeurs l’an dernier, il a une 
fois de plus été champion, cette 
fois avec Lévis qui a eu raison de... 
Trois-Rivières!

Évidemment, cet affrontement en 
quarts de finale de la Ligue de hoc-
key midget AAA revêt un cachet 
particulier, même s’il connaît de 
moins en moins de visages dans 
le vestiaire des Estacades. Le 
quatrième match de la série sera 
d’ailleurs présenté dès 19 h 30 ce 
soir au CSAD.

Malheureus ement,  i l  a  été 

impossible d’obtenir les commen-
taires d’Emmanuel Côté à propos 
de son parcours. Son entraîneur 
chez les Commandeurs, Adam 
Thériault, a refusé que son joueur 
accorde une entrevue au repré-
sentant du Nouvelliste. Il était 
toutefois possible de parler à tous 
les autres joueurs... juste pas au 
p’tit gars ayant grandi à deux pas  
du CSAD.

Néanmoins, l’entraîneur des Esta-
cades et responsable du program-
me de hockey, Frédéric Lavoie, a 
accepté d’analyser l’évolution de 
son ancien protégé.

«Il possède un beau coffre d’outils 
avec, entre autres, un bon coup de 
patin. On a aimé sa progression 
à son année 16 ans avec nous, 
mais on pense qu’il aurait été 
mieux pour son développement 
qu’il joue au collégial ou encore 
dans le junior AAA cette année», 
estime-t-il.

Hockey midget AAA: un adversaire familier chez les Commandeurs

Après avoir passé tout son secondaire 
à l’Académie les Estacades et avoir 
endossé l’uniforme midget AAA l’an 
dernier, Emmanuel Côté se retrouve 
cette année dans le camp adverse, 
chez les Commandeurs de Lévis. 
— photo: ligue midget AAA

MONTRÉAL (PC) — Le Canadien 
a vite pris les devants 2-0 hier, 
mais les Sénateurs d’Ottawa ont 
marqué cinq buts en succession 
en route vers l’obtention d’une 
victoire cruciale de 5-2 devant  
21 286 spectateurs médusés au 
Centre Bell.

Le Tricolore a encaissé un cin-
quième revers en six rencon-
tres – et un troisième en quatre 
confrontations cette saison contre 
les Sénateurs.

«Nos adversaires sont plus affa-
més que nous dans le moment», a 
avancé l’attaquant Brandon Prust.

L’entraîneur Michel Therrien a 
corroboré l’analyse de Prust, tout 
en se montrant confiant de vite 
redresser la barque. «On va repla-
cer ça. On a amplement de temps», 
a-t-il lancé avec le sourire. Com-
ment?, lui a-t-on demandé. «Je ne 
vous dirai pas tous mes secrets», 
a-t-il ajouté.

La situation est loin d’être alar-
mante également pour le gardien 
Carey Price.

«Nous ne sommes pas préoccu-
pés, a rétorqué Price quand on lui 
a posé la question. Pourquoi?, lui 
a-t-on demandé. «Parce que nous 
sommes premiers au classement 
(de l’Est).»

Pour revenir au match, le défen-
seur étoile Erik Karlsson a dirigé 
l’attaque des gagnants avec un dou-
blé, ses 17e et 18e filets de la saison, 
en plus d’ajouter une aide.

Erik Condra, Mark Stone et Marc 
Methot ont également déjoué 
Carey Price (23 arrêts), qui a cédé 
cinq buts pour la troisième fois de 
la saison – les autres fois ayant été 
les 2 et 4 novembre. Milan Michalek 
a fourni deux aides. Max Pacioretty, 
avec ses 32e et 33e de la saison, a été 
le seul marqueur du CH (42-19-7).

Le gardien recrue des Sens, 
Andrew Hammond, a effectué  
26 arrêts. Il est demeuré invaincu 
en temps réglementaire en neuf 
sorties (8-0-1).

Un mirage
Le Canadien s’était donné un 

élan grâce aux unités spéciales et, 

avant même la 10e minute de jeu 
écoulée, il menait 2-0. Pendant un 
moment, on a cru à un déblocage 
à l’attaque. Mais non, on a assisté 
à un retour à la normale... et à une 
remontée des Sénateurs! Pacioretty 
a marqué en supériorité et en infé-
riorité numérique – une première 
pour le CH dans une même pério-
de depuis le 16 janvier 2014.

‘Pacio’ a d’abord effleuré la reten-
tissante frappe de P.K. Subban en 
supériorité, à 6:43, avant de déjouer 

Hammond au terme d’une échap-
pée en infériorité, à 8:52.

Le CH a enlevé haut la main la 
bataille des unités spéciales au 
premier tiers, malgré les pertes 
temporaires des attaquants David 
Desharnais et Tomas Plekanec.

Ça se gâte
Les Sénateurs ont sonné la charge 

tôt en deuxième. Karlsson a déjoué 
Price grâce à un tir frappé dans la 
lucarne, à 2:50. La période a été 

inintéressante par bouts, mais les 
Sens ont trouvé le moyen de créer 
l’égalité. La belle patience de Jean-
Gabriel Pageau près du filet de 
Price a rapporté des dividendes, 
à 18:21. Condra a vu la passe de 
son coéquipier bifurquer sur son  
patin gauche.

Les visiteurs ont frappé de nou-
veau tôt en troisième, à 1:23 pen-
dant un avantage numérique. Stone 
a tout juste redirigé le tir du défen-
seur Patrick Wiercioch.

Les hôtes ont par la suite raté une 
occasion d’égaler le score, avec 
Matt Puempel qui a écopé d’une 
double mineure pour bâton élevé. 
Les Sens leur ont fait payer leur 
ineptie en supériorité en doublant 
leur avance dès le retour de Puem-
pel dans l’action. Karlsson a mis la 
touche finale à la superbe passe de 
Michalek.

Plus rien n’allait, et le défen-
seur Methot a porté le coup fatal  
à 12:36.

«Dans les deux dernières pério-
des, on s’est fait battre de vitesse 
ainsi que sur le plan de la compé-
titivité, a tranché Therrien. C’est ce 
qui a occasionné la défaite. Actuel-
lement, nous ne rivalisons pas suf-
fisamment avec nos adversaires 
pour remporter des matchs.»

«Nos adversaires sont plus affamés que nous»
Les Sénateurs marquent cinq fois  
de suite et défont le Canadien 5-2

Mark Stone a réussi à battre Carey Price sur cette séquence.  
— Photo: LA Presse Canadienne
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L’UQTR se 
frottera à Acadia 
en lever de 
rideau ce midi

VINCENT GAUTHIER
vincent.gauthier@lenouvelliste.qc.ca

TROIS-RIVIÈRES — Quatrièmes 
favoris pour soulever la Coupe 
Université, les Patriotes de l’UQ-
TR devront réaliser une première 
dans l’histoire de leur programme, 
dès aujourd’hui à Halifax, s’ils sou-
haitent accéder au carré d’as du 
championnat canadien de hockey 
masculin.

En deux affrontements face aux 
Axemen d’Acadia en 18 participa-
tions au rendez-vous national de 
fin de saison, les Trifluviens n’ont 
jamais eu le dessus sur leurs rivaux 
de la Nouvelle-Écosse, s’inclinant 
4-3 en 1996 et 7-4 en 1998. Évi-
demment, les formations ont bien 
changé depuis, mais n’empêche, 
c’est cette institution qui se dres-
sera, dès midi, sur la route des 
équipiers de Marc-Étienne Hubert.

«Il y a de l’excitation dans l’air», 
indique l’entraîneur dont l’orga-
nisation montre un dossier de 

20 victoires et 19 défaites au cham-
pionnat canadien.

Contre les Axemen, les Patrio-
tes auront droit à un mélange 
entre les Redmen de McGill et les 

Ravens de Carleton, selon Hubert 
qui a visionné quelques vidéos 
de ses adversaires cette semai-
ne à Halifax en compagnie de 
ses adjoints.

«Ils ont des habiletés, ils tra-
vaillent fort et peuvent jouer 
robuste. C’est le meilleur club 
qu’on affronte depuis le début de 
l’année», lance le pilote.

DESROSIERS EN POSTE
Même si Guillaume Nadeau 

p o ss è d e  d e  l ’e x p é r i e n c e  a u 
championnat canadien – il  a 
gardé un total deux matchs en 
2012 et 2013 – Marc-Étienne 
H u b e r t  f e r a  c o n f i a n c e  à 
Francis Desrosiers.

«On a analysé les deux possi-
bilités. C’est une décision qu’on 
a mûrie et réfléchie. Desrosiers, 
ça fait un mois qu’il joue. Il a le 
momentum, c’est un gamer. Il nous 
a amenés au championnat cana-
dien et on reste avec lui.»

Comme ce fut le cas depuis le 
début des séries éliminatoires, les 
Patriotes seront privés des servi-
ces de l’attaquant Tommy Giroux, 
blessé au genou.

C e  d e r n i e r  a v a i t  a m a s s é 
32 points en 25 matchs avant de 
tomber au combat lors du der-
nier week-end du calendrier 
régulier.

GUELPH ET UNB AVANCENT
Hier, en lever de rideau de la 

Coupe Université, les Gryphons 
de Guelph ont poursuivi leur conte 
de fées en disposant des Dinos de 
Calgary 3-1.

Après avoir compilé un dossier 
de 11-13-3 en saison régulière, les 
champions de la ligue de l’Ontario 
accèdent maintenant à la demi-
finale nationale.

Dans le carré d’as, les Gryphons 
seront confrontés aux Varsity 
Reds de l’Université du Nouveau-
Brunswick. Ces derniers ont signé 
une victoire de 6-2 face aux Lan-
cers de Windsor, hier soir.

Aujourd’hui, outre le match 
entre les Patriotes et les Axe-
men, les X-Men de St. Francis 
Xavier se mesureront aux cham-
pions en titre, les Golden Bears 
de l’Alberta.

LES PATRIOTES AU CHAMPIONNAT CANADIEN

«Il y a de l’excitation dans l’air»

Étincelant dans les victoires contre McGill et Carleton, Francis Desrosiers 
défendra la cage des Patriotes, ce midi contre Acadia. — PHOTO: ÉMILIE O’CONNOR

2014 GOLDEN BEARS DE L’ALBERTA
2013 VARSITY REDS DU NOUVEAU-BRUNSWICK
2012 REDMEN DE MCGILL
2011 VARSITY REDS DU NOUVEAU-BRUNSWICK
2010 HUSKIES DE SAINT MARY’S

Champions de la Coupe Université

1987  HUSKIES DE LA SASKATCHEWAN 6-3
1991  GOLDEN BEARS DE L’ALBERTA 7-2
2001  X-MEN DE ST. FRANCIS XAVIER 5-4 (P)
2003 X-MEN DE ST. FRANCIS XAVIER 3-0

Championnats des Patriotes 
à la Coupe Université (18 participations)

STEVE TURCOTTE
steve.turcotte@lenouvelliste.qc.ca

TROIS-RIVIÈRES — Le spectacle 
de ce soir au Centre Gervais Auto 
s’annonce relevé à souhait, avec la 
présence de deux clubs au som-
met de leur art qui vont se mesu-
rer avec la cinquième place au 
classement général comme enjeu 
direct. D’un côté, les Cataractes, 
qui seront à la recherche d’un 
cinquième triomphe d’affilée. De 
l’autre, les surprenants Foreurs de 
Val-d’Or, en quête d’un 13e gain 
de suite! 

Avec une feuille de route aussi 
éblouissante au cours des dernières 
semaines, les visiteurs représentent 

actuellement l’équipe à battre dans 
la LHJMQ. Une équipe dont l’ADN 
est différente de la majorité des 
autres clubs du plateau, puisque 
les Foreurs misent d’abord et avant 
tout sur leur attaque dévastatrice.

«Il faudra avoir des yeux tout le 
tour de la tête, ça c’est clair», lance 
le pilote des Cataractes Martin Ber-
nard, qui connaît bien son vis-à-vis 
Mario Durocher puisqu’ils ont bu 
ensemble dans la Coupe du Prési-
dent à Victoriaville dans une précé-
dente vie.

«Mario a toujours su tirer le maxi-
mum des clubs offensifs. Mais je 
le connais assez aussi pour savoir 
qu’il aimerait que son club accor-
de moins de buts. C’est d’ailleurs 
ce que font les Foreurs depuis 

quelques matchs. On s’apprête 
à affronter une équipe dont la 
confiance est au maximum.»

Bonne nouvelle, Bernard s’en va 
en guerre avec plus de munitions. 
Alexis D’Aoust, embêté depuis 
quelques semaines par une bles-
sure mineure, est en mesure de 
reprendre sa place dans l’aligne-
ment. Zach Taylor disputera quant 
à lui un premier match depuis 
cet automne, une longue absen-
ce qui incitera Bernard à utiliser 
sept défenseurs ce soir pour lui 

permettre de reprendre le boulot 
de façon graduelle.

«Je suis pas sûr que c’est une bon-
ne idée d’affronter l’explosive offen-
sive des Foreurs avec seulement six 
défenseurs si l’un d’entre eux n’a pas 
joué depuis plusieurs mois!»

À deux semaines des séries, Ber-
nard se réjouit évidemment de 
voir son infirmerie se vider, ce 
qui lui permet de stabiliser ses 
combinaisons.

«Ça fait déjà quelques matchs 
que nous sommes plus stables de 
ce côté. Mais rien n’est jamais coulé 
dans le béton», sourit-il. 

Après la visite des Foreurs ce soir, 
les Cataractes vont recevoir les 
Saguenéens de Chicoutimi samedi 
après-midi. Bernard n’exclut pas de 
faire appel à Marvin Cüpper même 
s’il s’agit d’une séquence de deux 
matchs en moins de 24 heures. 

«Il faudra avoir des yeux tout le tour de la tête!»
D’Aoust et Taylor en renfort pour les Cataractes 
en vue de leur duel de ce soir face aux Foreurs

Alexis D’Aoust va reprendre sa place 
dans l’alignement des Cataractes ce 
soir. — PHOTO: SYLVAIN MAYER

«C’est le meilleur 
club qu’on affronte 
depuis le début de 
l’année»

«On s’apprête à 
affronter une équipe 
dont la confiance est 
au maximum»
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20 h - au Colisée De trois-rivières
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LA 
CITATION 
DU JOUR
«Ce sont deux 
équipes qui se 
ressemblent... 
C’est moi qui 
les ai bâties 
après tout» 
- Léo-Guy Morrissette 

sur la série entre 
le Blizzard et

 le Cool FM.

- Léo-Guy Morrissette 
sur la série entre 

le Blizzard et
 le Cool FM.

NICOLAS DUCHARME
nicolas.ducharme@lenouvelliste.qc.ca

TROIS-RIVIÈRES — Après une sai-
son en dents de scie, c’est le temps 
pour le Blizzard Cloutier Nord-Sud 
de livrer la marchandise, alors que 
s’amorceront ce soir les séries éli-
minatoires de la Ligue nord-amé-
ricaine de hockey. 

La troupe d’Alain Côté voulait 
affronter le Cool FM de Saint-
Georges-de-Beauce, et c’est ce 
qu’elle a obtenu.

Samedi dernier, les Trifluviens 
avaient l’opportunité de terminer 
au troisième rang du classement 
s’ils l’emportaient face aux River 
Kings de Cornwall, ce qui aurait 
signifié un affrontement au pre-
mier tour avec la bête noire de 
l’équipe, les 3L de Rivière-du-Loup. 
De toute évidence, le Blizzard n’a 
pas tout fait pour remporter ce 
match, alors que le gardien rem-
plaçant François Lacerte avait été 
envoyé devant la cage. Détenant 
une avance de 4-2 à la mi-match 
face à la pire équipe du circuit 
Godin, les Trifluviens se sont 
finalement écroulés pour s’incli-
ner 7-4. Des rumeurs ont circulé 
comme quoi la direction du Bliz-
zard avait demandé aux joueurs de 
ne pas remporter ce match, accu-
sation démentie par l’entraîneur 
Alain Côté.

«Nous avons fait ce que nous avi-
ons à faire. Ça nous a permis de 
faire jouer François Lacerte, surtout 
si nous en avons besoin en séries. 
De plus, Thomas Bellemare n’a pas 
joué, et Gabriel Boutin-Gagnon a 
disputé une rencontre complète 
en défensive. Nous n’avons pas fait 
exprès pour perdre, nous avons 
joué avec intensité, et ça nous a 
permis de nous préparer pour les 
séries.»

Cette première ronde des séries 
éliminatoires permettra ainsi aux 
partisans mauriciens de retrouver 
celui qui a été à la tête d’une équi-
pe en sol trifluvien pendant 12 ans, 
Léo-Guy Morrissette, aujourd’hui 
propriétaire de la concession 
beauceronne. Questionné à savoir 
s’il croyait que le Blizzard avait 
choisi d’affronter le Cool FM plu-
tôt que les 3L en perdant ce der-
nier match, l’homme d’affaires 
repousse cette option du revers de 
la main. Ce dernier s’attend à une 
série serrée entre deux clubs qu’il 
considère comme similaires, bâtis 
à partir du même moule. «Ce sont 
deux équipes qui se ressemblent, 
qui ont un bon gardien, de bons 
défenseurs et des scoreurs.»

Son entraîneur, Éric Dande-
neault, qui est arrivé avec l’équipe 
en milieu de saison et qui a permis 
aux Beaucerons de conserver une 
fiche de ,500, n’abonde toutefois pas 
dans le même sens que son patron 
au sujet de la défaite des Trifluviens 
contre Cornwall. «J’espère que les 
gars vont s’en servir comme moti-
vation, souligne Dandenault. Nous 
avons une équipe qui, lorsqu’elle 

veut, peut surprendre tout le mon-
de. Il faudra mettre nos bottes de 
travail.»

LES GARDIENS À L’HONNEUR
De toute évidence, le Cool FM 

et le Blizzard vivront et mourront 
avec leurs gardiens. La réputation 
de Marco Cousineau n’est plus à 
faire, même s’il a connu une saison 
quelque peu décevante. De l’autre 
côté, Loïc Lacasse est au sommet de 
son art après avoir connu un diffi-
cile début de saison avec les River 
Kings, où il jouait bien souvent seul.

«Trois-Rivières a terminé premier 
l’an passé et c’est grâce à Cousineau. 
Si tu l’enlèves, ils ne finissent pas 
premiers, même si Alain a fait une 
bonne job. Sans gardien dans cette 
ligue, tu ne vas nulle part», rappelle 
Dandeneault.

De son côté, le Blizzard promet 
de se servir de ses épaules afin de 
sortir les visiteurs de leur zone de 
confort, ce soir au Colisée.

«On doit frapper, parce que ce 
n’est pas une équipe qui est très 
physique. Avec des mises en échec, 
on peut aller les chercher», souligne 
le pilote trifluvien, qui comptera sur 

Tommy Lafontaine et Maxime Bois-
clair ce soir. Seul Thomas Bellemare 
devra déclarer forfait pour ce pre-
mier week-end.

UNE SÉRIE ÉMOTIVE
Dans les deux camps, l’émotion 

sera au rendez-vous. 
Pour Morrissette, ce retour à 

Trois-Rivières ne se fera pas dans 
l’animosité, indiquant qu’il a tour-
né la page sur son passage en 
Mauricie, quoique... «J’ai toujours 
apprécié Trois-Rivières dès le pre-
mier jour où j’y ai été, et je vais aller 
serrer les mains des gens que je 
connais. Mais la business, c’est la 
business. J’ai été à Trois-Rivières 
pendant 12 ans après tout. La seule 
chose que je trouve dommage, c’est 
que je n’ai jamais eu droit au titre de 
Trifluvien par adoption. Je trouve ça 
regrettable, parce que j’y ai donné 
100 % de moi-même.»

Dans le camp adverse, les réflec-
teurs seront tournés vers Hubert 
Poulin, puisque celui-ci avait été 
au centre de la fracassante transac-
tion durant l’entre-saison, qui avait 
envoyé PJ Corsi en Beauce, puis à 
Jonquière. Si Poulin, originaire de 
Saint-Georges, avait tout d’abord 
refusé de se présenter à Trois-Riviè-
res, il a adopté le Colisée depuis. «Je 
ne me suis pas caché pour le dire, 
je veux qu’il regrette de m’avoir 
échangé», souligne-t-il à propos de 
Morrissette.

Suspendu plus souvent qu’à son 
tour cette saison, Poulin, par son 
jeu physique et sa capacité 
d’évoluer sur un trio régulier, 
aura son rôle à jouer dans cet-
te série. Reste à voir s’il sera 
en mesure de faire preuve de 
discipline. «C’est sûr qu’il va 
y avoir beaucoup d’émotion 
dans l’air et je vais tenter de 
contrôler les miennes, 
tout en faisant preu-
ve d’intensité et de 
fougue. Ils vont 
sentir ma pré-
sence et jouer 
sur le bout de la 
palette.»

DÉBUT DES SÉRIES CE SOIR DANS LA LNAH 

Un Blizzard confortable
face au COOL FM

Hubert Poulin retrouvera la formation avec laquelle il a joué pendant cinq ans, 
le Cool FM de Saint-Georges, en première ronde des séries éliminatoires. Alain 
Côté espère que son équipe, Poulin en tête, offrira une performance physique. 
— PHOTO: SYLVAIN MAYER 
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